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Ottawa. Le débat sur le chôma- 
ge s'est enfin terminé par le rejet de 
l'amendement Heaps, qui ia 
question de confiance 1 
contre 81. 

A la suite des nombreux discours, 
la plupart électoraux, de la semaine 
précédente, on en a entendu deux,en 
français d'un genre différent par MM 
Edouard-Charies Baint-Pèr: (Mont- 
réal-Hochelaga) et Lacombe 
(Deux Montagnes) 

L'immigéation[cause du chomage 

M. Saint-Père n'a pas fait un dis- 
cours d'élections, ‘ 
bon sens Comimne il 
Ciécongériptiofh MOnNIrCATAIre 67 
tiellement ouvrière, il a voul 
ner la situation telle qu'elle est et il 
a offert des suggestions pour remé- 
dier au malaise du chômage 
faut d'abord entreprendre « 
christianisation de l'industrie 
des principales Causes du ch 
qu'il ne faut pas avoir pear 
tionner, c'est l'immigraticn qui nous 
vient des Iles Britanniques: et les 
mauvais effets de cette immigration 
ne 8e font pas seulement sentir dans 
l'Ouest, mais même dans les quar- 
tiers canadiens-français de Montréal 
dans le quartier Hochelaga par exem- 
ple 
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mais un discours de 
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Ce qu'il 
L'une 


Mage 


men- 


Iles bri- 


tanniques a-t-i] mis le pied sur le quai, 


à Montréal ou À Québec, il est appelé 
à remplacer dans nos usines un Cana- 
dien français, ou un Canadien 
dais, ou un Canadien anglais ou un 
Canadien écossais, dont les ancêtres 
ont vécu au pays depuis près de deux 
cents années. Il est heureux que le 
gouvernement ‘ait pris les moyens de 
mettre une barrière à cet envahisse- 
meñt” qui malheureusement recevait 
parfois même de nos autorités nom- 


irlan- 


FIN DU DEBAT SUR LE CHOMAGE 


L'amendement Hoaps a été rejeté par 100 voix contre 
81 — Un bon discours.de M. Saint-Père sur les cau- 
ses du chômage —— Les députés en vacances pour dix- 


par 100 voix | Les compagnies emploient des loco- 


vriers de l'industrie ferroviaire, quelle 
est la situation? La machine s'amé- 
liore, mais au détriment de l'ouvrier. 


motives plus puissantes qui peuvent 
tirer jusqu'à cent vingts wagons de 
marchandises Ces locomotives rèm 
placent trois loeomtives d'autrefois 
IT faut donc moins d'ouvriers pour 
construire les locomotives. Pour cha- 
que locomotive puissante qui se cons- 
truit aujourd'hui, dou'e ouvriers se 


|4té simple ouvrier, M. Couzens, 


‘es’ la re- |” 
. dustrie garantisse 


trouyent sans emploi 
la rechristianisat'on de l'industrie 
Après avoir reconnu les causts d'un 


une | mal,fl est bon d'en rechercher sinon 
[ie -rentède- du 4p6ins Le paHiatif 


-Ha 
sénateur des Etats-Unis 
associé de Henry Ford, 


maintenant 
après avoir 
gère, dans un articte que publie le 
‘Survey-Graphic Magazine’, que l'in- 
un salaire annuel 
à ses employés et non pas un salaire 
Ce serait 
N'y a-t-:l 
des compagnies qui sont parve- 
à la stabilisation de leurs divi- 
dendes au moyen de fonds de réserve ? 
Ces compagnies ne s'en sont pas plus 
mal portées. Pourquoi pas la stabili- 
sation du salaire ouvrier? | 

Le grand remède au chômage, on le 
trouverait dans la rechristianisation 
de l'industrie. 

“I faudrait dire à ces grandes ot- 
ganisa!ions 


RL bdomadaire où mensuel. 
|la. stabilisation du salaire 
| pas 


og 
nus 


qui ont des actionnaires 
disséminés Cans toutes les paŸties de 
l'Amérique du Nord que le devoir leur 
incombe quand même, comme à ceux 
qui autrefois dirigeaient l'industrie 
privée, considérer leurs ouvriers, 
non commé des esclav:s, mais comme 
des membres de la grande commu- 
nauté chrétienne. Ces gens devraient 
me‘tre en pratique ce qu'un grand in- 


de 


sug- | 


dusrief du nord de la France décla- 
s ouvritrs qu'il 
et 


mées par nos gouvernants, à Mont- 


réal, un favoritisme tout spécial rail à se travaillait 


Un problème mondial pour gagner qu'il gagnait pour 


Le chômage est évidemment un pro- | d9nner 
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inage au Canada, de sé- 
rieux songerait à Île Mais | 
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en Europe 


Causes de chômage 


A quelles causes peut-on rattacher | Cette qui 
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que, transvlvuir Les agit teurs de [Æs Et Euro 
nos prairies de Ouest à 
celte situaliun depriorabie 
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Un tribunal international 
a eu SA FTÉPerTCUSSiul 
circonscription montrealuise 


laga, où se trouvent ieux ] [au r permanente de justice er 
grands élévateurs (lu port de 
réal lu tlomatie ? pourra regler les dif 

Le blé 
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bardeurs ont élé sans 


est resié en entt 


cela, des centaines de di 


travail l'eté der- | Eural internat 
nier Pouvyns-nous forcef les puy: 
d Eu rope à nous 
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porté de l'Ouest 


la 


affectées blé n'etant pas tr 


jusque 


de mer, la construction et ia repa 


tion des waguns et des loccimolives 


résuitTé au Ccno e jremier 


out langui. 1] en est 
mage tè adoptée 


les cheses te € | soit résolu qu'il est expédi-n 


Pourquoi ne pas Vuir 


les qu'elles s0mH3? A propos des ou- [que le Parlement approuve la 


ion comporterait | 


de ne | 
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M. J-O.-ERNEST LEVÈQUE, 
membre do l'exécutif de T'Association 
d'Education, président de la Société 

| Sa J.ur Eaptiste, mort samedi à 
l'âge de 957 ans 


“ration d'après l'article 26 du S'atut 
de { permanente de justice in- 
tesra'ionuie, signée à Genève pour la 


pu'ssan’e du Canada, 


de septembre 1929, et que cette Chaï:n- 


le 20ème jour 


bre l'approuve. 

La d'après les explica- 
tiors données par le premier ministre, 
Parlement du Canada 
la clause optionnelle de 
lu Cour permanente de justice inter- 
Cette c'ause a déjà reçu 


résolution, 


cerran au 


d'approuver 
nationale. 
l'approbation du gouvernement de la 
Grande-Bretagne. Il y est dit que 
quand la diplomatie ne pourra venir à 
bout des difficutés internationales, ces 
difficultés “evront être soumises à un 
tribunal de Justice internationale, 
pour arbitrage final. D'après les in- 
terprétations lues par le premier mi- 
nistre les nations signataires s'enga- 
gent À accepter les décisions de ce 
tribunal. 
La journée de huit heures 

Le bill du ministre du Travail, 
Heenan, établissant la journée 
| huit heures pour tous les ouvriers en- 
ls s dans les entreprises du gouver- 
a été voté en deuxième lec- 


M. 
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nement, 


jture 


Entrepreneurs et  sous-entrepre- 
neuts “es contrats de l'Etat devront 


soumettre à cette condition. Le 
bill pourvoit encore au paiement de 


Les ouvriers tra- 


sé 


salaires équitables 
vaillant directement ou indirectemen 
pour le gouvernement toucheront le 
salaire courant dans telle ou telie loca 
lité. 

Nouvelle enquête sur la radio 
| C'est une nouvelle enquête générale 
que nous aurons sur les choses de la 
après les vacances de Pâque 
fait adopte 


radio, 
Le prenffps pministre a 
uRe-résolution dans Ce sens. 


Le 


[de 20 


comité parlementaire, 
reprendra l'enquête 


composé 
membres, 


[qui a été faite par la commission 
| Aird-Frigon-Bowman au cours de 
|l'ænnte dernière 

|. (Comme résultat de leur enquîte 


1pres 


les différentes 


avoir entendu des témoins dans 
provinces Canadie:n 
Etats-Unis et 
MM. Ad, 
avaiert ‘présenté 


[après avoir visité les 


plusieurs pays d'Europe 


Frigon ei Bowman 
ë 


un rapport :ecommandant la nationa- 


lisation de la radiodiffusion. 
On avait cru tout d'abord que le 
[gouvernement présenterait un bill for- 


1 : 1 
lé sur ICS 


recommandations de 
r'en est rien 


ce 
:appoit. 1! De diverses 


sources, des représentations ont éié 


gouvernement Des gens 
Es 


cnt manifesté leur opposition à la na- 
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honaïsation. Si bien que le gouver- 
[ne juge à propos de tenir une 
L enquête 
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Il n’y a plus de danger 
| d’ inondation 


Le niveau de la rivière Assiniboine 
avait monté considérablement à !4 
in de la semaine dernière à Brandon, 
s'est mis à baisser rapidement lundi 
et il n'y a plus maintenant aucun dan- 
ger d'inondation 
Dans le district de 


:& Baie Saint- 
considérable se 
inondée par suite des masses 


Paul, une étendue 
trouvait 
Sa- 

cn a réussi à briser cet obstacle 


|et la glace s'est misé en mouvement 


lie glace qui bloquaient la rivière 
é 


medi 


| Les eaux se sont immédiatement re- 


tirées des champs inondés 


l'Assiniboine au pont de Ja rue Main 


Les deux rivières sont maintenant | maritimes du 


| Libres ‘de glace 
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TGRANDE CONVENTION ANNUELLE DES FONDS DU MONUMENT DARVENU 


INSTITUTEURS DE LANGUE FRANCAISE 


Elle aura lieu les:23, 24 et 25 avril, à l'Académie Saint- 
Joseph — La soirée de ns s'adresse spécialement 


au grand public 


La grande convention générale an- 
nuelle des instituteurs de la province 
aura lfeu cette année, coinme par les 
années passées, dans la semaine de 
Pâques. Pour les mêmes raisons que 
l'an ‘dernier, l'exécutif désire que les 
nôtres assistent À cette convention. 

Dans la même semaine, les 23, 24 
et 25 avril, noùs aurons aussi, comme 
toujours, à l'Académie Saint-Joseph, 
notre propre convention, à laquelle 
est instamment invité tout le corps 
enseignant de langue française, sans 
exception, de même que les élèves des 
écoles normales. 

Dans la soirée Ga jeudi 24, il y-aura 
une séance publique musicale et dra- 
matique Tous ceux qui s'intéressent 
aux questions d'éducation sont invi- 
tés, non seulement à la séance publi- 
que du jeudi, mais encore à toutes les 
séances indiquées au programme que 
nous donnons plus bas: 

Programme 

Mercredi soir, à 7 h. 30, inscription 

des membres. 


A 8 h. — Ouverture, piano, élèves 
de l'Académie Saïnt-Joseph. Allocu- 
tion par le président, M. J.-C. Four- 
nier. Bienvenue, M. H. Lacerte, pré- 
sident général. Choix du Comité de 
Nomination. Choeur, “La Prière des 
Blés”, élèves @u Ve grade. Cours de 
pédagogie, R. P. Bourque, SJ. Pia- 
no, élèves de l'Académie Saint-Joseph. 
Discussion générale. 

Jeudi soir, à 8 h. -— Piano, élèves 
de l'Académie Saint-Joseph. Chant. 
Conférence, M. l'abbé L. Primeau. Dis- 
cussion générale. Saynète, élèves de 
l'Académie Provencher. Piano, élèves 
de l'Académie Saint-Joseph. Remar- 
ques par S. G. Mgr A. Béliveau, ar- 
chevêque de Saint-Bonifaee . 

Vendredi, à 9 30 du matin 
à l'unisson. Rapport du Comité de 
Nomination. Election des officiers 
pour 1930-1931. Cours de pédagogie, 
R. P. Bourque, SJ. Causerie et classe 
modèle, Mlle Hélène Magne. Discus- 
sion générale sur le programme, di- 
rigée par un instituteur. ‘“‘O Canada!” 


- Chant, 


ON SIGNERA UN ACCORD TRIPARTITE 


La Grande-Bretagne, le Japon et les Etats-Unis sont plei- 
nement d'accord et signeront un accord à trois — Les 
négociations franco-italiennes reprendront plus tard 


Association d'Education 


Londres. — La Grande-Bretagne, le 
Japon et les Etats-Unis en sont ve- 
nus à un accord complet, jeudi, à la 
conférence navale et il ne reste plus 
un seul obstacle À la conclusion d'un 
traité tripartite, 

On admet généralement qu'Aristide 
Briand a donné is coup de mort à un 
traité entre les cinq puissances lors- 
qu'il a dit aux journalistes français, 
après une longue conférence avec M. 
MacDonald: Si l'attitude de l'Italie en 
ce qui concerne la parité n'a pas chan- 
gé aujourdh'ui, il n'y a plus rien au- 
tre chose à faire que de souhaiter 
tout le suecès possible à ceux qui si- 
gnent le tratté tripartite, de se sépa- 
rer bons amis et de reprendre plus 
tard les négociations franvo-italien- 
nes. | 

L'attitude de la France 


La France a créé toute une sensa- 
tion en concrétisant bien nettemen: 
son attitude sur la question de parité 
franco-italienne. Jacques Dumesnil, 
ministre de la marine française, au- 
rait déclaré que non Seulement la 
France ne concédera jamais la parité 
à l'Italie, mais qu'elle exige une supé- 
riorité de 240,000 tonnes eur sa voi- 
sine latine. L'Italie continue de de- 
mander la parité ou rien. 


Clauses du traité 

D'après les clauses du traité tripar- 
tite, l'Empire britannique réduira ses 
forces en croiseurs d'environ 25,009 
tonnes, les Etats-Unis seront libres 
d'achever leur fameux programme de 
15 croiseurs en gardant encore un peu 
de marge et le Japon pourra aussi 
augmenter un peu ses forces en fait 
de croiseurs. 

La marine anglaise compte actuelle- 
ment, construites ou en construction, 
363,911 tonnes de croiseurs. L'accord 
de la conférence de Londres lui alloue 
339,000 tonnes, ce qui comporte donc 
une réduction de 24,911 tonnes. 

La part allouée aux Etats-Unis est 
323,500 tonnes. La république amé- 
ricaine a actuellement, construites ou 
en construction, 80,500 tonnes de croi- 


de 


seurs portant des canons de huit pou- 
ces et 70,000 tonnes de croiseurs por- 


tant des canons dè six pouces. Ces 


chiffres-ne comprennent pas le fameux 


programme de 15 croiseurs de 10,000 
tonnes, programme autorise par la 
conférence. En ajoutant ces 150,000 
tonnes, on obtient pour les Etats-Unis 
un tonnage, construit, en coastructien 
ou autorisé, de 300: tonnes de croi- 
seurs, ce qui laisse éñ marge encore 
23.000 des 323,500 tonnes allouées par 
le traité 

Le Japon compte actuellement, 
construites où en construction, 206.- 
$15 tonnes de croiseurs. Or le traité 
lui concède 208,850 tonnes. Il ne con- 
serve donc qu'une marge de 2,035 ton- 
nes 


La fin de lu course aux armements 


L'importance de ces clauses du trai- 


Dimanche matin, on a dûgfaire sau- | té tripartite, c'est qu'elle rend impos- 
er un barrage qui s'était formé sur | sible toute course aux armements n2- 


Vals entre les trois grandes puissances 
monde: elles lirnitent ia 


pee de certaines catégories 


[l 
{ 
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de vaisseaux dont les autres ententes 
international«s n'avaient pas. tenu 
compte. 

Mais c'est a1 moyen des clauses 
que gigneront £ ussi la France et l'Ita- 
lie que l'on réalisera les plus grandes 
économies. 


Un gros succès, dit M. Ralston 

Le colonel Ralston, ministre de la 
défense nationale au Canada, qui re- 
présentait son pays à la conférence 
de désarmement naval, s'embarquera 
our le Canada, convaincu que la co2- 
férence de Londres est un gros succés. 
“Elle reconnait, a-t-il déclaté, la 
substitution des négociations à la for- 
ce. La substitution de la discussion à 
la force dans les relations internatio- 
nales a toujours été la politique du 
Canada depuis qu''l est passé au rang 
de Dominion. On en voit l'application 
dans notre frontière américaine sans 


| défense’ 


Un des bors effets de la conférence 
a été de rétablir des relations cordia- 
les entre la Grande-Bretagne et les 
Etats-Unis, relations qui étaient un 
pêu tendues depuis l'insuccès de Ge- 
nève en 1927. La conférence a mis 
en lumière beaucoup plus de bonne vo 
lonté qu'on serait porté à croire à 
cause des discussions prolongées. 


Responsabilité de l'Italie 

Paris. La plupart des journaux 
accusent l'Italie de la responsabilité 
de l'insuccès de la conférence à pro- 
duire un traité auquel les cinq puis- 
sances seraient parties. ‘L'Italie, di- 
sent-ils, au lieu de présenter des de- 
mandes conformes à ses besoins et à 
ses ressources, s'est contentée de ré- 
clamer obstinément la parité avec la 
France’ . Les journaux félicitent ce- 
pendant les chefs des délégations 
d'avoir évité toute friction et d'avoir 
laissé la voie ouverte à des négocia- 
tions subséquentes. 


La prochaine tournée de 
la ‘‘Liberté’’ 


, On nous, demande de divers cô- 
tés si la “Liberté” organisera en- 
core une tournée artistique cet 
été. Nous sommes heureux d'ap- 
noncer & nos amis de la campa- 
gne que la troupe de la “Liberté” 
visitera les centres français du 
Manitoba et donnera des repré- 
sentations, comme les années 
précédentes, pour le bénéfice de 
nos abonnés. 

C'est encore au Cercle Mo- 
lière, si apprécié de tous et dont 
la réputation s'étend maintenant 
à nos paroisses les plus reculées, 
que nous avons tenu à confier 
cette tournée. Les artistes se- 
ront les mêmes que l’année der- 
nière, sous La direction de M. 
Arthur Boutal 

Nous serons en mesure de don- 
ner prochainement |” itinébaire de 
cette tournée, dont le succès éga- 
lera celui de la tournée, de 1929. 


Souscription ouverte par la “Liberté” et la Moreolt 
Review”’ pour élever un monument au premier 
missionnaire martyr de l'Ouest 


- Aucune souscription considérable : 
n'est nécessaire, mais je suis sûr qu'un 
grand nombre voudront envoyer une 
eve offrande afin de participer à 
une 


| Archevêque de Winnipeg. 


Sa Grandeur Monseigneur A.-A. Sinnott .__- a. "0 

La “Liberté” et la “Northwest Review” ns 15,00 
Fédération des Femmes Canadiennes-Françaises _ 15.00 
Pères Oblats, de Fort Alexandre, Man. EE - PENSE 15.00 
Chevaliers de Colomb, Conseil de Winnipeg No He7 "| 
M, et Mme Martin Murphy, Winnipeg mm 10400 
Abbé Denys Lamy, directeur des “Cloches de Saint-Boniface” _ —- 3.00 


Roddy-M. Burns A Er 

Sa Grandeur Monseisneur A. Béliveau , : 
Révérendes Soeurs Grises os 

RR. PP. Oblats du Sacré-Coeur, Winnipeg . nt  — 
Académie Sainte-Marie, Winnipeg nes 
Hôpital de la Miséricorde, Winnipeg __ . : RS 
Megr A: Cherrier, P.A., V.G., Winnipeg __ _  _. 
R. P. J. Magnan, O.M.I., provincial A 
Osmond Marrin, Winnipeg | 
A.-E. Grassby, Winnipeg ; 
Abbé J.-A. Bastien, Saint-Eustache . " Sue 
Société Saint-Jean-Baptisie de Winnipeg - D de 
Abbé L. Primeau, Saint-Boniface . 

P. ce L. Taché, Winnipeg ; EE RENE 
Abbé W.-G. Goodrow, Winnipeg 
M.-D. Coyle, Winnipeg __ 
Arthur Hogg, Fort Garry . RE 


Total 


Un mot de Sa Grandeur Mgr r Archevêque 
de Saint- Boniface i 


Cher Monsieur le Directeur, 

L'idée d’un monument à un humble mais héroïque missionnaire : des 
débuts de la Colonie de la Rivière-Rouge est heureuse. C'est la mise en 
oeuvre de cette direction de saint Paul: “Souvenez-vous de ceux qui vous . 
conduisent, qui vous ont annoncé la parole de Dieu; et considérant quelle a 
été l'issue de leur vie, imitez leur foi.” (Héb. XIH, 7) 

La foi de celui-là fut héroïque et nous avons tant besoin que cet esprit 
demeure. J’inclus mon obole pour le monument, 

Croyez-moi, cher Monsieur le Directeur, 

Votre tout dévoué en Notre-Selgneur, 
++ ARTHUR, 
Arch. de Saint-Boniface. 


$246.00 


Tégislature Provinciale 
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L\ SESSION À PRIS FIN LUNDI 


spoitante dans l'histoire du Manitoba 


La plus 1 Une 
| séance de nuit un peu mouvementée Ja :razoline 
des tracteurs agricoles Ottawa éclaiicua l'affaire 

de la colonie italienne d’Alonsa 
ue .a dix-huitiè- \, ! s pro- 
lie id; ‘oba a pris fi ‘unité 

li nt ‘ p'es-midi, ave : Bri 
in jor ans la circons- 111 RIPANTITIEN l ermet 
tance l ‘rnt gouverneur a ment fé: al d établi 
conné lu Union! royal à 24 bills |: tele tuiéial d'ascu ce contr 


et a pronvncé une brève allocution 
psrorogeant la Chambre. 

Cette session & été, sous certains 
rapports, la plus importante dans 
l'histoire du Manitoba. Elle a vu la 
garantie du payement des obligations 
de la Coopérative du Blé, concur- 
remment avec les deux autres pro- 
vinces de l'Ouest fait sans précé- 
dent dans notre vie parlementaire — 
et la ratification du transfert des res- 
sources naturelles. La session a eu 
59 séances et a étudié 119 bills, dont 
106 ont été adoptés et ont reçu l'as- 
sentiment royal. « 


Séance de nuit 


Les conservateurs ont tenté de faire 
de l'obstruction à propos du bill sur 
les droits de succession. La séance 
de vendredi soir a duré jusqu'au sa- 
medi matin à 4 h. M. Haig a vaine- 
ment tenté de faire retrancher du 
projet de loi tout ce qui avait trait à 
l'assurance sur la vie. Au plus fort 
de la discussion, les lumières ont fait 
défaut pendant quelques instants. 
Plus tard, M. Joseph Bernier ayant dit 
que le bill était un véritable casse- 
tête et que le procureur général lui- 
même n'y comprenait rien, celui-ci 
s'est cru insulté. Après une brève 
explication, l'incident s'est terminé 
par des rires. 

Nos députés, après avoir siégé pen- 
dant une nuit entière, se sont réunis 
de nouvegu samedi matin à 10 h. 80. 
La plupart d'entre eux avaient l'oeil 
bagard, et non sans raison — aucun 
n'avait dormi plus de quatre heures. 
Tout le travail de la session demeuré 
en suspens a £té expédié fort rapide- 
ment. L'opposition a fait un dernier 
effort pour obtenir certains change- 
ments, mais a subi chaque fois une 
défaite. 


Une conférence provincinle 
Le dernier vote pris par la Chambre 
a été sur un amendement de M. Brac- 
ken à une résolution de M. Queen sur 
[J'assurance contre le chômage. Le pre- 
| ruier ministre proposait de demander 
au gouvernement fédéral de convo- 


iv chômage, 8 il le désiic 


Exemption pour les ferruiers 
l premier ministre L.ucken, qu 
dcvait partir pour un voyage à Fort 
Churchill, a fait ses adieux à la Cham- 
e jeudi soir, regrettant de ne pas 
être là pour la cérémonie de la gro- 
rogation et félicitant les députés du 
beau travail accompli au cours de la 
‘ession. Il a annoncé en même temps 
que le gouvernement, faisant droit à 
a requête du chef de l'op.osition, ac- 
ordait l'exemption de 12 ‘4 «: sur ja 
;azoline pour l'essence employée pai 

es fermiers pour leurs tracteurs. 


Le cas Callissano 


Le comité des comptes publics a 
finalement décidé de remetre toute 
l'affaire Calissano entre les mains du 
procureur général, lequel fera une en- 
quête et prendra les mesures qu'il 
jugera nécessaires. (On demandera 
aussi au département de l'immigra- 
tion ‘d'éclaircir le cas de la colonie 
d'Alonsa. Il appert que Joseph Ghez- 
zi aurait fait venir au pays un groupe 
d'immigrants italiens, se serait fait 
avancer par eux de l'argent pour éta- 
blir une colonie, ainsi qué pour finan- 
cer la Compagnie de vins Callissano 
et n'aurait pas payé les salaires dus 
à ces gens. La plupart de ces immi- 
grants semblent avoir perdu tout ce 
qu'ils possédaient dans les mauvaises 
affaires de Joseph Ghezzi. 


ee — 


Vote de confiance dans le ca- 
binet Anderson 


Régina. La Législature de la 
Saskatchewan a adopté l'amendement 
Warren à la motion de non-confiance 
Gardiner par un vote de 28 à 23. 
L'amendement Warren demandait la 
destitution immédiate du commissaire . 
du bureau des municipalités, A.-P, 
MCNab. 

La victoire du gouvernement sur la 
motfon Warren a donc été considérée 
comme un vote de confiance, 


Ù 


+ 6 . sd de la situation. 
i D ———— 
i LE Le téléphone de la Cité 
Vaticane 
F _— 
! ; CHé du Vatican. — I] semble que 
i l'Etat pontifical, qui ne comprend guë- 


re plus de 500 habitants, doive être 
“tientôt le mieux desservi, ay point de 
vue communications téléphoniques, de 
toux les Etats de la terre. 

On y installe actuellement un ré- 
feau téléphonique qui comptera 800 
numéros; 600 de ceux-ci seront en ser- 
vice trés prochainement. 

Le récepteur personnel du Souve- 


Déticieux vins de tcble, dessert et 
apéritif. Demandez-le pour sa qua- 
lité et son bouquet s'périeur. 

Vin Muscate! 

Vin Port, Vintag.7 <C" 

Vin Port, Vintage “E’” 

Vin Bourgogne Mousseux 

Vin Bourgogne Sec 

Vin Vermouth “Clermont” 

Vin Vermouth “Verona” 

Vins Sacramentels approuvés 

St-Bruno, St-Luc, St-Albert 


rain Pontife sera en or massif. 1] 
portera le sceau pontifical et sera 
nes d'incrustations en nacre. 

Le Saint-Pére sera en mesure de té- 
Pise n'importe où sans que £es 
. passent par le standard ord. 


installées pour le secrétaire d'Etat et 
les autres hauts dignitaires. 
7 ÉD 2———— 


Les miracles des bienheu- 
reux Jésuites martyrs 


Cité Vaticane La Congrégation 
des Rites commencera le 6 mai, en 
présence du Souverain Pontife, l'exa- 
men des miracles attribués aux bien- 
heureux Jésuites martyrisés au Ca- 
nada. 


———— D — 


Le Danemark supprime la 
peine de mort 


Copenhague Le parlement da- 


nois a adopté un nouveau code pénal | 


qui supprime la peine de mort. Jus- 


de Moscou se sont livrés, le 19 mars, 
à une véritable orgie d'insuites diri- 
géés contre le Pape. 

La ‘“Pravda”, organe officiel du gou- 
vernerment, après avoir dit que le 
Pape est un ‘menteur ét un voleur”, 
assure avec le plus grand sérieux que 
si l'Eglise de Rome critique les fem- 
mes qui portent des jupes trop cour- 
tes, c’est parce que le Pape appartient 
à une famille de fabricants de tissus. 

A Berlin, durant la nuit, des com- 
munistes ont souillé les deux églises 
Catholiques en badigeonnant ies murs 
de couleur rouge et en y apportant 
des imseriplions antireligieuses insu!- 
tantes. 

Les malfaiteurs ont également brisé 
un transparent situé au-dessus du 


du pape. Mgr d'Herbigny, un Fran- 
Çais, aura la présidence de la commis- 
sion avec des bureaux au Vatican. 


# 
« ! 


Guillaume compte sur un 
retour triomphal 


Lisbonne, Portuga!. — Le journal je 
“Voz'' publie une interview avec l'an- 
cien empereur d'Allemagne Guillaume 
II. Ii cst rapporté que l'ex-kaiser a 
affirmé sa certitude de retourner en 
Allemagne. Guillaume aurait ajouté 
que! si le peuple allemand ne l'appelle 
pas aujourd'hui, il âccueillera certai- 
nement son retour avec joie un jour 


——— Sa) 


ne portail de l'une des-églises. 
ou l'autre PSS 
6 4 — dérdis 
Les nai diminuent 
Pangalos condamné à deux os a 
ans de prison 
| Athènes, Le général Theodorus | Paris Des statistiques officielles 


| Pang:alos, qui devint dictateur de la aa SN R Pre arenne 
Fe 
|Grice en 1926 et fut élu président Ne dt se  . A 
: , ; 
mais seulement pour tom- A cepuis mErande EUrtre. Les Chi 
fres ne donnent qu'un excédent des 


| plus tard, 
ber au mois d'août, a été condamné à 


Des lignes: privées seront également 


| deux ans d'emprisonnement et à la 


{qu'alors la loi voulait la décapitation perte de 


des condamnés à mort, mais cette loi 
n'avait pas été appliquée depuis 34 
| ans 


ses droits politiques par une 
commission sénatoriale nommée pour 
enquêter sur certains actes de sa dic- 
tature. 


: On lui a fait subir un procès pour 
Pie XI et la Russie la part qu'il a prise à certains abus 
soviétique de pouvoir, surtout à des privilèges 
———— concédés à une maison de jeu à 

Cité Väticane Sa Sainteté pie | Eleusis 


naissances sur les décès de 12,564, à 
comparer “vec 70,000 pour l'an passé, 
qui était dans la moyenne des sept 
dernières années. 

Les mariages ont un peu diminué, 
les divorces un peu augmenté. La 
mortalité infantile est plus élevée, 
mais l'écart est attribuable surtout à 
une augmentation de plus de 10 pour 
cent dans le nombre des décès. 


En vente par les Commissions de 
Liqueurs 


Richard & Beliveau Cie Ltée 


Maison fondée 1880 
Manufacturiers de vin et 
importateurs 
288, rue Main Winnipeg 
Téléphone 26 922 


XI donnera bientôt une preuve de l'in- 
térêt avec lequel elle suit les activités 
antireligieuses en Russie soviétique en 
publiant un ‘“motu proprio” qui ra*- 
tachera la commission pontificale pour 
la Russie à la Congrégation des Egli- 
ses orientales. 

Les deux organisations seront ainsi 
placées sous la direction personnelle 


a 
Le prochain pèlerinage cana- 
dien à Rome 


em — 
La Passion à Oberammergau 


On prévoit que 309,000 pérsonnes 
assisteront aux représentations de la 
Passion, à Oberammergau, cette an- 
Chacun sait que ces fêtes reli- 
gieuses se tiennent tous les dix ans 
en accomplissement d'une promesse 


Le R. P. Primeau, SJ, organisateur 
du pèlerinage canadien à Rome du 29 
mai au 12 juillet, donne les détails 
suivants: 

Ce pèlerinage national, 


née. 


le seul pa- 


route Femme . 


. qui à le souci de sa santé . . . 


... doit prendre les Pilules ROUGES, préparées spécialement pour les ma- 


4 ladies féminines. Par leur composition 


bien étudiée, par leur principes stimu- 


lants, toniques, reconstituants et fortifiants, les Pilules ROUGES sont incompara- 
bles pour rofaire les forces perdues, fortifier les organes et chasser: 


Anémie, 
Troubles Nerveux, 
Douleurs périodiques, 


Troubles d'estomac. 


“Je n'hésite pas à recommander les Pilules 
Rouges comme un très bon remède dansles'maladies 
des femmes. Durant les premières années de mo: 
mariage, j étais faible et j aœœais souvent des maux 
de tête, des étourdissements, des engourdissements. 
des faiblesses de coeur, des lassitudes dns tous Les 
membres, tout cela causé par la faiblesse et le 
mauvais fonctioru.ment des organes féminins. * 


Ce sont les certificats de-femmes qui avaient é!i 
rélublies par l'emploi des Pilules Rouges qui m'ont 
Le changement 6 
M dance notre 
ne se fit pas attendre, au bout de quelques semaines, alleue régime à suivre 
ce bon remède avait une fois de plus prouvé son 
efficacité. J'ai continué de me traiter pendant 
quelques mois, mes Jurces se sont augmeniées, mes 


décidée à faire usage de ce rerr.ède RATUITEMENT à «4 


douleurs internes ont disparu et la santé m'e:t com- 


Afin d'auter votré traitement vous pouvez consulter 
-bureau 
Medecin qui à 


Les Pilules ROUGES sont 


Irrégularités, 
Dérangements, 


Troubles du Retour d'âge. 


‘J'étais devenue bien nerveuse et la moindre 
contrariété me portait à pleurer ou m'empéchait de 
dormir. J'avais eu aussi une maladie prématurée 
et cela m'avait affaiblie davuntage. J'étais pâle, 
maigre, ne pesant que 98 lbs, souffrant de l'estomac, 
de palpitations, de douleurs dans le dos, les reins 
et de douleurs intimes si fortes que je craignais 
l'opération. 


CONSULTATIONS MEDICALES GRATUITES 


Comme les remèdes que je prenais ne me faisaient 
aucun bien, je-décidai d'essayer les Pilules Rouges 
que des amies me recommandaient et dès la troi 
sième boîte je me suis trouvée mieux, étant plus 
forte et moins souffrante. J'ai continué de me 
traiter avec les Pilules Rouges, j'ai beaucoup en- 
graissé, me suis sauvée de l'opération et ma santé 


ou par correspen 
us indiquera toujours le 
" vas impuosibles à 
t une initerven 


15 de votre kxalite 


fabriquées seule- 


plètement revenue ‘” Mme GC Cirouurd, 2937, rue t est devenue parfaite ” Mme Léon Henrichon, 
Main, Springfell, Müss Impussitle de trailer. ous 58, Main St, Three Rivers, Mass 
et à inéiicur tiastche 
PROTEGEZ - VOUS . . . .REFUSEZ les SUBSTITUTIONS . . . . EXIGEZ les VERITABLES. 


Pilules ROUGES 


pour 


M. P. Leblanc 


‘Je suuffrais de constipation et cela m'uwxca- 
sionnait de fréquents maux de tête, des étourdisse- 
des douleurs duns le dos, 
Je n'avuis pas a''appäil, mais ce qui m'incommo- , 
dait le pliss € était des maux de reins qui m'em- 
pêichaient de dormir Le matin n'étant pas sufî 
somnmerd repos), je me sentais peu disposé pour 
l'ossuge Mon médecin que j'ai consulté à ce 
sujet m'a recorumaridé les Pilules Moro que j'ai 
prises aussitôt, J'en ai obtenu de bons résultats 
Je me suis trouré plus fort après quelques semaines, 
plus à l'aise ensuite. sans aucune douleur dans let 
reins, enfin très bien ” M Phulias Leblarc, 

Saint Jérôme, P Q 


mens, dans les côtés 


les Femmes Pâles et 


Faibles 


= 


L'HOMME doit veiller constamment à se 
maintenir bien Lt toujours de plus en 
ne VIGOURE Il le peut à l'aide des 

ilules MORO, préparées spécialement pour 
les Hommes, par la Cie Médicale Moro, 1570, 
Le Saint-Denis, Montréal, 50c la boîte ou 

, 51.25. 

Elles sont un remède peu coûteux et que 


les hommes peuvent employer dans tous 
les cas de: 


:RHUMATISMES 
MANQUE D'APPETIT 
TROUBLES D'ESTOMAC 
MAUVAISE DIGESTION 
: EPUISEMENT 
MAUX DE REINS 


Impossible de vous traiter mieux et à meil- 


« leur marché. 
Mr. Philias Leblanc 
Pilules MORO partout ou par la poste, 50c la boite ou 3, 81.25 Ed 


PROTEGEZ-VOUS — REFUSEZ LES SUBSTITUTIONS — EXIGEZ LFS 


PiLuzes MORO ï | 


té 


tronné, organisé et dirigé par lés P&- 
res Jésuites canadiens, vient de rece- 


Mt: Gauthier, Mgr Deschamps et 


Mgr Béliveau ont pareillemént donné 


leur éntière approbation, ;: 

Noës partirons le 29 mal à bord du 
“Montclare”, du Pacifique Canadien. 
imier arrêt envtèrré française 
Sera à Condé-sur-Vire, où hôtis visi- 


terons la ferme où naquit Jean de 


Brébeuf ainsi que l'église où i! reçut 
te baptême: Lisieux, Paray-le-Monts), 
Ars, Loyola (Espagne), Lourdes cons- 
tituerdnt nos principaux pèlerinages 
après Rome où nous comptons séjour- 
ner une semaine. Nous visiterons 
Lyon, Genève, Nice et 1n Côte d'Azur, 
Gênes, Milan, Venise, avec quelques 
jours à Paris bien entendu; et nous 
n'oublierons pas In Passion d'Oberam- 
mergau. 

La tournée précéderait fa canoni- 


“ation, dans le cas où nos conjectures | 


se réaliseraient : et le retour se ferait 
Assez direct de Rome, par Gênes ou 
Milan, Paris, Cherbourg, pour arriver 
à Montréa] le 12 juillet par le Mont- 
rose. Prix global, $550 

Une double extension est prévue 
Pour ceux qui désireraient prolonger 
leur voyage d'une semaine ou d'une 
quinzaine: Reims, Verdun, Mayence. 
le Rhin, Cologne, Bruxelles, Anvers 
(exposition), formeraient la première 
partie; Londres, Oxford, Dublin, Bel- 
fast, etc, la seconde. Ce double pro- 
jet ajouterait $75 pour chaque étape 
et donnerait comme prix définitif, 


dans Je premier cas, $625; dans le 
second, $695 
L'expérience acquise l'an dernier, 


lors du pèlerinage national de l'Apos- 
tolat de la Prière, permet d'espérer 
un voyage heureux et 


satisfaisant 
pour tous. : 


— 4 4 D — 


La Belgique ratifie le plan 
Young 


Bruxelles 
fié l'entente de 
la ratification 


Le Séna‘ belge a rati- 
La Haye et a décidé 
du plan Young. Le 
vote s'est partagé dans la proportion 
de cent neuf à un, ce qui équivaut 
‘presque à l'unanimité. 

Les paiements des réparations 
d'après le plan Young commenceront 
aussitôt après la ratification par l'Ita- 
lie et le Japon. L'opération suivante 
sera l'ouverture de la bañque inter- 
nationale à Bâle, en Suisse, et ensuite 
l'évacuation du Rhin par les troupes 
alliées sera commencée 


— — 0-4 D 


Pour permettre à un grand 
écrivain de travailler 


La Société suisse des gens de le:- 
tres a décidé d'offrir une somme de 
100,000 francs suisses À l'écrivain Ra- 
muz pour lui permettre de 
en toute liberté d'esprit. 


travailler 


nee 


Le Baume Persan est d'un 
arôme attravant, Il ajoute un 
raffinement charmant à l'appa- 
rence la plus accomplie. Ku- 
tretient la peau d'une douceur 
ct d'une texture incomparables. 
Adoucit et blanchit les mains. 
Rafraichit et fait disparaitre 
toute irritalion causée par les 
intempéries, Rapidement ab- 
sorbé par les tissus, il ne lalsse 
aucun vestige de viscosité. Un 
objet de toilette sans égal. Sans 
prix pour toutes les femmes 
soucieuses d'élégance ct de dis- 
linction. 


|Le tarif sur Les autos améri. 
France 


CET, à + 
rer 


“Paris. -- Un bill adopté par le co- 
mité es donnes de la Chambre des 
députés impose: sur les automobiles 
américaïînes qui entrent en France des 
taux ce 804 '5Ù pour cent plus bas 
qu'on se leiproposait à l'origine. 

De houveau bill, présenté pes le‘ dé 
puté Taudière, a été rédigé à În nl 
des protestations des compagnies qui 
importent_des voitures américaines. 
Les-eroits sur les autres voitures sui- 
vent une échelle mobile qui va de 32 
sous à 6? sous par kilogramme, selon 
le poids. Au“dessous de 2,530 livres, 
un camion paie 25 sous bar kilogram- 
me: s’il pèse plus que 2,580 litres, il 
paiera 28 ou 30 sous du kilogramme: 

On s'attend à ce que le till passe 
sans difficulté à la Chambre. 


a 
REGINA. De groses pluies sont 
tombées dans la Saskatchewan et une 
partie @e l'Alberta 
droits, la pluie s'est 

ct en neige. 


En certains en- 
changée en grésil 


lustre 
Rs au © ge 
polis. Mine. 


HOTEL FRONTENAC 
En Télèphene 25213 l 
Rien : 


bres hs +9 ét doubles — Shatisfnc- 
tion assurée, 


. Latourelle Frères, prop. 
161, rue Notre-Dame Est, Winnipeg 


| CARTES PROFESSIONNELLES 


«Voyageurs, venez À l'agence où l' 
vous procurerna gratuitement tous | 
rénselwnements concernant le voyaui 
que vous voun proposez de faire, Ach. 
tes ici les billets pour faire venir vos 
parents où vos amis d'Europe. 


M.-E. SABOURIN 


Axent de change — KEnvots d'argent 
dans tous les pays — Ansurances 
Billets de voyages 
204, nve. Provencher, St-Donifnee, Mnn. 
Tél: Bureau, 201 1351—-Héès., 201 205 


DrJ.-A. SÉGUIN 
CHIROPODISTE 


Spécialité: Maladies des pieds 


438, EDIFICE SOMERSET 
: Téléphone 80 870 
Le soir sur rendez-vous 


MANUFACTURIERS 


_ JOSEPH GAUTHIER 
5544, rue des Meurons, Salyt- Honuitace 
Téléphone 2016814 


Monuments fuméraires 
Marbres — Grunits — Statues en 
marbre Carrare 


Nous agrandissons d'après petit modèle 


‘ J.0. BRUNET 


MONUMENTS FUNERAIRES 
MARBRE — GRANIT 
ETC, 
414, ave. Taché, St Boniface 
En face ce l'hôpital Saint-Boniface 
Téléphone 202 448 


Téléphone 26 614 


JAMES CROFT 
Fabricant de violons et 
d’archets 


Réparations de vieux instruments 
de qualité 
Musique, et tout accessoire 
300, EDIFICE BIRKS, WINNIPEG 


Landy & Company Ltd. 


Fournitures d'Eglises Catholiques 
Fournitures de missions 


Les mêmes articles que vous ache- 
tez à la mission 


Librairie paroissiale et 
scolaire 


Dernières nouveautés aux prix de 
librairie. Demandez notre 
catalogue 
Echantillons sur demande 


Vins de Messe 
des côteaux de Harrach — Fabri- 
ués sous la direction des Pères 
lancs du Nord de l'Afrique. 


16, RUE DUNDAS W. 


Tél. Adélaide 0168 Toronto, Ont. 


10053 Jasper Ave. 
EDMONTON 


100 Pinder Block 
SASKATOON 
401 Lancaster Blug. 
CALGARY 
270 Main St. 

WINNIPEG, Man. 
36 Wellington St. W. 


Arrangements Spéciaux 


’ L 
pour l’'Exercice du Culte 
Les catholiques peuvent s'embarquer 
pour 
-quebots ‘A 


Europe à bord des fameux pa- 
avec la certitude d'avoir 


toutes les facilités voulues pour s'ac- 
quitter de leurs devoirs religieux du- 
rant la traversée. 


TORONTO, Ont. 
277 St. Sacrament St. 
Chacun de ces bateaux possède un-au- 


tel avec les Vases sacrés et tous les 
omements sacerdotaux requis pour la 


sv 


Œ 


Pour renseignements, 


célébration de la messe. 

Des cabines confortables, 
exquise. un pèrsonnel courtois &j em- 
pressé, ainsi qu'un service basé sur 89 
ans d'expérience 
océaniques, 
votre tr 
quehbot Cunard, 
vois garderez up, souvenir agréable et 
vivace. 


une cuisine 


dans les voyäges 
s'unissent pour faire de 
aversée en Europe sur un pa- 
une expérience dont 


taux, etc. 
écrivez à la 


[Li LINE 


À Téléphone 201 467 


158, BOULEVAED DOLLARD 
(Vis-à-vis l'hopital) 


. A. DESJARDINS 


embaumeur diplômé, avec dame 


assistante diplômée 
25 ans d'expérience 


Service d’ambulance jour et auit 


MEDECINS 


Dr R. MICHAUD 


RAYONS X 


Heures de consultations: 
11h à 12h %0am. —2hà6h.pm. 


Tél. 28 173 108, Edifice Medical Arts 


Dr J.-J. TRUDEL 


des hôpitaux de l'aris et de New-York 
Spécialité 
Malndiens des yeux, oréllles, nez et gorwe 
Heures de consultations: 2 À 6 h 
Bureau: 702, Fdifice Great West Per- 
manent—356, rue Main, Winnipeg 


Téléphone 27 249 


Dr B.-J. GINSBURG 
Spéeïnlinte den maladies vénérienées, 


wenito-urinnires et malndies de 1n peau. 
Heures de buren 9 h. du matin 
: à Hh. du soir 
Téléphone #8 591 
403—404, IMMEUBLE McARTHUR 
Au-dessus du Restaurant Childs, angle 
Main et Portage 


DENTISTES 


Dr RITCHIE * 
DENTISTE 
191%, ave, Provencher, Salint-Bontface 
\ Téléphone 201 330 


Heurés de burenu: 9 h. am. 8 5h. pm 
En haut de la pharmacie McRuer 


Dr JARJOUR 


Gradué avec grande distinction À Mont- 
réal et membre du Collège des Chirur- 
giens-dentistes de la province de Québec 


702, Ed. Great West Permanent Loun 
Téléphone 27 249 
MAIN WINNIPEGQ 


Dr P. E. LAFLECHE 
CHIRURCGIEN-DENTISTE 
Gradué de l'Université de Montréal 
(Magna Cum Laude) 

Burenu: 006, Edifice Bopd, Winnipeg 
Téléphone 2N NN6 
Soirs et samadi après-midi sur; rendez 
vous seulement 


RUE 


356, 


Dr J.-H. LA FRENIERE 
OUIRURGIEN-DENTISTE 
Gradué des Universités du Manitoba, 
Montréd et Toronto 
Bureau: 622, Edifice Somerset 
Tél. 21 261 Winnipeg 
Le soir et samedi après-midi sur 
rendez-vous seulement 


ro Are ET NOTAIRES 


Noël Bernier Alesundre Bernier 


BERNIER & BERNIER 
AVOCATS — NOTAIRES 
Droit civil, dralt criminel 

Municipalités, prêts, 
Légleiments de 


testiments et 
#suCCBs#IONS 


Fdiflee Nitandnrd Trunts, 34%, 
Tél. 27 647 


rue Main 
Miunipes 


Téléphone 21 461 


BEAUBIEN & BENARD 
AVOCATS ET NOTAIRES 
Bureau: 4, Edifice Banque Canadienne 
Nationale 


Winnipeg Canada 


A.-Joseph-11., Dubue, M.A. — Archibaid- 
C. Campbell, K.0. 


DUBUC & CAMPBELL 
AVOCATS ET NOTAIRES 


Succenseurs de Dubue et Hoy 


Tél 21 585 615, Ed. Somerset 


Joseph Bernier, M.L.A. 
AVOCAT ET NOTAIRE 
407, Edifice Parts 


Angle Portage et Smith Winnipeg 


“ 


_ 


—- 


T% 


La féte de Paques est le triomphe de Jésus-Christ sur la 
mort: Ea vérité de.ce triomphe est affirmée par les Evangé- 
listes er ces termes: “Le Christ est ressuscité comme il l'a dit: | 
Surrexit sicut dixit" — "Les Juifs, avait dit Notre-Scigneur à 
ses disciples, livreroni le Fils de l'homme aux gentils qui se 
moqueront de lui, la flagelleront et le crucificront; mais il res- 
suscilera le troisieme jour.” . 

En regard de cette prophétie, rappelofs le récit évangé- 
lique. C'est d'abord Madeleine, qui, dans l'empre ssélhent de 
son amour, précede l'aurore pour voir la tombe de son cher | 
maitre, et qui, apercevant Ja picrre renversée, s'enfuit boule- | 
versée vers les apôtres, ct s'écrie: “Îls ont enlevé le Seigneur, | 
el je pe sais où ils Font mis!” Ce sont les apôtres Pierre AE 
Jean, qui courent au scpulere pour se rendre compte de cette! 
profanation ct qui revicnnent tristement, convaincus qu'elle | 
s'est accomplie, bien qu'ils aient vu le suaire ct les bandele ttes | 
pliés avec soin; car, dans leur trouble, ils ne se rappe lent pas | 
que l'Ecriture a dit qu'il fallait que le Christ ressuscität d'entre 
les morts. Ce sont les anges, qui rendent témoignage du triom- 
phe de leur roi: Le Seigneur, que vous cherclrez, n'est plus ici; | 
il est réssuscité coms il J'a dit, et va vous précéder en Galilée, | 
c'est là que vous le verrez" Et puis, les apparitions, qui se 
succédent else déroulent, d'un jour à l'autre plus claires, plus 
saisissantes, plus irrésistibles. 

Le cocur nous dit que, dans ces apparitions, Jésus n'a pas 
oublié sa mére bien aimée. Les Evangélistes n'en disent rien. 
L'humilité de Marie a voulu le 
lui a fait, sans doute, 


cacher, et son exquise discrétion 
penser que Je témoignage d'une mére, 
pleine du souvenir de son fils, si appliquée à contempler en son 
coeur son image adorce, pouvait étre suspect. 
Madeleine, au tombeau, 
entend une voix chere qui l'appelle par son nom: 
homme est debout devant elle; elle se précipite vers lui, en 
criant: “Mon bon maitre! Rabbon!" Ne me touche pas, lui 
dit Jésus, car je ne suis pas encore monté vers mon Pérez: mais 
va trouver mes frères, et dis-leur: "Je monte vers mon Pere et 
votre Pére, vers mon Dieu et votre Dieu." Et voilà 
resse régénerée devenue le premier apôtre de la 
“J'ai vu le Seigneur, dit-elle aux disciples. Vidi Dominum." 
Faible témoignage! Son amour ne l'a-til pas trompée? Non, 
car elle n'est pas seule, , muettes et trem- 
bluntes, ont vu les anges du 
ciclet entendu leur témoignage. Sur le chéinin, 
leur rencontre: leur dit. Apete. À sa voix, à son 
regard, elles reconnaissent leur doux maitre, se 
picds, les embrassent, et 


si 


Mais voici que 
pres duquel elle se lamente, 
Marie! Un 


retournec 


la péche- 
résurrection. 


Les saintes femimes 
reviennent du tombeau où elles 
Jésus vient à 
Bonjour!" 
jettent à ses 
adorent. “Ne craignez pas, leur dit 
Jésus, allez et dites à mes fréres qu'ils se rendent en Galilée. 
La, nous nous revérrons."". Mais cé sont toujours des femmes, 
N'ont-lles Fév? 
Voilà ce que disent es apôtres. 


Le chef du college 


cUles femmes ont tant d'imagination! 
Faut-il croire à leur parole? 
Eh bien! 
apostolique, 


pairs 


des hommes est venue. 
Pierre, a vu le Maitre, Le bruit de cette apparition 
se répand parmi les disciples: Dominus surrexit vere et app 
ruit Simon. L 

CR 


l'heure 


Presque en taime toimps, sur la route de Jérusalem à 


Émimaus, deux vovaucurs conversent avec un mystérieux pele- 
rin, qui leur. reproche leur inerédulité. 
fent à sa parole pleite d'un feu 
pres de Hu à la meme table, 


Leurs coeurs s'echalif- 
ot, VGDU, 
le, vovant rompre le pain comme 
à la derniere cenes ils S'écrienti C'est lui! Mais, déjà, le Christ 
u disparu. Vite. Jérusalem pour raconter leur 
bonheur. Is trouvent les disciples assemblés, partages entre 
la stupeur et la joie, ct 
gent 
tristesse, 
et 
Pris de trouble ctde fraveur 
dit Ua esprit n'a ni chair 
pieds lines mains, c'est bien moi. 


divin, le soir HSSIs 


lis tontrent à 


doutant encore. Pendant qu'ils cchan- 
la 


cenact 


leurs Lumultueuses impressions, où domine encore 


Jésus. à travers la porte close, 


parait au malicu d'eux, 


entre dans Je 


disant: “La paix soit avec vous.” 


,ilS croient voir un esprit. "Rassu- 


rez-vous, lou Sauveur. Hi os. 
Voicoines Voyez ectlouchez." 


Et parce qu'ils Le croient pas encore, Jésus S'assied au milieu 
d'eux el leur demande a manger. n'avait fait qui passer 
dans Les autres éhparitions, ici il reste, converse, explique Les 
Ecritures, fait deborder la joie, et se relire en donnant, encor 


une fois, sa paix, cb cn promettant son Esprit-Suint 


Hut-jours apres, Jesus entre encore au ténacle, à travers 
les portes fermees, ct apres avoir donné sa paix, il s'adresse 
Thomas: "Mets Lo ton doigt, dit-il, et vois mes mains. 
ta main ct mets-Ja dans mon cote. 
incrédüle, 
Seigneur 
parce que 

C'est 


des apôtres un téinoignage irrecusable: 


Approch: 
Etmaintenant, ne sois plus 
Et Fhomas s'écric: "Vous étes mon 


‘Tu 


mais la foi.” 
ot 


tu as vu, 


aie 


mon Diu.” aus cru, reprend Île Sauveur. 


Bicnheureux ceux qui eroient sans voir.” 


assez de ces 


apparitions pour creer dans la bouche 
mais Jesus nt 
quitler la terre sans visiter ct honorer de 
la Galilee, 
ot de 
il avait donné rendez-vous, ct leur apparait sur le bord du lac 


vu ils péchent 


veut pas 
Sa presence gloi icuse 
patrie de sa de 


Jeunesse, ses premieres prédications 


ses premiers prodiges. I precede les chers amis à qui 


deux disciples et les onz: 
Ci 
Galilée, 


Jusqu'ici es saintes femmes, 


upotres ont Au le Christ suite. n'est Jesus 


LUssu 
di TOUS TEUX Qui ont garde 
Hs sout la pres de ing cents; devant cette foule 


Pas ussez. 


CONVOŒUE, SU UNE Montagne 
soi SOUNENIT. 
assemblée, lé maitre prononce les solennelles #aroles qui creent 
l'apostolat perpetucl Voila 
que Je suis avec vous tous les jours jusqu'à la consommation 


des siceles: 


"Allez, cnseignez toutes les nations. 


il faut que Jésus retourne à 


montre 


Eutin, l 
Une 


FUHVOvEes 


temps presse: 
il 


Apres leur avoir donne 


son 


Pere. fois gncorc, si a ses disciples qu'il a 


de: 
iastructions et promis la prochaine efusion de son Esprit, il les 
mont Eau, il les benit, 
peudant qu'ils contemplent sa marche 
le 


ü Jerusalem ses nicres 


conduit au des Olivicrs. et Ss'eleve vers 


les cieux, triomphale 


jusqu'à ce qu'une nuce lumineuse Vienne dérober à leurs 


VEUX ravis. : 


SACERDOS. 


F 


C'est le moment de faire ve- | 
Sanaa labansl 


Le mouvement des colons ca- 
nadiens-français des Etats-Unis 
et de la province de Québec vers 
l'Ouest est assez actif dépuis 
l'ouve rture de la saison. Same- 
di dernier, un nouveau. contin- 
gent de compatriotes passait à 
Wingipeg en route pour la ré- 
gion de la Riviére-la-Paix. 1 
tait sous la direction de M. J.- 

Laforcc, du. Chemin de fer 

National, dont on sait le dé- 
vouement à la cause de la colo- 
nisation. Avec lui se trouvait 
M. l'abbé Z. Alary, directeur 
[des missionnaires colonisateurs, 
curé de Saint-Joseph de Mont- 
real, qui n'en est pas à son pre- 
{mier voyage dans l'Ouest ct qui 


jvient se rendre compte par lui- 


méme des condilions qui exis- 
tent dans les centres de coloni- 
sation. 

Nous avons et aussi le plai- 
sir de saluer M. Fabbé Albert 
Forcicr, du Bureau de rapatricv- 
ment de Nashua, New Hamp- 
shire. Celui-ci a passé que ]- 
ques jours à Winnipeg et s'est 
rendu de la à Ecbret, Sask. vi- 
siler Fun de 
lasticat des Peres Oblats. 

Le Bureau des Missionnaäires 
Colonisateurs, réorganisé - 


puis quelques années, fait un 
excellent travail dans  PEst 
pour promouvoir la cause du 


rapatriement et de la colonisa- 
Hion parmi les nôtres. Cette 
oeuvre nationale essentielle est 
conduite avec une intelligence 
etun esprit de suite qui consti- 
tuent un sûr garant de succés. 
La Voir Nalionale, organe des 
Missionnaires Colonisateurs, 
fait rapidement son chemin 
dans la presse canadienne. Ce 
mois-ci, elle nous arrive dans 
une nouvelle toilette fort at- 
travante el prend les allures 
d'un véritable magazine de la 
colonisation. 

Nous recommandons  vive- 
menta tous nos lecteurs qui au- 


raicn{ des parents où amis dési- | 


Feux de venir dans FOuest de 
les inviter à faire ce vovage dès 
maintenant. Jusqu'au 30 juin 
ils peuvent bénéficier d'un taux 
de faveur tres avantageux. 
leur Suffit pour cela des 
ser au Bureau des Missionnai- 
res Colonisateurs, 320, rue Rich- 
mond, Montreal. 
+ 2 ——— 


Ses trois fils officient à ses 
f unérailles 


Saint- N.-B Pour la pre- 
fois dans l'histoire de la cathé- 


Jean, 
mière 


crale de l'Immaculée Conception de 
cette ville, trois frères prêtres ort 
office aux funérailles de leur pêre, 
Thomas McGuire Les trois frères 
tous Rédemptoristes, sont les RR 
PP. J-Austin. J.-Harrv et J-1, Mc- 
Guire, d'Edmonton, de Montréal et dé 
Québec respectivement. Le premier 
célébré la mésse et les deux autres 
l'ont assisté comme diacre et sous- 
diacre 
————— 4 2D+ + 


Un gramme de radium pour 

l'hôpital de Toronto 
—_—_+— 

La nouvelle 

“Toronto General Hospital” 

$20,000,000, 


verte Île 


Toron!o aile du 
. d'up,caût 
sera officiellement ou- 
On a acheté un 
radium au prix de $70,009 
établira un qui 
tubes 
radium à travers l'On'a 


de 
24 avril 
rramme de 
et l'on laboratoire 


permettra la distribution de‘ 


d'énergie de 
ro : 
2 2D-0— — 
‘‘L'anglais et le francais de- 
vraient etre enseignés 


dans les écoles’? 


Tor« 
‘anglais et Je françai s devraient éêtr- 
rnés en"méme temps dans toutes 


nto 


‘Le temps est venu où 


ensei£ 


les écoles du Canada, en commençant 


lans les 
John-W 


dan 


kindergarten”',. a déclaré 


Garvin, président du ‘‘(‘'ana- 


Literature Club” embres 


httératures 


à ses m 
Les deux plus grandes 


modernes, dit-on, sont imprimées en 


ces langues et tout homme né au Ca- 
nada y a droit comme à un héritagi 


em  — — 


Plus d'immigrants anglais 
sur les terres de l'Ontario 


Toron!o Le 


tar1i0 ne pi 


gouverzement d Oc- 


acera plus d'immigrañts an- 
glais sur des terres de la PrtrnRe 
annonce | bon. John-S. Martin, min 
tre de l'Agriculture. L'expérience ré i 
passé, dit-il, n'a pas été satisfaisame 
et le gouvert emfant n'est D d'a 
de continuer, 


_ DT CE LT 


SCS HEVCUX au Sco- | 


de-| 


‘adres- | 


QUE LES CATHOLIQUES DE WINNIPEG 


Northivest Review (Winnipeg): 


et sur les terrains de jeux de leurs 


La législature de la province de | écoles privées. Et ce qui est vrai des 


Québec a récemment adopté une jof se 
rapportant à l'édutatjon des enfants 
juifs dans l'ile de Montréal. Cette 
pièce de législation est bien digne de 
louanges; elle est probablement la 
meilleure preuve de saine et large 
tolérance que foutnit l'histoire de no- 
tre pays. . 

Jusqu'à présent, les énfants juifs 
de la métropole avaient suivi les éco- 
les contrôlées par la commission des 
écoles protestantes; mais. il y a quel- 
que temps, cette commission avait 
prévenu qu'après une certaine date, il 
‘ne serait plus accepté d'enfants juifs 
dans ses écoles. La législature du 
Québec. en présence de cette situa- 
tion, est venue À l'aide des parents 
juifs de Montréal et a vu à la nomi- 
nation d'une commission scolaire jui- 
ve, qui s'occüupera exclusivement de 
l'éducation des enfants juifs. Il n'y 
aura pas de distinction d'aucune sorte 
au désavantage des juifs: non seule- 
ment la nouvelle cemmission a les mè- 
mes pouvoirs et 
commissions catholique et protestan- 
te, mais elle a la part'qui lui revient 
dans toutes les taxes prélevées pour 
les fins d'éducation. | 

LL . . « 

Les questions scolaires n'ont pas été 
rares dans l'histoire du Canada, 
dans le domaine politique, elles ont 
provoqué des luttes très ardentes. 
Dans la situation que présente la po- 
pulation juive de Montréal, il y avait 
tous les éléments d'une superbe cam- 
pagne d'intolérance, et il est sûre- 
ment àl'honneur de la population du 


ei 


Québec catholique, protestante et 
juive d'avoir trouvé un: solution 
raisonnable et que celle-ci ait été 


adoptée par la législature sans une 
voix dissidente. Nul!'e part ailleurs 


dans l'Empire britannique, on peut 
même dire sans crainte nulle part ail- 
leurs dans le monde, les Juifs ne 


jouissent des mêmes droits et privi- 
lèges qui leur ont été açcordés dans 
la province de Québec. 

Dans son numéro du mardi 8 avril, 
le ‘Manitoba Free Press” fait la dé- 
claration suivante: 

“C'est un point intéressant À noter 
que cette décision a été adoptée par- 
dessus Ja de la hiérar- 
Ichie catholique romaine, au moias telle 
{que représentée par les paroles et les 
lettres de 


de 


protestation 


de 

Montréal, 

Québec." 
Intéressant, 


l'archevêque Gauthier, 
et du Cardinal Rouleau, 


en effet, si c'était vrai! 
Mais “Free Press" a été mal in- 
formé. Il est vrai que les évêques 

catholiques du Québec avaient des ob- 
jections, qu'ils exprimèrent dans des 
lettres publiques aux autorités civiles, 
à certains points de la loi telle que 
d'abord proposée, mais ils étaient ab- 
solument d'accord avec le gouverne- 
ment provincial sur le principe du bill 
Nous avons sous 1cs yeux, en ce mo- 


le 


ment, une communication envoyée par 
Son Eminence le Cardinal Archevéque 
de Québêc à et 
publiée journa! 
Nous en citons 


l'Action Catholique’ 


dans cet admirable 


catholique le 3 avril 
passage: 
“Le Bill 


à la Chambre 


ce 


des écoles juives a été 


adopté Les Evéques et 
le Gouvernement 


cord 


ont toujours été d'ac- 
sur Île 
Juifs de 


selon 


prircipe de donner aux 
l'ile de Montréal des écoles 
leurs 


convictions religicuses 


L'institution de la Commission des 
écoles juives de Montréal consacre ce 
principe chef, 
est un honneur pour la province de 
Québec, 
ter les droits des parents en matière 
d'éducation, lors même que ceux-ci ne 
constituent qu'une 


Cette déclaration autorisée du Car- 


De ce la nouvelle loi 


toujours soucieuse de respec- 


minorité.” 


dinal Archevêque de Québec semble 
faire bonne justice de l'assertion que 
la décision de créer une commission 


scolaire juive Montréal x é'é 


adoptée * 


pour 
par-dessus la protestation de 


la hiérarchie catholique romaine” 
L] L2 . 


part 
glorifier 


Le 
servation 


de cette Ob- 
le système 
ince du Maæi- 
il système d'écoles publi- 


“Free Press” 
pour 
d'éducation de 


la pro’ 


ba, ‘le set 


ques. dit-il, où toutes les croyances 

droits 
Nous 3 pouvoir 
ä ce chant de louaige du ‘‘Ma- 


nitoba Free Press” 


égaux 3àt 
voudrio!! 


un respect 
nous 
Joindre 


mais nous ne pou- 


Vous Jamais Oublier que nous som- 
mes tenus de vivre sous ce système 
et que nous le voyons sous un angle 


différent. Les 
enfants catholiques 
Win 


vees po 


très parents de 3,000 
dans la ville de 


rent 


ipeg, soùûtien des écoles pri- 


ur l'éducation de leurs enfants 


En plus de payer des taxes pour le 
E Pa) E 


maintien des écoles 


publiques, ils 


shit pour l'ét isserment et je main- 
Et par-dessus 
le plus odieux 
sont forcés de payer 


ab 
l'ecoles privées 


out cela ce qui est 


tout 125 


taxe scolaire pour le soutien des 


e 
[” s pub! 


leurs bâtiments 


ques sur 


privilèges que les! 


catholiques de Winnipeg l'est aussi 
des catholiques du Manitoba, car ils 
maintiennent. des écoles privées pour 
l'éduçation de: leurs enfants partout 
où ils peuvent le. faire. : un 

Le fardeau des taxes qui pèse sur 
le contribuable des écoles publiques 
est assez lourd dans cette province, 
comme en font foi les pétitions publi- 
ques et les protestations bruyantes de 
tous et de chacun. Si le catholique 
s'impose un double fardeau, c'est cer- 
tainement une pr'uve suffisante, en 
ces jours de taxes et de surtaxes, qu'il 
doit être mû par quelque motif exces- 
sivement fort et profond. 


Les catholiques déclarent qu'ils 
agissent comme ils le font, guidés par 
leurs convictions religieuses et les dic- 
tées de leur conscience; et beaucoup 
admettront que seul un motif de ce 
genre peut vraiment expliquer un tel 
sacrifice. Les catholiques du Mani- 
toba ressentent naturellement qu'ils 
souffrent des désavantages pour l'ac- 
quit de leur conscience. Si ces mèê- 
mes câtholiques vivaient dans la pro- 
vince de l'Ontario à l'est, ou dans les 
provinces de l'Alberta et de !a Sas- 
katchewan à l'ouest, ils pourraient 
donner à leurs enfants une éducation 
catholique dans des écoles catholiques 
sans s'imposer des sacrifices supplé- 
mentaires. 


Les Juifs de Montréal sont vrai- 
ment chanceux. Nous nous réjouis- 
sont avec eux et nous les félicitons. 
Les Juifs de Montréal jouissent' d'une 
liberté et d'un droit qui sont refusés 
aux catholiques de Winnipeg. On 
nous pardonnera si nous ne pouvons 
partager l'enthousiasme du ‘Free 
Press” pour le système d'écoles du 
Manitoba: il nous coûte trop cher et 
nous ne pouvons voir exactement dans 
quelle mesure il est supérieur au sys- 
tème de l'Ontario, de l'Alberta et de 
la Saskatchewan. 


2-4 2 — 


‘On to the 1e bay!” 


Chr Telerrauh (Québec ): 
Après avoir été le centre de l'agita- 
tion pour la construction du chemin 
de fer @e la baie d'Hudson, Winnipeg 
éprouve un vif désappointement des 
cette entreprise.  Pen- 
dant des mois, i n'y eut qu'un cri dans 
. presse de Winnipeg: ‘Vers la baie!" 
l'on fit cafhpagne intensive 
manitobaine pour 
réseau. Mainte- 


résultats de 


une 
capitale 
terminât 


.. la 
qu'on ce 
nant que les rails ont atteint la mer, 


Winnipeg a découvert que ce nouveau 


réseau est de très peu où d'aucune | 


utilité. Saskatoon, Régina, Brandon, 
toutes les *s principales: villes de l'Ouest 
sont beaucoup plus près de Fort 
Churchill que Winnipeg. Toutes les 
affaires qui pourront résulter de la 
construction du nouveau réseau con- 
vergeront vers les villes situées plus 

à l'ouest. Si la route de la baie d'Hud- 


son est plus avantageuse pour Île 


Winnipeg peut per- 
importance 


transport du blé, 


dre de son comme cen- 


Winnipeg 
situation 
maintenant la question d'une 


tre d'expédition du grain 


s'alarme à la suite de cette 


agite 
De hgne ferrée jusqu'à Fort 
( Fu hill qui la raccorderait ainsi avec 
la Paie 


a proposé 


Le 
mais 


e terminus de d'Hudson. 
N è 


innipeg 


un raccourcçi, 


ne considère pas cette m°- 
En 
le conseil de ville 
un crédit de $20,000 au gou- 
ivernement provincial pour lui permet- 


tre de commencer les travaux de lever 


ure comme une amélioration 


désespoir de cause, 


a voié 


et d'exploration du territoire que tra- 
Il y 
l'ironie dans le fait que Winnipeg su- 
bit un pareil avatar àalors qu'il a tri- 
vaillé avec tant 
réseau. 
RÉ —— 
La croix de la Légion d’hon- 


neur à été remise à M. 
Raymond Denis 


versera la ligne proposée. a de 


d'enthousiasme à ce 


Nous lisons dans le “Droit, d'Ot- 
tawa: 
Une cérémonie impressionnante qui 


n'a eu que 
hier midi 


quelques témoins a eu lieu 

(6 avril, à la présidence de 
. Mme Ro- 
do!phe Lemieux, en présence de l'hon 
M. Lemieux et de S. Ex. M. Knight, a 
remis à M Raymond Denis, président 
de l'Association catholique franco-ca- 
nadienne de la Saskatchewan, |a 
Croix de chevalier de la Légion d'honr- 
neur. Cette croix a appartenu à M. 
Lemieux et a été portée par lui. Au 
scène intime, été 
échangés sentiments respect 
mutuel et d'émotionnants souvenirs 
que la discrétion ne nous permet pas 
de dévoiler. Qu'il nous suffise de dire 
que des homrnées de Coeur et de oayae- 
tère se sont reuçcgntrés, qu'ils se sont 
parlé et-qu'ils se sont compris. 


la Chambre des Cominunes 


cours de cette ont 


des de 


MIEUX TRAITÉS. M. Darvean, martyr inconna du Manitoba 


(Suite) 


Ainsi que son évèque devait l'écrire plus tard, M. Darveau 
était un homme qui “craignait peu les privattons qui son( pres- 
que toujours le partage d'un missionnaire”. L'incident suivant, 
que nous cucillons dans notre Histoire Fa l'Eglise catholique 
dans l'Ouest canadien, suffira à montrer à quel point était bien 
fondée Fassertion du bén prélat. 


Le ‘17 mars 1813, d-était parti de Saint-Boniface pour | el 


baie des Canards, ses quartiers généraux dans le: Nord. Lors- 
qu'il eut atteint l'immense nappe d'eau sur les bords de laquelle 
ils sc trouvaient, nappe qui dormait encore sous sa lourde 
couverture de glace, 
charge de son‘traineau, pour se diriger en toute hâte vers l'habi- 
talion d'un certain Pierre Chartrand, qu'on connaissait déjà. 

Peu après, une terrible tempète de neige, une cffroyable 
poudrerie, comme on dit dans ce pays, s'éleva, apparemment de 
tous les points de Fhorizon à la fois. Dans l'impossibilité de 
rien voir, l imprudent voyageur fut en quelques instants 
désorienté, et se mit à brrer à l'aventure, aveuglé par la neige 
line qui tombait en tourbillonnant sous la poussée, d° un. vent 
violent. 


trouverait mort ou vivant. 
| venue, 


| Quand son compagnon arriva chez Chartrand, celui-ci 
|: ne avec stupéfaction ce qui était arrivé.- Il partit aussitôt 
Ê la recherche du missionnaire perdu, se demandant s'il le 


Et voilà que, après mainte allée et 
le Canadien tomba soudain sur lui, alors qu'il avait 
{passé deux puits et un jour sans feu ni le moindre morceau à 
se mettre sous la dent, au sein d'une tourmente à rendre fou, 
sinon à donner Ja mort. sn 

Darve 


ro 


au ne perdit pas une minute à faire le récit de ses 


il laissa en arrière l'homme qui avait 


aventures, où même à simplement dire ur mot des souffrances 


qu'il venait d'endurer. 
— Avez-vous quelque chose à manger? 
furent les paroles dontil salua Chartrand. 
On aurait dit qu'il ne voyait ricn qui fût digne de mention 
dans Je fait qu'il venait de lutter avec la mort, et qu'il avait 
tiomphé là où tant d'autres sueccombent. Dans une lettre qu'il 


J'ai faim; telles 


écrivit ensuite sur ce voyage et un autre qui S'ensuivit, il n'egt—_ 


point la moindre allusion à son aventure, el se contenta de 
dire en passant qu'il avait beaucoup souffert au cours de cette 
tournée de quatre-vingts ou quatre-vingt-dix lieues (6). 

I n'y avait donc rien d'étonnant si même un homme pro- 
saique et positif comme était Mgr Provencher admirait les 
travaux de notre missionnaire. “M. Darveau a fait le bien 
partout o& il a pénétré”, éerivait-il. Et ceux qui savent combien 
sobre de louanges était ce prélat trouveront sans peine dans 
cette appréciation de l'humble prêtre comme un digne résumé 
de ses trop courts labeurs, une couronne bien méritée en atten- 
dant la palme qui devait venir. 

Arrivé à la baie des Canards au printemps de 1843, Darveau 
cmploya son temps à évangéliser ceux des Sautcux que sçs 
exhortalions portaient à lui préter lorcille, etpassa l'été suivant 
en excursions apostotiques le Tong du lac. 

Pas tres loin de là, sur la Saskatchewan inféricure et un 
peu plus bas que Fembouchure de la rivière Carotte, se trouvait 
Le Pas, ainsi nominé par les Français qui y avaient établi un 
poste d'une certaine importance avant la cession de la Nouvelle- 
France à la Grande-Bretagne. Cette place avait déjà été visitée 
par de nos missionnaires, et, dans le but d'y prévenir la venue 
d'un ministre protestant, M. Darveau avait résolu d'y fonder 
lui-même une 

s'y rendit à cette fin, mais y troûva un catéchiste protes- 
tant, nommé Henri Budd, bien qu'il ne fût qu'un simple sauvage 
comme ceux auxquels il faisait l'école. Cet individu fit tout en 
son pouvoir, don seulement pour contrecarrer Faction du prêtre 
catholique, mais encore et surtout pour lui enlever de la tête 
l'idée de s'y établir. 


Mission. 


ser, 


L'enfer a employé toutes ses rusrs, d'abord pour me chas- 
clensuile pour rendre inutiles tous mes efforts”, écritl 
“OrcesE bent nt avertir, pour ncintimider sans doute, que l'on 
sû je ne m'en allais pas. Quand on me vil 
délerminer de rester jusqu'à ce qu'on me trainal pieds el poings 
liés hors de la maison que j'occupais (7), les cadeaux ont été 
prodigués aux sauvages ct à leurs femmes, et les promesses. 
encore plus: on venait chercher Les jeunes gens au caléchisme, 
pour qu'ils vinssent à l'école. 


allait me chasser 


oi 


“Mes deux serviteurs ont cu leur part de l'orage... Dés 
qu'un sauvage arrivait, il se voyait entouré de protestants, qui 
ne le laissaient tranquille que quand il avait consenti à aller 
au préche, fail par un sauvage... Une jeune femme suivait 
régulièrement mes instructions: on la meñaca de la [aire répu- 
diér par son mart, alors absent” (8). 
ajoute que le caléchiste indien 
ne se fit pas scrupule de le faire passer pour un windigo, quel- 
que chose comme un possédé de mauvais esprits, que les Indiens 
avaient coutume de tucr avant qu'il ne leur eût fait trop de 
mal inputalion de l'employé sectaire qui n'était par consé- 
quent rien qu'une provocation peine déguisée au 
agyeurire. 


Apres quoi le bon prétre 


moins a 


(A suivre) 


R. P. MORICE, O.MI. 

(6) Cf. “History of the Catholic Church in Western Canada’, vol.!1, 
p.175 EE 
{T1 Celle du vieux Joseph Constant, Métis de Michillimakinac établ{ 

(8)  Saint-François-Xavier, 7 déc. 1844 Cf “Rapport”, juil. 1845, p. 92. 


La canonisation des ue 
canadiens 


On annon 


La a Gius grosse rotative du 
monde 


La plus importante machine rota- 
à journaux du monde serait, 


Ottawa. 
vêché 


, de | 
que S. G. Mgr Forbes différera | tive 


l'arche- 


: | d' -8 la ‘Tribune de: Tr i- 

de retour de son voyage ‘ad limina' | d'après la “T pe ne des Arte Graph 
ques’, en Amérique, mais, sans aller 
de quelques semaines, afin d'assister À | jusque là, les usines de la Vogtiandis- 
ta Canonisation des Bienheureux Mar-| cie Max hinenfabrik, à Planen, ont 


tyrs Canadiens, qui aura lieu à La fin 
de mai ou au commenc-ment de 
Roine 
On attend, ces jours-ci, la date pré- 
cise de la canonisation, 


installé dans les imprirueries Ulistein, 
| à Berlin de 40 bobines 
| de 4 pages dé largeur, qui serait la 
| plus grande LL. fonctionnant à 


et depuis longtemps. 


juin une machine 


l'heure actuelle 


Bijouterie  : 


ne ne om im or ne re = 


{PRINTEMPS 


bijouterie, chapeaux, ch 
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Les nouveautés pour le printemps en costumes, manteaux, 


ur dam tj fill 
aussures pour aames et Jeunes Ailes. 
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est À l'unisson du printemps qui s'é- | Vancouver qui lui reviennent chaque 


ttendue cxtraordinaire. | | 
t 
H 
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SD - 


A 
& veilir saison. , Tous les employés sont en les achats de Pâques 
è H + f La mode nous a gâtées . année. | mesure de donner des conseils sur le : | ; 
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Hijoutiers Or rt argent 


-Poûür ces vêtements, le tweed e3* 


roi Le tweed et ‘ous ces tissus épais | : LA DE 
de laine ou de laine et soie dont on} 


t tant en ce moment 


robes et costumes à choisir 
aux prix les plus modérés 


_ 
LUE 
Le 
£... 

Es T 
LT 

Le 

same me 


"prtec \- : e éféré + l- 
+ Certes, la nuance préférée est l:| Poyr cempenser sans doute la sévé- 
a os me'angé jarron nu | . . . x ; 
le big angé de marron ou jrité de l'uni qui convient si bien à 

L | 


ee ‘langé lane is |. : . : 
e marron mélangé de blare. Mais | hiver limprimé prend déjà sa re- 


n voit épaiement vanche, et l'on voit dans les collec- 


MANTEAUX à 


$15.95 $25.00 $29.50 $39.50 
$49.50 $55.00 $59.00 


tiotne » vert le blanc ' | | 
cintes Le vert et le blanc, de b'eu lions de printemps nombre d'ensem- 


beaucoup d'autres | 
| 
| 
| 


1. an le rougce e!* un Je is 
et }» bla le rouge et brun, le gr bles aux joyeuses ruances et aux sub- 
print eu les nunnres enfin, À ° 


Le Nouvel 


|[tils dess 


bles 


ins harmonieusement assem- 


ndiion au'ellés soient discrètes ei 


‘'angécs et | sq : | 
mgées ct fondu Les détails de couleur ont bien leur 


D RE es 


E: n S e m b | e Que confectionne-t-on avec ces jolis importance! Peu de robes, et non des 
: , moins élégant: sauraient s'en pas- . 
a is de tar eetiee Le CES RRAERINS EDS ROBES à 
- . . L Si l'on ne peut changer rhaque ‘ 
lus rant consiste en un maAnNteAN ina da tat ; “ facile de v 
semaine de toilette il est facile de va 2 5 9 $ 5 
4 de form le plus ‘ ° $1 95 $1 . 5 19.7 


rer l'aspect d'un biais, d'un col, d'une | 


, Il : 
CU UnE JUPE TES L'écharpe, d'une fleur. d'un rabat. d'une $25 00 -$35 00 
porté \ 1 ! : j ; , . 
e Ù Li | pointe Plus la robe est sombre, plus | 
dé , : 
L L ‘ ha \c gagne à êtré éclaece de blanc, de 
l Le HT: 14 LAS } 4 t 


. .. feune Du e assortie à Ce a j'ose, de ciel Les détails uni, bi ct 
Choisissez votre garde- fr: tricolores 


formule encore, c'est le 


abondent. Tulle mieux que 
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forman ise dans le bas. et [la poche q anteau de voyage. D'au- 
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MACDONALD SHOE STORE LIMITED 


FELEPHONE 2920! 1%, RUE MAIN . 
. Frés du theatre Bijou La} 


HELEN B. McBRIDE in 


.. l i ' 
TEL. Su No {5 AVENUE POREAGI 


Dingwalls | 


Darrints à | à la Semaine Sain- 
rappellent Le grand amour de 
mieux. 

vous avez appris de vos jeune 


mamans à fuir le péché qui met 
utie tache noire sur la blan- 


! 


Mes dre pilleenfanis. nous 
les cérémonies 
nous incitent à l'uinièr | 


Quoique bien jeunes encore, 


* ar 
placé à côté de la rivière. Ca me 
donnait l'envie d'être soMat!. Jé crois 
que c'est ce qui m'a le plus intéressé 
dans mon voyage, et comme ce fut 
la dernière chose que je vis, tu com- 
prends que j'en garderai un bon sou- 
venir. 


(Suite) _— Et mot il me semble que j'ai fait 
{A suivre) la promenade avec toi, tellement tu 
(Suite) as bien raconté: Je te remercie de i V UDperaltlion 
Son, professeur, comme il é!ait de m'avoir dotné ce plaisir. « 


l'son devoir, préparait ses élèves à ieür 
situation terrestre. Jésus, lui, prépa- 
rait Guy à sa situation céleste. Il n'y 


Roger MOTUT. 
Ecole Hoey, Sask. (grade 7). 


ichear liliale de vos êmes el fait 


one les péchés des yrendes 
{personnes, des petits enfants] 
Î me qui ont nécessité la mort 
u Fils de Dieu sur la Croix 

? Au Jardin des Olives, dont 
WEglise commémore le doulou-| 
reux mystère en celle semaine 
émouvante, Jésus, l'étre de tenu | 


We pureté, [ut chargé de tous les | 


péchés passés, présents rl'à me 
Enir. Tous les crimes de laterre 
se présentérent à srs requrds 
très purs comme une mors 
Itrueuse avalanche. À la vur de 
jces horreurs, 
cal sr souleva de degout et le 
isang divin sr réparulil en gout 
Meletles jusqu'à terce. El pas 


iconsoler, le réconforter! Pier 
re, Jacques et Jean. qui lac 
scompagnaient: s'étaient endor- 
mis. Aussi en parlant de cette 
agonie, le Saxrs-Coeur disait 
sainte Marguerite Marie: "Cest 
ici où j'ai le plus ouffert inté 
ieurement qu'en tout le 
de ma ae me voyant di 
Uaissé du ciel et de la terre." 
l'endant ces jours bénis de la 
Semaine Saintr, songez à celle! 
détresse de Jésus qui a souffert 
pour vous et pour ceux que vous 
aimez; que vos àmes pures 
d'enfants sachent trouver les 
mots d'amour qui réparent, 
lapaisent et consolent. 


Après avoir suivi Jésus sur la] 


‘route du Calvaire el vous étre 
prévarés par la prière el les 


petits sucrifices à une fervente! 
rotmunion pascale. vos Coeurs | 


feront écho à Fallégrisse 
verselle pour fêter la Résurrec- 
t'on du Sauveur et l'alléluia de 
l'âques aura en chacun de vous 
un suave retentissement. 
MERE-GRAND. 


JOYEUSES PAQUES, 
MES PETITS AMS! 


faites pas comme 


Ne ce bon 
rarçon qui s'était caché dans le clo- 
her de son église, vendredi saint, 
et qui s'était accroché bien solidement 


1 La corde, pour s'en aller visiter Rome 


petii 


le 


avec la bonne grosæ cloche du vil- 
lage | 
Pendant ceux jours, son pauvre 


papa et sa chère maman l'ont cherché 


partout, et ils ne i'ont retrouvé que 
1e dimanche de Pâques, à moitié mort 
de faim et de fatigue 
L'histoire raconte que le petit gar- 
-on avait été À jfome, mais si vit 
i vite, voyez-vous, q'ie dans Île 
fond, bien sincèrement il n'avait 
vas eu le temps d: voir grand'chose 
. L2 L 
11 y a aussi l'aventure de la petite 
Alle qui avait acheté une douzaine 
‘d'oeufs de Pâques, et qui les avait 


{ait couver par une de ses poules 


d'un cer 
pt 


Elle espérait qu'au boui 
ain temps, elle obiiendrait douze 


its poussins au chocolat 


C'était là une idée bien naturel! 
n'est-ce pas”? Peut-être, à su place 
en aurions-nous fait œutant 

Eh bien! nou seulement elle n'a pas 
brenu de poussins zu chocolat mais 


lle a corstaté que fes pauvres 
veufs de Pâques 


petits 


apres Colle Te 


auit jours sous les aies la pou 
‘ouveuse, avaient (c'est t nous 
n'est-ce pas, mes cheris un tre 
rôle de goût 

Encore joyeuses Pâques, mes pètits- 
“nfants!' Et que les cloches de vot 


laissen! 


Sglise, en revenant de Koime 


Deux à vos “robes 


une "apparence neuve 


Les TEINTURES DIAMOND sont 
gciles à employer procéd7z dout 
nent et uniformément, donnez une 
apparence nouvelle aux robes. dra; 
les, lingerie. Quand vous emplove 


æ<s teintures, il n'y a aucune trace 
l'apparence reteinte, mais des nuan- 
“es uniformes, vr:ies, nouv:lles qu 
gardent leur teinte en dépit des plus 
lurs usages et blanc higsages 

Les teintures ‘Diamond’ do:vent 
eur supériorité à! abonda ance d'anili- 


1es pures quel les contiennent Eiles 
jemandent plus de travail” Süre 
ment. Mais cl: ne coûtent rien : 
lus. Chez tout marchand 15 sous 


Diamond-Dyves  . 


Qualité supérieure depuis 50 ans 


pleurer Jésus. Ce sont, vous le 


son coeur st déli-! 


reste! 


art - | 


dalisant, 
Christ 


plus.tard les hômmes comme saint 


Thomas, il lui aurait donné le goût 


de l'étude. . Mais {1 voulait le prépa- 
[rer à mourir petit, cé”& quoi son mai- 
jtre ne songeait guère, et pour cause 
|Et cette “paresse” y a servi 


|à corroborer l'oeuvre divine sans s'en 
| renére cofnpte. en infligeant à cet éco- 
|lier distrait des bumiliations morti- 
lfiantes qui lui faisaient très mal; c'est 
|à peine s'il pouvait répondre, pour re 
déclarer coupable, parmi ses larmes 
ceanglots 


le tres 
| Il est fes saints que Jésus rendit 
re qui semblait être cependant Jeur 
devoir d'état; ils s'en accusèrent, eux 
aussi, comme d'une faute personnelle, 


ils en battirent publiquement leur 
coulpe: ils furent salutairemment ré- 
primandés, punis, tournés en déri- 
07. Guy n'aurait-il pas é.é, au col- 


lege, de ceux-là? 


Je n'oserais proposer cette explica- 


üen de “la paresse” ou 
comme certaine; elle est 
elle me parait vraisemblable, 
s'accordant mieux avec l'habituelle 
délicatesse de conscience de cet en- 
fant, son humilité aussi, indus- 
trieuse À masquer les faveurs dont il 
jouissait. 

Quoi qu'il en boit si ses progrès »n 
{science scolaire furent médiocres, ls 
furent extraordinaires en sainteté. 
Nous allons assister À ue acensin 
rapide et sfire de son Ame vers ure 
ion qui nous fait honte, à nous 
|‘ant ce petit nous dépasse 


(A 


‘‘des pares- 
de Guy, 


|ses"” 


| possible; 


avec 


| perfect 


suivre} 


COMPOSITIONS 
DE CONCOURS 


Un voyage à Prince- Albert 
Oh, dis donc, j'ai quelque chose 
| d' intéressant À te raconter 


| 


Eh bien! dis-le vite, Jean! 


Sais-tu où je suis allé hier? 
Non 
Devine.. c'était si beau! 


Coniment veux-tu que je sache ? 


Voici donc, mon 
ié à Prince-Albert' 
Et tu as pu voir des choses in- 
santes dans cette petite ville * 
Certes, 


vieux, je suis 


et beaucoup donc! 
Alors raconte, je suis tout oreil- 
Aussitôt cescendu à la gare le 


matin, vers onze heures et demie, papa 


dit: "11 faut aller diner première- 


me 
qu'il y en avait des autos 
RE | 


étaient de 


ment Ce‘ 


sur Ia ru ne pouvais les comp 


ter beaux chevaux 
de bell 


Mais ce qui m'a le 


puis « 


qui trainaient es voitures 


bleues où rouges! 


plus amusé ce fut de voir trois gar- 


tout 
J'aurais bien voulu étre à 


çonnets montés sur des petits 


chevaux 
‘ur place! 


nse bien, mais ton diner? 


Nous 


ant 


Je pe 
Ah oui! 
nange 


des tables était 


j'oubliais" avons 


dans un restau Le des- 


en marbre 
glhis 
à la figure 


us si po. 


les dessu: 
venait 


que 


que assieites utent 
Un garçon 


et 


jaune est 


à nous nous a demandé ce 


nous de 


sIrlons Ianper 


C'était un Chinois, sans doute? 
Oui, et il nous 


Ant 
| Duns: 


a très bien servi: 


où es-tu ulk 
l'après-nudi papa m'a Con- 
Oh! 


tu fusses à C 


duit ju Cinéma Paul, comme 


J'autruis VoUiU qu 


Noir 


était 


si” droic de courir les gens sur 


s monté Fur un 


C'était la 


seul 
micre fois que je voyais cela 
omment 


Mais 


pn urriverait 
bout comme 


un n'a qu à 


ne pu.s ‘ 


e cire. Pour moi tous les,magasin 


se ressemblent. C'est en partant du 


que J'ai vu deux choses inté- 


par exemple 


Qu'est-ce donc? 
Premièrement, un avion: il 
entre Prince- Albert 


Wiluäson Je ! 


g? t qu'il alluit vite 


fait 
et la 
Baie 


sure qu'il était 


|. liemands par nos braves Ca: 


ic.eus duru':t lu dernière guerre le 


je 


a là rien d'extraordinaire ni de scan- 
pour qui admet l'action du 


dans la contemplation infuse. 
| 8i Dieu avait voulu que Guy éciairat 


Le professeur ne cogtribuait pas peu 


: | maladroits, extérieurement inhabiles À 
lun amine se trouva là pour l°! 


: . 
La visite du docteur 

Le 4 mars, l'an passé, l'école ferma 
à cause Ce la fièvre scarlatine et de 
la rougeole qui visitatent Mariapolis. 
11 y avait déjà piusieurs cas de scar- 
latine ct ma petite soeur avait la rou- 
geole 

Deux jours après, je commençai à 
avoir mal au çoeur et À la lëte ‘et je 
dus prendre le lit. 

Ma mère venait souvent me voir 
et une fois j'entendis parler dans l'es- 
calier. Je dis à mon frère qui était 
avec moi: “Je pense que c'est le doc- 
teur.” ‘Tu n'es pas assez malade 
pour cela’, me répliqua-t-il Tout de 
même il alla voir: “C'est un grand 
hormmme habillé de noir avec un beau 
SL pu de: Monsieur”. En enten- 


veritpres. 

Quaüd le médecin fut arrivé à ma 
chambre ma mère ouvrit la porte et 
dit à mon frère: “Où est Louis?” 
[savais bien arrangé les couvertures 
pour que rien ne puraisse. ‘“Ilest ca- 
| ché répond-il, et ne 
Maman me 
is la connaissance de 
ce grand médecin dur pour ses malJa- 
des. 

11 me donna des remèdes et dit à 
ma mère de me laver la figure à l'eau 
tiède. Le lendemain j'avais les yeux 
collés, mais je pris bientôt du mieux. 
Je suis resté dix jours au lit et quinze 
jours sans sortir. 

Mais ce n'est rien dix jours au lit: 
mon petit voisin, qui a eu la fièvre 
scarlatine, y est resté vingt-cinq jours, 
et depuis le mois de septembre il est 
à Ninette. 

Je remercie le bon Dieu de ne pas 
avoir été aussi malade que mon petit 
voisin. 


sous 8es draps, 
| veut pas voir le docteur. 
découvrit et je 


Louis MORIN 
Mariapolis (grade 7). REX, 
. LI . 


Mon voyase en ville 

Un jour un médecin vint visiter les 
élèves de l'école. Il me dit qu'il fal- 
lait que je me fasse opérer, car j'avais 
bien mal à la gorge. Le 22 juillet 
1929 partions donc, ma petite 
sceur, mes petits frères et moi, pour 
[l'hôpital de Saint-Boniface. Arrivés 
[à l'hôpital, on nous conduisit au par- 


nous 


[ioir, bientôt après une garde-malade 
larriva ce! me conduisit dans une gran- 
de salle où il y avait plusieurs lits. 


Le lendemain vers dix heures et de- 
mie on vint me chercher pour me con- 
duire sur la table d'opération, j'étais 
loin d'être brave. 

.Je me suis réveillée en pleurant; 
j'avais la gorge bien sensible. Au 
souper la garde-malade m'apporta de 
la crème à la glace. Comme j'étais 
contente! Mais ma joie fut de courte 
durée, je ne pus en manger une 
seule cuillerée. Ma tante m'apporta 
tasse d'eau glacée, 
bus que 


car 
une mais je nen 
quelques gouttes: je pouvais 
à peine avaler. 

Après quelques jours je retournai 
chez Ce en ville n'a 
pas été pour moi des plus intéressants 
Edouardina PARENT 


Dugas 


nous. voyage 


Ecole 


de 7) 


Ste-Geneviève (gra- 


L2 . L] 
Mon grand-père 
ctuit beau mon grand- 
ses cheveux blancs comme 


Coniue 1 
père, avec 


la neige, ses beaux yeux gris pleins 
le bonté A soixante-douze 


marchait droit corime 


ans, il 


un jeune hom- 


me et ne portait pas de Canne 


11 avait un bon caractère, nous ai- 


mail tous, mais il m'aimait moi plus 


que les autres, parre que j'allais par 
tüuut avec lui li était toujours du: 
bonne humeur Quelquefois je le 


trouvais un peu triste; je crois que 
c'était la pensée de devoir bientot 
rendait ainsi 


Alogs j'essayais d'être pius gentil ave 


uous quitter qui Île 
{ de le Gistraire 
En été. après les repas, on le 
toujours à 


voyait 
la même place, 
d'un grand érable 


les hommes travailler 


assis à 
regardant 
dans les champs 


l'ombre 


Les Parents sont contents 


quand bébé dort pro- 
fondément 
Voici un moyen de rendormir 


promptement et facilement les bébés 
qui pleurent et s'’éveillent souvent 
C'est le moyen conseillé par les mé- 
| decins et des millions de mères ont 
prouvé qu'ik est sûr et inoffensif. 
Quelques gouttes de Castoria Flet- 
|cher agréable au gcût et purement 
lvégé'al. et l'enfant Le plus agité dort 
dans quelques minu'es' Pour coli- 


| 
| 


m 

t rétablie, J'en ai pris huit 

bouteilles. Mes amies disent 

+ fre l'air bien. Ma, soeur a 
ussi pris ce remède.” 


Mms Annie Walton, 67 rue 
Stanley, Kingston, Ontario 


Composée Vegetal 
de LydiaË. Pinkham 


ee 


et les petits oisedux voler autour de 
lui. C'est là que j'allais chaque jour 
le retrouver. 

Etant très vieux il ne pouvait plus 
beaucoup travailler, meis il soignait 
chaque jour ses quelques poules et 
il aidait maman à bêcher et semer le 
jardin. En hiver il restait presque 
tout le temps dans la maison et c'était 
un plaisir pour nous d'écouter les his- 
toires qu'il savait si bien conter. 

Comme je regrette que mon cher 
grand-père soit mort! 

Marc BOURRIER. 

Ecole Faure, St-Lupicin (grade 5). 


Li] L ] 

Portrait de ma grand’mère 

Grand'mère est très ridée, ses che- 
veux sont tous gris, elle a la tête 
penchée, Son air rayonne la ‘bonté, 
rien qu'à la voir on l'aime. 

Comme elle a les jambes faibles, 
elle marche à petits pas, bier: lente- 
ment, en s'appuyant sur sa canne. 
, Lorsque grand'mère a fini son ou- 
vraie, elle prend son tricot et vient 
s'asseoir d&fS sa grande chaise tout 
près du poêle. Maigré ses soixante- 
quinze ans elle est encore très active. 
C'est elle qui prépare les repas, qui 


fait le ménage et ’nême soigne les 
poules 
Lorsque nous somm?s bien sages, 


elle nous conte des histoires très inté 
ressantes 
notre 
pionnière. 


surtout les conmencements 


de paroisse dont elle est 


la 
Cette bonne grand'mère occupe une 
grande place dans mon coeur d'en- 
fant. Pour qu'elle le 
poics ces années prévenances 
pour quand elle 
part je vais lui chercher sa canne, je 
Sois n etc 


car 


sente 
, j'ai des 
exemple, 


moins 


elle, par 
e parfois les poules, 
tout naturellement, 
|grand'mère! 


Je fais 


cela j'adore 


Hervé MOREAU. 
Saint-Léon (grade 5). 


CE QU'ILS DISENT.. 


Il fait 
sa voix est encore belle et pieuse. 
l'aime beaucoup; 


partie du choeur de chant #t 
Je 
quand il vient nous 
c'est une grande joie pour moi. 
Je trouve même que cela ne serait pas 
triste de Cevenir vieux si je devais 
être aimable, gai et fin comme notre 
bon voisin Alfred Aubertin, Trans- 


Voir, 


cona 
76 ans 
homme à mon goût. 
tendre conter des histoires: 
ble que je 
journée 


Grand-père a £t c'est un 
J'aime bien l'en- 
il me sem- 
pourrais l'écouter toute la 
Je n'attends pas qu'il 
demande quoi que ce soit. Je regarde 
et préviens tous ses dé: Emma 
Tétreault 

J'aime 


me 


irs 
Transcona. 
beaucoup ma grand'mère et 
pour le lui prouver, je lui aide à laver 
la vaisselle, je rentre son bois et pen- 
dant les Eeaux mois d'été, je lui ap- 
perte souvent des bouquets faits avec 
les plus belles fleurs de notre jardin 

Julienne Ragot, Notre-Dame-de- 
Lourdes 


Pourüne personne de son âge, no- 
tre boñne vieille voisine n’a pas beau- 
coup ce (elle a 83 ans). Je 
matins. Si je 
elle est inquiète et s’in- 
son ‘petit rx b'anc” 
{C'est le nom qu'elle me donne.) 
Laurette Doyon, Bruxelles 
Grand'mère est déjà vieiHe, car sa 
tête commence à pencher. Marnan 
m'envoie lui porter du lait tous les di- 


rides 


vais la voir tous les 


suis malade, 


forme de Juton 


manches et j'aime à y aller, car bon- 
ne-maman a un $ourire si doux pour 
me remercier N'est-ce pas qu'elle 


est charmante ? Lucie Boulet, école 


Saint-Féhx, Dunrea 
Grand'mère est un trésor pour moi 


Elle & pris la place de ma chère ma- 


|man que j'ai perdue à l'âge de 3 ans. 
s | Gues, copstipat{ion, 1iumes, elc., Tlén|Sa tête est inclinée, comme si elle 
\n A5, | 
.| | pri c lemme 
| la maïque du vrailPriait continuellement Son air de 
[astor a. L,:i.cz | te imitation. bouate ravit tout de 1e J'espère 


par la vieillesse et Je rude labeur. 
Elle a le coeur très gai et est tou- 


‘[ fours houreuse de voir ses petits-en- 


fants. Quant à moi, je ne demande 
pas mieux que de recevoir ses cares- 
ses et ses bonbons. — _Ephrem Pelle- 
tier, Giroux. . 

Mà grand'mère est connue cent 
lieues à la ronde cômme la meilleure 
de toutes les femmes . J'ose croire 
que le bon saint Pierre lui garde un 
billet pour un siège réservé. — Rose 
Arpin, Lorette. : 

Ma grand'maman est bien vieille. 
Elle met ses lunettes sur le bout de 
son nez pour lire. Quand elle lit et 
que nous lui parlons, elle nous répond: 
“Oui, ma petite”, en nous regardant 
par-dessus ses lunettes, ce qui nous 
fait bien rire. Alice Rondeau, 
Saint-Léon. 

Grand'mère a 91 ans. Elle a élevé 
sept filles bonnes comme elle. Quel- 
quefois elle se fâche, inais elle nous 
gronde toujours d'une manière aifha- 
ble et sa bouche reprend aussitôt son 
sourire. Thérèse Tétreault, Trans- 


| Grade 5 


Mon grand-père est Agé de 70 ans. 
11 se tient droit. Quand il se met en 
colère, ses yeux lancent des éclairs 
qui nous font trembler, mais il est 
bien rare que cela lui arrive. Al- 
bert Plante, Transcona. 

Ma grand'mère n'a pas beaucoup 
de rides quoiqu'elle ait des cheveux 
blancs. Son visage est très jeune et 
son Corps aussi, je pense, car élle ne 
se sert pas de canne pour marcher 
et elle est encore alerte. — Régina 
Pilon, Hoey, Sask. 

Grand-père est de taille moyenne. 
Ses yeux sont bruns et doux, sa bar- 
be longue toute blanche le fait res- 
sembler à un patriarche. — Annette 
Sicotte, Saint-Pierre. 

Grand-père a une préférence mar- 
quée pour le plus jeune de mes petits 
frères, Rien de plus touchant que de 
voir ce vieillard avec ce petit enfant. 
Ils s'aiment commé deux camarades 


qui ne peuvent plus se passer l'un de | 
— joseph Bélanger, Trans- | 


l’autre. 
cona. 

J'essay- d'être toujours bien bonne 
pour les vieillards, Car j'ai déjà lu 
que si les années font courber leur 
dos, elles rendent leur coeur tendre et 
sensible, et je sais que les moindres 
petits services les rendent heureux. —- 
Marguerite Verrier, école Saint-Roch, 
La Broquerie. 

Mon grand-père est si bon qu'il 
me semble que c'est Jésus qui parle 
quand il nous raconte des histoires. 
C'est à lui que je dois le plus de re- 


connaissance après mes parents, uussi | 


quand il a besoin de secours, je lui 
tends toujours la main. -- Zéphirin 
Magnan, Sainte-Anne-des-(>hênes. 


—— 


| L'EVANGILE 


Dimanche de Pâques 


(S. Mure XVI, 1-7) 

En ce temps-là, Marie Madeleine. 
Marie, mère de Jacques, et Salomé 
achetèrent des parfums pour aller em- 
baumer Jésus. Et le premier jour de 
la semaine, étant parties de grand 
matin, elles arrivèrent au sépulcre au 
lever du soleil. Cependant elles se 
disaient entre elles: Qui nous ôtere 
la pierre qui ferme l'entrée du sépul- 
cre? Mais, en y regardant, elles 
s'aperçurent que cette péerre, qui était 
fort grande, avait été Ôôtée. Puis, en- 
trant dans le sépuicre, elles virent un 
jeune homme assis au côté droit, vêtu 
d'une robe blanche, et elles en furent 
effrayées. Mais l'Ange leur dit: Ne 
craignez point, vous cherchez Jésus 
de Nazareth qui a été crucifié, il est 
ressuscité; il n'est, poiat ici: voici le 
lieu où on l'avait déposé. Allez dire 
à ses disciples et à Pierre qu'il vous 
précède en Galilée; c'est là que vous 
lé verrez, comme il vous l'a dit lui- 
mé:ne 

2 4-8— — 


Calendrier de la semaine 


Jeudi Saint. 
Vendredi Saint 
Samedi Saint. 


Jeudi 1% avril 
Vendredi 18 
Samedi 19 


Dimanche 20 Pâques 
Lundi A S. Anselme. 
Mardi 22 S. Léonide 
Mercredi 23 S. Georges 


LE BON LANGAGE 


Ne dites pas: 
1 De façon à c: que 
21 Je consens à ce qu'il vienne 
3. De manière à ce que 
4-—Je m'adonnais à passer, 
que... 


lors- 


°12 


/ Garantie positive de “REMISE 


D'ARGENT” dans chaque sac 


Robin Hood 


5. Fil d'alton. | mitie Hoÿ sur deux ouvrages cana- 
G. ‘Faire application. diens, “L'Art d'être heureuse”, d'An- 
7. On a de l'arce. nette Saint-Amant, et ‘“Lill”, de Gaé- 
8. Une arêche de poisson 


9. Ma montre prend de l'arrière. 


tane Beaulieu; une étude sur le ‘“Sym- 


bolisme'”’ en littérature, par. M. Paul 


10. L'assistance des enfants à | Barrette; une exhortation de M. l'ab- 
l'école. bé Paul Grondin: ‘‘Améliorons nos 

11. Avant-3-hier. méthodes". 

12. Une avisse. On dira encore: la ‘“Causerie du 

13.--Un patinoire. mois’, es ‘‘demi-mots de Harpocra- 


14. C'est une belle autl. 


Mais dites: 
1.--De façon que. 
2.—-Je consens qu'il vienne. 
3.—De manière que. 
4.—Je passais, lorsque... 
5.—Fil de laiton. 
6.—Faire une demande. 
7.- -On «a ce l'espace, tout l'espace 
voulu. : 
8.. -Une arête de poisson. 


- Ma montre retarde, est en re- 


te”, “l'Enseignement de la Dialecti- 
que” par le R. P. W. Senécal. 

Dans les ‘“’Informations" il est ques- 
tion des manuels de gremmaire, de 
la Semaine du Dimanche, du Concours 
oratoire. 

Une “section pratique” renferme 
une belle explication de Pascal, par 
M. le chanoine E. Chartier, une étude 
sur l'attraction modale, par M. le cha- 
noine A. Marcoux, des problèmes de 
Chimie et de Physique, avec solution. 


tard. Des notes bibliographiques termi- 
10. La présence des enfants à [nent la livraison. 
l'école. Pour abonnements ou autres rensei- 
‘1. Avant-hier. gnements, s'adresser à M. l'abbé A. 
12.- Une vis. Maheux, l'Enseignement Secondal-- 
13. Une patinoire. re”, Université Laval, Québec. 
14.-_C'est un be] autel. _ 
ee Mother Graves” Worm Ex- 


L’Enseignement Secondaire 


Revue des Collèges et des éducateurs 
Le numéro d'avril, qui vient de pa- 
raître, contient l'article de Mgr Ca- 


Pélerinage Nationa 


pour 


Canonisation de nos 


Organisé et dirigé par 


terminator expulsera Iles vers 
du système sans causer de mal 
à l'enfant, car son action, tout 
en étant très ficace, cst mo- 
dérés. 


| Canadien à Rome 


la 


Bienheureux Martyrs 


les RR. PP, Jésuites 


avec la haute approbation de Son Exc. le Délégué Apostolique, 
de Son Em. le Cardinal Rouleau, O.P., et de l'Episcopat 


Départ le 29 mai — Retour le 12 juillet par le 


Pacifique 


Itinéraire (berceau. 
auto car), 
Pau et Lourdes 
auto car), 


(Monaco, 


Condé du 


(en auto cari, 
Monte-Carlo), 


Génes, Inn 


Oberammergau en Bavière (Allemagne 


(Naples: 2 jours: $10), 
Voyage facultatif: Reims, 
Bruxelles, Anvers, Vimy 
($75) -— D'Anvers par Lordres et 
Voyage facultatif: D'Anvers 


l'Irlande: Dublin, BeMfast.. ($70): 


Paris, Versailles, Bordeaux, 


Lyon, Ars et Paray-le-Monial 
Genève, Lac Léman, Nic 


Milan, Paris, Cherbourg. 


Verdun, Mayence, 
(monument 


l'Angleterre: 


Canadien 


P. de Brébeuf) 


et Lisieux (en 
Biarritz, Loyola (Espagne), 
(en 
e et Côte d'Azur (en auto car): 
sbruck (Autriche), La Passion à 
>, Venise, Rome (une semaine), 
Prix global: $550. 
le Rhin, Cologrie, 
canadien), Paris, Cherbourg 
Southampton ($10): 7 jours. 
Londres, Oxford, etc. 
7 jours. 


Pour tous renseignements, s'adresser au 


R. P.J. Primeau, S.J., 1855, rue Rachel est, Montréal 
Téléphone: Amherst 1865 


BILLETS DE BATEAUX 


TRANSATLANTIQUES 


POUR LES PAYS 


D'OUTRE-MER 


OU POUR 


ni 


EN VENIR 


Avez-vous des parents 


en Europe qui dés 


rent venir au Canada @ 


À 


CANADIEN NATIONAL 


AGENTS 


Font tous les Arrangements 


4 


ss. 


27 e 1 
Une suggestion 
— 

Nous relevons d'un article signé par M 
Louis Arneau dans la Page Agricolr de T'Ac- 
tion Catholique” du 22 mars dernier le passaye 
qui suit: 

“Le jour où les hommes de srience agri 
cole visileront !rs cullivateurs, un à un, comme 
te professeur visite L devoir de ses élèves, où 
commr le médecin visite srs malades, ce jour-là 
sera le jour du succes.” 

C'est oussi ce qu'enseigné M. le professeur 
L Villeneuve, de notre Département d'Agricul- 


ture 


vaincu que ces 
domicile ont plus d'efficacité que les conféren- 
ces publiques. 
conférences publiques rosent pas démapndis 
des éclaircissements de tel où tel point qu'ils 
n'ont pas compris, el le résultat pralique de la 
conférence en est diminué d'autant. 

Aussi, 
autres devoirs professionnels, MO NVileneube se 
rend volestiers cux invitations des petits grou- 


€ 


pes de cultivateurs nrogressifs qui désirent ces 
visites particulières. On y parle plus à l'aise, 
on ne craint pas de'fuire part de ses succès et 
de ses 8lves: les conseils, tombant sur unr 
matière plus précise, sont plus effectifs. 

M. Louis Arneau, qui n'est pas le premier 
venu en choses agricoles, va plus loin et vou- 
drait que les cullivateurs fussent visités un à 
un. penseront quelques-uns. 
met à désirer ces visiles. 
sont pas st 


Grosse besognre, 
st tout le monde se 
Qu'on se rassure: nos 
vrémpls à la détente. 

peut toujours risquer une ‘invitation. 


gens ne 


Dans lous les cas, on 


lu Marütôba. Son expérience la con- — . : 
Di | D Evidemment, nous n'avons pas consullé M. 
visites parlicuéres [ailes à 


Villeneuve avant d'écrire ces lignes: mais nous 
la limite 
qu'il metle à 
cullivateurs. 


savons que de son temps est la seule 


Bon nombre d'auditeurs drs 


son dévôéuement au succés des 
étre la devise de 
ils en relireraient lus de 
conmtentement eUde profit de leur exploitation 
agricole 


mieux devrait 


tous les cultivaleurs: 


“l'aire 


dans leo mesure que lui laissent ses 
CULTIVATEUR. 


loer ion qu'il est possible de le faire des moyens de procurer des poules 
NOUV ELLES \ PRICES, CES VISEAUX auront Comm- our Eucrent un benefice sur leurs frai 
tenir, Comment agir, el quete ft entre ben 
AGRICOLES … ques-uns d'entre eux sauront méine | T2 2——— 
chanter eur ceconce an moment Prêt à entreprendre des 
. Le chlore envahit la ferme +. | recherches 
Bd .,,, + 10,000 piqures par la malle | : que nous sommes au seuil 
viennent ti l ut “ur L * lé n ht no NUE LE conso SHabIe dans 
ont établi que la grande majorité d | AM t nt q lon sait mieux pre | le chan recherches HÉCOnGs 
PET ENTER | | ” le billes en paquet [tit E le dit le Dr J-F. Booth, 
sur Len for ta sennert . vdexpédier ces paquets par [Ootemissaire de x Division de Féco- 
ed unte ie  .. à ii tt les experts en piculti 14 le Cu Ministère fédéral 
port du lait Les exjeits en it . ! fur ère fédéral de i'Agr'cultu le l'Agricul!ure. ‘Je crois qu'avec le 
litière di: Ministère fédéral de |A | s'uent que les apiculteurs obtien- F'éimps les cultivateurs et le public en 
culture constatent que Léboutilarntu des résultats tres satisfaisants |'IentTA apprécieront la valeur de tou- 
est utile pour prévenir ces bactéries | vi ven de l'emploi. de paquets on U | es hes n HOIIQUES ES 
mais que très souvent il n'est fus Dé na biles pour remplacer les colonies Dit ROUtIOn des problèmes agricoles 
fait. ls constatent éga'ement que de ['ubles eten établir de nouvelles Le LC déclaration venant du Dr Bootn 
ingrédients chimiques du groupe | tique abeilles est un cadre de bo s |" une signifirätiqn toute spéciale. A 
chlore détruisent non ulement lee |tecouvert de grillage et contenant gé- [4 1éunien du Conseil Canadien de 
bactéries Hüifibles mans quais me ln®taement deux livres d'abeilles en [l'horticulture et à celle de la Confé- 
donnent aucun goût ‘au lait ‘et qu'ils | vie. Il y a quelque cinq mille abeil {rence d'agriculture canadienne, toutes 
p'affectent en rien la santé du çon- | "S Par livre. Il est possible mainte- ‘eux tenues rétemment, on a spécia- 
sommateur Les hypochlorites et | "nt de faire une expédition par la [lement insisté sur la nécessité d'en- 
chloramide T sont les plus utiles, spé- |roste, et si un paquet d'abeilles s'on |treprendre des enquêtes économiques 
aeut DO de Méeretie de eti routé, il en résultera dix mille [et es études sur le prix de revient 
tuyaux de caoutchouc et des mmshi- |AUr: a: font voir l'avantage rela- 
nen à trüire. “On se-sért du choc 4-45 + — | Fi Ce la ES dE PANNES égal” 
mide T à Ju fertne « <jérinentut L'emploi d'engrais chimi |. . on " | ei ce nou 
trale. Disons, Cependant, que Past | L Fee oo 2 SENS 
ues a el lHtnodi arietnnée 
rilisation au Chlore n'est utife qu q Élu eu ite | EE existantes 
lursqu'elle est faite nn NON L'emploi des engrais chimiques sur | . : EH : 
énergique fermes cunadiennes se tépand de. da CONSOMMATION Au JA 
SE Gil isenpius. Sur un total de 237,743 | augmente 
Une école de formation pour ‘1e: vendues au Cana'i en 1928 —. 
les poules laprèés un rapport publié par le Mi-| La con:ommation du ut par tè's 
| ère fédéral de l'Agriculture, SX 4 presque doublé au Canada en ces 
L'étaiage. instructit inaden Te pour cent se composaient de 17 ingr: {huit dei ‘res années La Divis 
sera présenté nu Conte Mond.a ents bien connus et le reste, 99 928 | de l'industrie laitière et de la réf 
t'avicuiture dans le palmis de Cristal} toiles, comprenait une proportion Va- | ration d'u Ministre fédéral de l'Agri 
à Londres en ji t chan, con lratle de 42 engrais chimiques mélan- |eulture nttribue cette augmentation 
Uendra quelque chose de tout à fa on La rapport cémontre que plus [A la demande croissante de lait frais 
nouveau C'est Titti une [de %9 pour cent de la Gemande d'en- [et à Ja consommation croissante di 
école de formuiion pour : rs Chitniqt a été remplie par les [ia crème à la glace Les export:- 
L'instructeur eat 1 vanert à in i ts carnadiit ons des produits laitiers du Canada | 
culture, qui a reni} T Tee ° mn! betncoup baissé, c'est parce que 
ternatiohal dat la ] Ù | Pourquoi garder de vieilles 1 consommation au pavs a augmenté 
de prix Ses élèves nt quelq | poules? et qu'il s'est vendu aux Etats-Unis un 
soixante des plus beaux poulets ent: | grand rombre de vac es latières de 
gistrés et inscrits au Livre dO Î fa discutant tes movens rénd haute qualité. Il est à noter sous ce 
l'on ait pu trouver au Canada 7 S pour augmenter la ponte, M EF "apport qu'il y avait environ 1C0,000 
ies petites imperfections de tenue de pus, d, aviculteur du Domir.on, pos bonres vaches laitières de moins au 
regard ou de style tont rip l'une question fort à propos Pourquoi Carada en 1928 qu'il n'y en avait en 
et Jorsque le cou 11 ‘ poutes ” 1 N : Livur Les laitiers canadiens se ren- 
sujets se raupprocheront auta d hiffre fticis | lent ipte Qu danger économique 
— itats d : i ; de Ia situation, et il se vend aujour- 
= D “on des ter ca! | h! DS de vaches laitières de 
li Manist federn os 
Enlevez les cors dans ne de ie ee 
un bain de riels chaud lur nournitu Les petites patates comptent 
[l I t \'t RS 
L'ürritat cesse pou lot tq lo ; j petites patates Son! 
toute la doule t re autte f le prix reconnues dans les catégories officiel 
lève par les racine EL lon Be d pro- le Ê nee, et qu'elles jouissent 
tat direct d vin Putran I etes est de 20 sous lune faveur croissante dans le com 
Corn Extractor [1 n traitent uf< Vit.lles pou Émerce d'exporta 1 pour la semence 
de bain de pied huud decrit d 1 t 09 L uit I'lancienne épithète ‘petites patate 
chaque paquet \ pra 1 prend nl V it L: 
désappointe Pu'i noi satégorie pe ue parles r 
sûr pour enlever ! 1 qu'u roulette | mer 1 Ministère fédéral ‘4e 
tés, etc N'accepte | U pas au mo l'Agr e est noce rtifice 
façon, 35 h Î qui re « } I } rre de pelilte gros- 
chands 1 1! l net le p'oducteur pourra Yÿnunte- 


MACDONALD'S Fa 


Eine Cut 


meilleur tabac de qualite 
en ceux qui font leurs propres 
cigarettes. 


Avec chaque paquet de tabac: 


ÆI1G-ZAG 


Papier à cigarettes gratuit 


Collectionnez les cartes illustrées 
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# 


bercules de 115 à 3 onces répondent | 
aux exigences pour la semence cerf 


a 
féc. Ce nouveau règlement À égale- 


ment un autre but: il aide à prévenir 
et à supprimer les maladies des pom- 


Îmes Ce terre: _On ne peut ventre a 


D EVRUESr SA Se 


SHANGHAL — Un télégramme de 


{Nankin dit qu'on a ebtrepris des né- 


zociations entre le Canada et la Chinc 
en vue d'un échange de ministres. 


* 


‘vous tecnandons de fumer les Cigarcttes Buck- 


ingham parce qu'elles 


tabac, 


un paquet patenté parfaitement scellé. 
vous fumez les Buckingham, 
valeur dans chaque cigare 


le but de fournir des cou 
La Buckingham est exempt! 


reté 
la cigarette de qualité que vou 


contiennent 
parfaitement mélange ct conservé frais dans 


C'est la fameuse cigare 


le meilleur 
Quand 
vous obtenez p'eine 
tte. Rien de baclé dans 
pons ou des primes. 


e de toute irritation et impu- 
tte douce à la gorge C'est 
S devriez toujours fumer. 


Cette Machine à Billes est 
très populaire 


À 


Winnipeg. Man., 16 ati 193 


Légers et d'engrais si 
Inférieirs $7 00—$8 
Truies No 1 ._$9i 
Truies No 7 S«! 
Verrats $5 00—$6 
PRODUITS 
rues, cüitivateurs, etc, Ecrivez- Beurré— | 
__— Crèmerie F.O.B Winnipeg, appro 
C. WERY ET FILS sn: , 
| “ ‘ à 
CANFAGRTES (D'après la classification du gou. 
vernement fédéral) 
Extra, la douzaine $ 
Premiers : $ 
Seconds . $ 
Pommes de terre— 
L'argent des pays d'Europe se Venc | par 100 livres s2 
aux prix suivants, en sous canadiens Farine— | 
Prix Prix Lake of the Wnods— 

Ld du jour norma!|Sac de 98 ivres $4 
| Livre anglaise $4861% $486:, | 2 sacs de 49 livres s4 
Franc français 3.93 3.93 1 sacs de 24 livres” .$4 
[| Belga belge 14 04 139 Wentern Canada ‘Purity”— 

Franc suisse 19.49 19.3 Sac de 98 ivres $4 
Lire italienne 5.25 193 2 sacs de 49 livres s1 
Couronne suédoise 27.03 268 4 sacs de 24 livres | st 
CU norvégienne 26.01 268 Ogilvie “Royal Household” 

Couronne danoise 26.92 268 : Sac de 98 ivres si 
Mark alleman@ 23.99 23.8 : Lu vai Î 
Cour. hollandaise 40.36 40.2 Fe ” Lis #4 

RE + 1 sacs de 24 livres -$1 

mere Leaf Flour Mills 

LE MARCHE 7" 

. 2 sacs de 19 ilvres $t 
4 sacs de 24 livres i s1) 
15 AVRIL 1930 Aliroentation— f 
Bourtllons— Son. La tonne 530% 
Excellents $950 $10.50 | Gru La tonne 532 
3ons SS50 $9 2» Qrueau— 5 
Moyens $S 00 S8 950 |Le sac de 8O livres sal 
| Ordinaires $7T 50  $N 01 Foin— en ta.$ # 
| Taures de boucherte— Pour foin sur voie. Bonne conditi* 
De Choix $9 00 Prix de deux maisons de Winnip: 
Assez bonne à $S 29 Mil No 1 $16 00! sis 
Vaches de boucherte— Mil. No 2 S1500  $17% 
Bonnes $725 
Ordinaires $6 00 
Pour conserves 379 
Taureaux— 
De choix $%90 


O,dinaires 


Bouvillons à engraisser— 
De choix $7.50 
Ordiraires $6 00 


Taures à engrainser— 


De choix $6.00 
Bonnes $3 00 
Veaux— DO EN ROUE 
De choix $9.00 -$12.00 R DER TRO 
3ons et ordinaires $5.00  $8.0uù 


Moutons et agneaux— 
Moutons bôns $6 00 
$5.00 


bons $..00 
$6.00 - £8 00 


Moutons ordinaires Pendant plus d'un üers de sié 


les Pilules Dodd pour les rognons 
été le remède reconnu pour maux 
dos, rhumatisme, troubles de la vef 
Porcs— et les nombreuses autres malac 
D'après la classification du gouverne- | causées par Ges rognons défectue 
ment fédéral - En vente chez tous les murchand 
Sncon de choix 0 sous IA boite, 6 boites pour $: 
a vu à la Dodds Medicine Co. L 

Toronto 2. Ont. sur réception du p 


Agneaux 
Agneaux ordinaires 


A A A nf CRE PR 
Re 2 e S 1 & € 
J © & © 2 à ZT 1 +1 -1 
a ct S à 5 = LE RE | 
TT ————_—_—_——— — 
- 
= DR 


prime de $1 par tê'e 
Pacon 


Cours du grain fourni_-par 


EUG.-J. DUFRESNE 


Prix déchargé à Fort Willam ou Port Arthur 
Pour la semaine finissant le 14 avril 1930 


Narci  Merc Peur Venci Samedi Lun 
: CRAIXS Save 9 avr 10 av DE ail 12 avril 14 a 
Blé No 1 Nord 1141 1.14 1.142 Y.141 1.12 1.0 
» Nord DOIOS DOUAI) 1.098 1.0: 
Nord 1 O6 1.071 1.07 O7 OS 1.0 
L'écrémeuse fabriquée par ses lignes simples et harmo- Avuine 2 UN . ee "+ … . 
International Harvester et ven DICUSES. Elle tourne facilement AN 101 jo jo! 19! 19 4 
due par la MeCormick-Decring ct est facile à le nir à son plein 
br amis T … rendement. C'est la machine af NT (! :] ‘ <() 101 ñ 
| de HOIMDTEUX ANS COUSCOUS piles originale, qui a des billes LC 77 je! ini Lu! 15 
qui en possedent sont deja tres 4 fous Les points de haute vi- ' ñ 
attaches à leur CCFÉMEUse Me- tesse. Elle est Rugiénique ePTpin 1 NN ) 474 2471 245, 246! 2 48, 2.4 
Cormick-Deeringi ecttée machie facile à taper. Elle est huilée CA Dit AR D 44i 2) 421 D 41 2.3 
1 : : | : } 2 
ue est recommandée d'une fer automatiquement et alta perfec- 
me à l'autre. lion. Seicle 2 CN AS AE GK! GS! O7 6 
Hommes et femimes aiment la Votre vendeur de  MecCor- | 
MeCormick-Decring pour die nock-Decrings vous montrera Pr'x sur voie (track 
verses raisons. C'est une ma importe laquelle des Six gran [Base Blé Not 1 14} DO1UU 14 1.142 1.127 1.0 
anifique. écrémeuse, avec son deurs Modeles à Ha main, à! Foie 2 CM nn 5 u S 4 21 .5 
fini noir brillant du Japon et courrou ct à moteur Orge 4 ON S1 si! 1! 1! 50 1 
Pan 1 NA > 151 2 7, ). 4 ) 45; 2.451 2.4 
a 2 ( \\ & 50! a it n 
INTERNATIONAI, HARVESTER CO. FEIRN ' RL ne ju 1e ° 
OF CANADA Ltd. 2 
Hiunilton, Canada OPUCES, 
D Re LA A Det) ei Blé Mai DOI ODISE DIS D SE 1142 1.0 
iskatoun, Swift Cu York Sas Puillet 1 10 Dli II DIN, 1 1SE 1.1 
Octobre 110) 1 20! AR EL 1.INS 1.1 
\voine Mi 3 ‘. D 24 S 
Juillet : Tri .s4? s3t c 
Octobre (: ER { si! ü, .4 
Orge Mu 41 ) l l oO! . 4 
Téléphone 89 987 fuillet 24! 4 1: <q £ : 5 
LA CIE PARENT LIMITEE UT D MOTS 
COURTIERS: GRAIN, MINES, PETROLE Mi 1h 2.4Kh 2,4% 7.45, 2.401 2 4 
Licenciée et garantie puilie 15 { 17! ») 406! EN ») 4 
Avance libérale et prompt paiement par chècue certifié | ft: ; () » 1 ) 1< » 1 » 14: » 1 
Écrivez, télégruphiez ou venez mous faire une visite 
Réterencent BANQUE OCANADIENNE NATIONALE , : 
187—189, GRAIN EXCHANGE ANNEX WINNIPEG, MAN. cuue M ei 60 AT 69 GK 
L -P. MORISSET A.-J. GAILLAHD 
Liolene #2 073 Téléphone 58 572 Téléphone 23 297 
| Téléphone N3 752 
COURTIERS 
EN GRAIN | 
FOSTER GRAIN CO. LIMITED :L'éarixs EUG.-J. DUF 
66, AVE. TACHE, SAINT-BONIFACE | keprésentant 
lemtéi vons = À | 
ve) LA CIE NORTH WEST COMMISSION LIMITÉE 
de Winnipeg et des Etats-l nis | 
Membre de Héliée par fil direet à ln maison GRAINS ET OPTIONS 
Winnipeg Grain Exchange Lamron Bros. & (Co. Chicago | 103-109, GRAIN EXCHANGE, WINNIPEG, MAN 
: , î L + , . 
| 


on 


' 


ES 


FeuM J.-0.-E. Lévesque 
nel dernier mourait à Saint-Bo- | Le concert rt de Li la Chorale 
rifnée M J-O-E. Lévesque, un des 
citoyens les plus éislingués de notre Mardi PERRE 8 avril dans la nou- 
ville.) Ben que souffrant depuis un | velle salle de l'Académie Provencher, 
certain temps, M. Lévesque fut ravi la chorale de la cathédrale à donné un 


chien rapidement à l'affection des siens. | concert du profit de la Saint-Vincent 


1) fut enlevé également à nos causes | de Paul Une assistance considérabie 
vetigieuses et nationales auxquelles 1! | Pour la saison à écouté avec plaisir 
avait donné son talert kt une grande | !e très beau pregramme musical qui 
partie de son temps. Président de la | ét# présenté. M. Marius Benoist 
Baitit-Jean-PBaptiste, membre ér In | dirigeait le Chorale et Mme Dugal ac- 
Chorale et de l'Alliance Nationale, |} | Compagnait au piano. * 


était nues membre de l'exécutif de Le programme comprenait surtout 
l'Association d'Education des Cana-|e la Wusique vocale. Les hommes | 


diens français du Manitoba Notags|d* la charale exécutèrent d'abord !a 
que M Lévésque est un des plus vieux célèbre Marche Lôrfame--nu psouffe 
membres de la Soclété Saint-Jean- [inspirateur. La salle n'était pas en- 
Baptiste, dont |] fut président à di- | Core remplie alors et l'effet fut moins 
verses reprises. Il meurt âgé de 56 |b0n. Il sera bon, pour les organisa- 
ans et laisse pour le pleurer son épou- | teurs futurs, de bien noter qu'il faut 
se, une fille, Thérèse, et trois fin, Ro- | une salle pleine à l'Académie Proven- 
land, Olivier et Ernest , cher, si l'on veut avoir une excellente 
Le service fut chanté mardi matin | acoustique. La Chorale entière, hom- 
À 10h, À la’cathédrale, par Mgr :e | Mrs et femmes, se fit entendre dans 
curé. assisté de MM les abbés A Bru- |‘Mgnoñne allons voir si la rose” 
net et E. Lévéque ‘  . |L'effet fut complètement différent: bel 
A la famille Lévesque les rympa- | °"semble, ampleur, bonne diction. Le 
thies bien sincères de toute ln popu- dipl rempl:ssait la salle. ‘’La Priè- 
tion et de ln Liberté. |re”., par Auber, fut pârticulièrement 
4-20 e-0— en rerdue, ainsi que la “Tyrolienne” 
de ‘Guillaume Tell”, de Rossini: qui 

A la cathédrale anne 
M Penoist avait en ma!n un choeur 


A Passion fut chantée le d'rnar 
. Fameaux Pi ar le Ro #7 J-P.Tr 
jardins, recteur du Col ègs It F 
Lutleau et M ! l'abbé A Jr 

Le sermon du Jeudi Sun! 
né par Mgr PA dev éque 
Vendredi-Baint par lé KP 
tome, OF Cap 


e qui donnait largement cuani 

le fallait, et c'était un véritable r#- 

musica] d'entendre ce choeur «si 

y ben balancé. si souple, aux teintes si 
viretéen 

1424 dames de Ja Chorale se firent 


ndre seules Cans un extrait de 


M ‘ Les Magnanarelles”, ave” un 

sous les offices de In Semaine atr ; 
fcharme particulier. La diction était, 
te auront lieu à a cathédra | 
. rarfaiie et on ne perdait pas une svi- 
, A ; ibe La Chorale se fit applaudir en- 
A l’archevéché {core une fois dans le Choeur des So!- 
| as quil fæit toujours plaisir d'en- 

M JE Laforce représentant du ire 

Canadien Na‘lor et M } M Benoist avait agrémenté son 


Ary cite! | ais dre " . ! 
Alary. directeur du bureau € ramme en y méiant de la musi- 


tres cojonisateur c'aient uenta'e MM Simons E 


à l'archevéché ces jours derniers on li FMeau et I Benoist jouèrent une 
route pour J'Ouest | gate à trois de Telemann, vieil au- 
RE ‘our a'lemand du dix-septième siècle 
À l'hôtel de ville MAT Smons, violoniste, H Benoist. 


violenrelliste, et Marius Benoist, pia- 


Nous connaîitrons bientôt Fétat des | nier  jouérent ensuite une suite de 


dépenses de l'administration muni PBee‘boven, au grand plaisir esthéti- 
pale. Après Cinq où six réun:on i* qui ne par!aient pas Cans 
en a fin! lundi soir avec le budget pour | la salle M: Simons se fit ent-ndre 


l'année courante dans ur 
0 D  ————— 


à morceau de Vieuxtemps à 


bc u<ance L'Andante de Beethoven 
Au Collère | 
_ sxécuté par MM Simons, H. et Ma- 
M Ernest Perrier, d'Ottawa nuxi rius Benoist, fut superbement rendu 
laire au Collège de Saint-Boniface, est M. Avila Prodeur avait chanté deux 


morceaux, vers le milieu du concert: 
un extrait re Faust et ‘Ce n'était pas 
[la méme chose”. M. Brodeur possède 
une belle voix de ténor moyen Sa 
diction est bonne et il à du volume 
{Nous espérons l'entendre de nouveau 


Ce fut un très beau concert et les 


| auditeurs en furent charme M Pre. 
peut €c'r fier de nm succés 
L'on sat le grand esprit de dévoue- | 
finent que notre maitre de chapelle 
AVIS et à son art favori e! \éritabtément | 
que de Saint Boniface ina «rot à notre rconnaissance 
Nous sommes heureux de le féliciter 
s" « I | de (out 
omertier u rom de toute 
qu règi \ … | rem ati ! t 
de RS Bo e a ete duin nt pa [no'te populatio 
par le Cor Î la dite Cite et qu'uit Mgr l'A\rchevéque a tait ainsi que 
sera SOUMIS AUX Fes tsurs mur paux Mgr Jubinvil! in grand nombre de 
de x dite Cité dûment qualfies pour | prétres et religieux M  Daignau'!t 
voter sur le dit régieme fornu L | 
ot lor » | : r | re 1 £ 
ment À la Section 900 de Lu Charee [Président de 4 Chora P idait 
de Saini-Ponifa Wu term} et Mgr Jubinville, à la fin du concert 
heux indiquez oi ht en quelques parol 
Le but de ce regien , 6 eatiments de lassembics 
riser l'exemption d'impét OU taxes 
h i ———— à De — 
excepté pour les fins d ecoles put 
ques et du Commissaite Municipal Union Métisse 
pour la période se terminnnt ave un 
née 1059 ur tt t le louvell bâ 
t lurar Û 19::1 
era 
es 
{ 
| 
l 
l | i 
Ut d'ag L " door 
de qu i I d et 
approuv Pa à 
els à l L 
L« ' 
t E 
avril 1630 
matin jusqu at 
endroils seuivan I hfterent 
quartiers de la € 
Quartier No 1 \ 
rue Archibaidi \ 
ne No ? \ | 
Saint: B4 
Quurtie r N. 3 \ 
eau (Patin { 
net No 1 \ ‘ lc 
éc k re 
t 10 a |} 
Quartier No \ 1 | 
nvente 1 ue {1 
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exécution difficile, et s'en tira avec 


+ etre ce Se Get 


à MA Cie GfUE vec pur ge ar du mois de juin, n angper à Mono 
qui cénote. ure maiif d'artiste, voilà | au public. . “ 
de qu plat ae 6 QU Pa Re PR À Les jeunes! A Bientôt, au tenniat | KINGSTON. — M LA. Tasché* 
RÔME. — On apprend que l'écri- réau recevra, le 7 mai, le titre de docs 
aux Ouvriers, à notre ami Narcisse, | Lin russe Maxime Gorki sé dispose à | teur en droit honoraire de l'Untve: té$ 


re A Juïiette Couture et à Jacque- » 
me à v À tous ceux qui nous ont prêté leur rentrer en ftuidie 08.1 dut, tn cours | Queen. 
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Le nouveau comité dé direction fait 
un trävail inteñise. La fête de Dol- 
lard est en premier sur le progrämime 
ét'tout -présage un sutcès sans précé- 
dent: le plan, l'orgnisation, le con- 


cours efficace dé nos sociétés. Nous 
en reparlerons. 


Lie malañies de peau nous rneñacent 
ehante _jour Des germes invisibles 
d'err loimnnemert Me sang, ccréma, etc. 
sont p its À infecter La moindre cou- 
pure vu bhlessare L' arxent dont vous 
vous fe-rvez tratisporté deg gérfies: 
vous en ver sur les poignées, les rails 
et ru ent ©Oen des trains et des tram- 
CES RTE a na une foule d'autres en- 


dont urinw-m:nt au moyen de Zam- 
Pak qua M Henr);-C [nvie, 11ème rre 


St Koneas © & tate-Uuis : t-hap- Le tennis - — 
pé à uhe violente attaque d'ecz*ma, £a partie de cartes fut un succès. re : ! = 
enpicmetés, croit-il, par Yu e de ser- : 
vittes put ques. : . .. Se : Raucoup ce jeunes, comme on n'en Gelées Gold Standard } De 
Lo Te en PER CT Ut Ft: [voit pas d'ordinaire à ces soirées, & DOU : Poudre à pâte Gold Standard--La 
dent remis pour Deéaémns. eans firent connaissance ce soir-là, qui se nr we ure 
tement de Zar-Hak me donna Plentii -encontreront de nouveau, au cours de Sucre à glacer — 25 meille: + La boîte ù 20 
der rois ponte M mA creer DT- lrété, sur le terrain du tennis. Merci 3 livres pour de 1 livre 
ment et rheatrinn ‘°s plaies profondé- l'aux artistes de la partie musicale en 
PAR PRPPUTENRTS particulier. Elle fut pour une grande Raisins— Dates-—La boite de 25 Cocoanut— 
a ———— | part dans ce succès. Merci à M. Ma- 2 livres pour 2 livres La livre 
rius Benoist et à ses musiciens: ils | ne 

ravement malade, et'qui habite chez | furent grandement et justement goû- Cor ns tarch— Raisins Sunmaid— 15 Abricots et pis 95 

. fs. :e cûré. A. Laberge. tés. Merci à Mlle Marie Boiteau qui 3 boites pour La boite La livre 


pendant deux magnifiques solos, tint 
l'auditoire sous le charme de sa voix. 
Merci à M. A. Brodeur ]I!lse surpassa, 
si possible: grâte à un timbre sonore 
et une voix très juste qui lui coûta 


plusieurs rappels. Merci enfin à Mile | Huile à salade — Farine — 


Y Thibault et à ses élèves du cou- || La chopine : 24 livres 
| vent. Ensemble magnifique, balance- | | 7 livres 


La 
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Un groupe d'amis se réunit diman- 
che aorès-midi chez Mme Chabot à 
occasion du départ d'Yvette Dras- 


sard, qui partira cette sen 


Beurre de cfémerio Marque 1 00 Beurre de 

St- Boniface Dep 3 liv. ferme n 

aine pour 
Un joli 


@'er demeurer à Montréz! 


chevet du père du docteur, qui est 
| 
| 
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cadran lui fut présenté. de la part de 


ses petites amies d'école. Les invitées 


Farine d'avoine Shortening— 


La boite La livre 
Le demi Ccrn Flakes - Graisse— 
gallon ne 3 pour‘ 2 livres pour 


J. M. MONTAGNON 
TEL. 202 035 


Epicerie et Confiserie — Fruits, Tabacs, Cigares Cigarettes 
COIN HAMEL ET SAINTJEAN-BAPTISTE 


> EE ——, 


FOURNITURES DE JARDIN. 


Nous noms nn n--ortiment complet de ce qui ext nécessaire pour 
I Jurdin: semences, béchesx, tondéenses de gazon, rnlenux, houes, bref 
toutes que lon emploie pour trasnil'er nu jnrdin. Nous tenons à nttirer 
speclalement votre attention sur nos tuynus d'arronnge pour jardin. 
Vous nurrs complète sntisfnetion. 


BONNES MARCHANDISES, PRIX RAISONYABLES 


ST. BONIFACE HARDWARE CO. 


PERL PIONE 291 O4 129—131, AVENTE RROVENCHER 


Damme À 


Magasins SAFEWA 


Distributeurs sans perte 
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| GG. TROSSI 


‘129, RUE MARION | 
| 221, BOULEVARD DOLLARD 302, RUE HAMEL 


NORWOOD 


| 

| 

| 
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TEL. 204192 _ TEL. 202 626 I 


| 
Avez-vous visité les nouveaux magasins der- | 
nier modele Safeway, 129, rue Marion, à | 
Norwood? Nous vous adressons une cordiale 
invitation à venir insnecter notre marchar- | 
dise de qualite supérieure, ainsi que notre 
marché à viande, le plus moderne de la ville, 


oi 
| 

rate pe raté saprème des EU Je Bacon et le Jambon MAPLE LEAF Harris | 
| | 


| 
| 


Pour le déjeuner de Pâques 


| 
| 


NOUS RECOMMANDONS 


Pendant la semaine de Päques, nous offrirons 
des occasions exceptionnelles en épiceries et 
en viandes fumées de la saison, Une visite 


| 
| 
| | Qi Achetez chez Trossi [| saindoux domes 
| K 
| 
| 


| 

vous convaincra que Safeway n'est pas sur- | Des aliments de qualité tique 
passé pour la qualité compatible avec les prix | supérieure aux plus bas | 
les plus bas. prix, des magasins pro- 15 | 
: . pres et attrayants, et un | 
M. J. Plante, gérant du marché, et M. W. cervice courtois vous {| 
Craig, gérant de l’épicerie, feront tout en leur | Bacon Maple Leaf conduiront tôt ou tard | 
pouvoir pour vous aider dans vos achats au | chez Trossi. | Cottage R)!l | 
Safeway. | 38 Vous pouvez commencer | 
| dès maintenant à jouir 28 l 
de ces avantages. Venez , | 
| : aujourd’hui et familia- | 
— a _ | Jambon Maple Leat risez-vous avez ces ma- 
_ l gasins aux :maïchandi | 
| 36 ses supérieures. Jambon pique- | 
| L nique | 
Voyage populaire | | 
| Beurre de la Crém:- | 
A R O M E Saindoux Maple ric de St-Boniface | 


| Leaf 3 livres 
Sous le haut patronage de $. G. Mgr. Georges Gauthier, . 
Archevêque administrateur de Montréal, et la coopération 


ll 16 1.05 D | 
de S. G. Mgr. Mil McNeil, Archevêque de Toronto. | . Ê | a 2) l 
| 
| | 


à l’occasion de 
La Canonisation des 


Martyrs Jésuites Canadiens 
Organisé en collaboration avec ‘‘Le Devoir’? 
Depart le 13 juin par le ‘MEGANTIC" 
Un voyage sûr et confortable, organisé sous | 
la direction d'un courrier expert à un prix 


populaire, pour permettre au plus grand | 
nombre d’assistet | 


aux Grandes Solennités de la Canonisation. 
Visite des principales villes d'Europe 
Assistance à la Passion d'Oberammergau 


Ecrivez ou téléphonez sans retard. 


Sucre -- sucre de canne nur. Notez lebon marché: 5( | 
10 livres nour . 
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Prix Spéciaux pour Jeudi et Vendredi | 


; | 
MARCHES POPULAIRES. || 
| 
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Si vous restez nres d’un masasin Trossi, remarquez comme les gens de 


votre quartier apprennent rapidement à se fier à nos marchés pour leurs 
viandes. Cela vient de la qualité supérieure et des prix bon marché que | 
notre grand pouvoir d'achat et nos méthodes plus économiques de com- 
merce nous permettent d'offrir. 


à LAURENT TURCOTTE 
Directeur du Service de langue française 
485, rue McGill, Montréal. x 
ou tout agent autorisé 348F 


, . | 


Marchés TROSSI seulement | 
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l'hôpital de 1x » Me de Win- 


Fhipeg Mgr A-A Cherrier, V.G. 
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ls magistrale. Monseigneur. joint à Ja 
| rience et à rexpérience de Tage mr. 

vigueur et la chaleur de la jeu- 
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corsekvent les mêmes charges dans le 


Winnipeg. Mon. 16 œri 1930 


- L'huile dr peuple — Re 
coup d'huiles ut venues ct ont 


“petits” s'agitent! Songez rouveau bureau de direction. ‘passé, mais l'Huile Eclectrique 
done, la date du concert a été fixée — 4 0 D0-D-———— du Dr Thomas continue de 
A1 avril. Quelques jours seulement maintenir sa position et d'aug- 
prise rte du grand jour! Venez La vie chère menter sa sphère d'utilité d’an- 


en grand nombre, vous seref furpris 


du talent de nos jeunes artistes! 


Rstenez bien la date! Dimarehe 
soir, 27 avril, À 8 h du soir, dans 
l'églisè Saint-Vital! 

Des billets sont en vente chez M. 
1. Nesbit, Fort Garry, et aussi chez 


Le père écrivant À'son fils, interne 
au” collège: . 

“Mon cher enfant, ‘de venvele six 
chemises neuves faites dans six vieil- 
les à moi. Quand elles seront usées, 
renvoie-les-moi. Ta mère en fera six 
neuves pour ton petit frère.” 


née en année. Ses précieuses 
qualités l'ont mise-en évidence 
et l'y ont maintenue; on peut 
vraiment J'appeler l'huile du 
peuple. Des milliers en ont 
bénéficié et ne voudraient pas 
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frères et anis, le I P An: rénentation de  cadeaux-souvenirs, | L'avalanche de beurre que la Nouvelle-Zélande et l'Australie finalement, malgré quel atta (Administration & Trust Company) 
de Notre Dee de tour ee sf (decouns chants mucquerer.ete Lel]] décret sur le Canada eat la grande cause des prix trés bas que |||que ait cessé, la crainte d'une 460, rue Main, Winnipeg 
: cn ane R P Antoine ancien professeur du VOËs recevez aujourd'hui pour le gras de beurre. Pendant les douze attaque nouvelle devientintolé- ) , 
l'abbé Marlin Ress: 144 : URI. ° es nes qui ont fini le 28 février, la Nouvelle-Zé!ande et l'Australie Ss rable. Le remède pour l'asth- Exéeutrice testamentaire ‘etfdnctatre- 
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li dit ar te | - : , ge s 
V D C Î L E état ii mots Et le jubilaire Durant l'été et l'afomne de 1925, des accords*commerciaux avec ye inimédiatement les passages Feu, grêle, accident, automobile, ete. 


l'Australie et la Nouvelle-Zélande ont été signés qui permettaient au 


ialflectés, comme le témoignent 
JCUTTe 


Inombre de personnes. Ilesten 
ivente chez tous Iles marchands. 
| } 


à toutes 


Bureau central: 
FERLAND 


et sa ré- | F Montréal 
RAR, F£ d'entrer au Canada à un sou par livre. 


ie droit de douane était de +4 sous par livre 


Avant cet accord, 
onse eut "on de plaire 


PRINTEMPS :ux plus 


Faites votre grand menage ESRI M A 


Téléphone 23 643 


“OJIBWAY” 


la suite de cet accord, le beurre de la Nouvelle-Zélande et de 


NETTOYEZ PURIFIEZ 8 « nts se surpassirent dans rap a vite commence à Prendre la route du Canada et les 
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N'oubliez puis que pour ce grand 
nettoyage il n'y a rien de plus 
efficace que la 
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Les laitiers du Canada ne peuvent 
leurs rivaux de la Nouvelle-Zélande 
climat. Le fermier de 
rage toute l'année, ce 


soutenir la compétition de 
La raison principale en est le 
la Nouvelle-Zélande garde ses vaches en pâatu- 


des Dames ( qui lui permet de produire du beurre à bon 
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valeur 

Il n'a jana 
jamais eu une 
bonnes 
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ferine. 


cntrainent une réclle 
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“Je ne pouvais marcher depuis 6 avril 
5 à 6 mois qu'aves 1 béquilles. ut i'éu leu d 
Auyourd'hui grâce à la Potion 
Antilaiteuse du Dr. Sirois Je ‘lriale On ne 
suis parfaitement rétabli" . 
4H. Corbeil, Wettonsille, Mme J 
Co. Wolte, Qué‘ and 
Enaployez ce remède mérveilleux Lu 
dans'toutes les muludies du foie, : 
des reims, de l'estomac et des 
intestins et vous serez étlonnés 
des résultats. 
FEMMES ! 
Durant la grossense et le scvrage 
il n'y a rien de meilleur pour pré- 


augmentation dans les profits de votre 
De telles clotures vous aident beayeoup à obtenir le maximum, 
une meilleure et de paturage. Et, naturel- 
lement, la valeur de votre propriété augmente considérablement plus que 
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ca gond rigides sont particulierement adaptées à Fusage sur les fermes 
canadiennes, car elles sont construiles pour résister aux ravi ages des plus 
dures intempéries. 


traire de 


époque 
la crème 


s payé de 
meilleure 
La production de 


mauvaises vaches, mais il n'y a 
qu'aujourd'hui pour en traire de 
est encore votre meilleur atout 


une partie de | . 
nn Of: écolte 
a salle parois grace à rolalion de récolté 


peut assez lou:r le 
Nesgbit qui 


agt en 


zèle 
malgré son valeur 


dre 


assume 
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la charge 
exemple pour 
de faire 
on et 


Le& clôtures articulées 
com 


mea let, Leroun sr À pra | mi nous Voyez votre marchand ou écrivez-nous directeme nl pour avoir des 
ausses couches, éelnimpele, para- _- | | 
rare . 7 Rs . : . informations sur la valeur de cette cloture. “ 
3 Nous uvous le bonheur tte ï 


anñèe 
La Potion Anti- 
laiteuse du Dr 
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be AS : Petite course. de M. Hs-! 
te, Îls revinrerl lentemen’, re- 
. ‘gardast passer les équ'pages é'égants 
| ab trônaient de joites l'ériviennes aux 
‘toilettes somptueuses et voyantes. 
‘Puis, voyant Inès admirer À la devan- 
lfure d'un magasin des broderies dues 
aux doigts habiles des brodeurs de 
nes. Maxence voulut absolument en- 

trer por en offrir une à ra cousine 

Filé QGut, bon gré, ma] gré. recevoir 

\ce présent, dont - J'aissable cousin ne 
fut remercié qu'autent que l'exigent 
la stricte politesse. 

Comme Maxence mettait 14 main à 
sa poche pour prendre son porte-mon- 
naie, ses doigts rencontrèrent un Pa- 
pler qu'il sortit. C'était une feuille 
de vélin noir portant au centre un cer- 
cle rouge entouré de rayons 

Le jeune homme pâlit 

Ah ça! est-ce que ces imix” 
vont nous poursuivre jusqu'ici? mur- 
mura-t-il entre ses dents. Je voudraie 
bien savoir ce que c'est que ces fi 
mistes-IA’. Et quand donc a t-on pu 
me glisser ça dans ma poche? 

11 était très sombre en revensnt, au 
grand contentement d'inès qui, était 
délivrée ainsi de ses nmabilités Aus- 
sitôt rentré, il s'en alla à la chambre 
de son père. 11 trou-2 Blangard af- 
faissé dans un fauteuil et Fdniée de- 
bout, les sourcils froncés fu 
rieuse.… 

Eh bien! qu'es! 
s'exciama Maxence 

Tiens, regarde, cria Fdmée 


iles 


la mine 
-ce que vous avez”? 


R 


garde ce que ces misérables imbéciles | 


de 


ant mis ici, pendant une ahrence 
cinq tainutes qu'a faite mon père! 

11 s'avança et eut un sursaut d'ef- 
froi. Sur le lit de Blangard, une na- 
Vaja retenait piqué un papier sembla- 
ble À celui qu'il avait trouvé tout à 
l'heure dans sa poche. 

Ah! Ça, qu'est-ce qu'ils nous veu- 
lent, ces mauvais p'aisants? s'excla- 
ma-t-il Notre expédition pe leur 
plait décidément pas, et ils voudraient 
nous en détourner par des moyens ri- 


dicules. Mais comment a-t-on pu cn- 
trer ici?  L'hôtelier serait-il com- 
plice ? 


Dame, ce serait à voir! dit Ed- 
Faits-le donc monter. Alône, 
secoue-toi, papa! Tu vs l'air à moitié 
pâAmé à cause de cette fumisterie! 

- Une fumisterie? J'ai bien peur 
que ce ne soit autre c'ose, balbutia 
le député. Mais tu &s raison, it fau: 
faire venir M. Maillet 

Quand l'hôtelier, en entrant dans ‘'n 

‘ chambre, vit la navaja et lu feuille de 


mée 


vélin. il s'arrêta, frissonnant, cloué 
au 501 | 
- Les Frères de la Justice! balbu- 
tia-t-il d'une vois étranglée. 
Ab! vous les connaissez 
De réputation, certes! Il n'y a 


relativement pas très longtemps qu'on 
en entend parler, mais ils sont 
nus ue puissance avec laquelle tout 
le monde compte, y compris le gouver- 
nement 

Mais qui sont-ils? 

Voilà ce qu'on ignore. On sait 
seulement qu'ils existent par 'eurs 
tes. Tenez, quand nous avons ici ur? 
révolution, celtsi des candidats au gui 


deve- 


AC- 


vernement qui est secrètement np- 
puyé par les Frères de ln Justice est 
sûr cle réussir. Je dois dire que c'veot 


toujours le moins mauvais de tous on 
est ainsi favorisé 
mystérieux semblent désireux de 


D'a'lleurs, ces êt: 


ju - 


tiñier le titre qui ies désigne  S'i: 
font mourir quelqu'un cest que cet 
homime, ou celte fémine, nvait com 
mis quelque crirae aché demeurs fm 
| puni, ou fait qu: lqu: toit inst 
ble à autrui. Ces étrang.s tusticier+ 
prétendent réparer | ignoruni es 
réelles: ou voulues, les injustices, 1e: 


complaisances coupables 
légale. Tenez 
Péruvien 


d 
avait jo un or te 


la jus'ice 
y 
qui se nuit 
Meguillo « 
gueil cémesuré 


coeur 


était un‘hobirre 
et dune 
incroyabini detau 


ÿ taient à un depgre ein ta u foir 


—————————— ——— 


Avez-vous du bruit 
dans les oreilles? 


fai! 
arrcié ca 


Fartiel'e 14 


C'est un sigT in 


rh:, et sun'es peut 


entrainer la surdité re 


mède le plus simple est! ('ATARRHO 
ZONE Aspirez ses vapeurs audouci 
santes un certain nombre de fois par 


il empéche le 
catarrhe Les bruits dans la tèti 
bourdonnements et le 
currigés 


Les éi 


jour développernent du 
les 
s sonneries dan: 
les oreilles sont vi‘: par CA 
TARRHOZONE 
nez sont arrêté L'irritation es 
tagée On est éébarrassé ces mu.0- 
s qui coulent du 
Lesnaux ce tète s 
punifiée 
guéri » LA 
gorge et du catarrhe si vous 
CATARRHOZONE de 
deux mois, $100 petites dimensions 
Chez tous les nm hands 


outement 


tés nez duns l'esto 


Häac, La 


respiralion est 


en vent 
us 
du mai de 


sère?7 


A 


: rhume, de toux 


)loyez 


Traitement 


[me la fière donna Maria, dont toute la 


|préoetupation consistait à se parer 


pour éclabousser de son luxe toutes 
les stnoräS de Lit Don Pedro avait 
un neveu et une nièce, très peu for- 
tunés, qu'il avait réussi à frustrer d'un 
| héritage devant légitimement leur re- 
|venir. Non contents de cette mau- 
|vaise action, le mari et ia femme 1:48 
| cccablaien: de dédain et leur faisaient 
| tout le tort possible. A cause dé leur 
| fortune et de leur noble otigine, ces 
| Meguillo avaient néanmoins une gran- 
| de influence à Lima et dans la contrée. 
|On les craignait, sans les estimer. 
| Mais voilà qu'un jour, don Pedro fut 
l:rouvé poignardé dans le patio de sa 
| maison, avec ces mots tracés en let- 
tres rouges sur un papier attaché au 
| manche de là navaÿa: “Les Frères de 
| la Justice ont vengé de pauvres or- 
| phelins lchement abandonnés par la 
| justice de leur pays” Quant à dona 
| Maria, clle avait disparu et on n’en 
lentendit plus parler. Lorsqu'on vit 


g'r'elle ne reparaissait pas, on mit le: pè 


[neveux en possession de l'héritage de 
leuis mauvais parents. Et là encore, 
la mystérieuse association joua son 
|rôle Car les juges avaient cu tout 
[d'abord Ja velléité d'acruser de ce 
{meurtre les orphelins qui en profi- 
|tajent. Mais ils changèrent tout à 
coup d'avis. et je me suis laissé dire 
qu'ils avaient reçu un si terrible aver- 
|tissement que point n'était besoin d'al- 
ler chercher ailleurs la cause de cette 
voiteface 

Mais c'est un peu effrayant, cela! 
dit le député d'un ton perplexe. Et 
comment expliquez-vous qu'on soit 
entré ici? 
 - Ah ils en font bien d'autres, 
Monsieur le député! Ce don P:dro 
dont je vous parlais fut tué en plein 
jour, À 8 heures du matin, dans son 
patio, alors que sa demeure était plei- 


| 

| 

1 

Il 

| 

| 

ne de serviteurs 

Alors un d> ceux-là était com- 

plice? 

— Qui peut savoir? Cetie asscia- 
tion possède une force mystérieuse. 
une puissance te-rible. Mais il a é'é 
jusqu'ici impossible de rien surpren- 
dre des moyens employés par elle 

En tout cas, Monsieur Maillet, 
vous ferez bien de surveiller vos do- 
mestiques, dit Edmée. Evidemment, 
ce ne peut être que l'un d'eux qui se 
soit permis çe que je veux considérer 
comme une plaisanterie, 


Quand l'hôteilcr qui semb'ait fort 
canuyé, fut sorti après avoir présenté 
toutes secs exctises, Maxence dit on 
Connant'un coup de poirg sur la table 

Est-ce que ces imoéciles vou 
draient s'imaginer de contrecarrer 
nos affaires? On croirait vraiment 
qu'ils ont eu vent de ce que nous al- 


jlons faire là-bas! 


Ce n'est pas impossible, car M 
des Nardières avait pu montrer 1" do- 
cument à quelqu'un qui n'en a pas ou- 
le contenu... Rappelle-toi déj 

comme, à Paris, fs ont essayé de nous 
cffrayer avec petits papiers 
Sars parler de celui qui fut attaché 


blié 


leurs 


remiers, de renvoyer démestique, cui 


sinière ct femme de chambre pour en 


nouveaux Evidemment, ce 
sont des gens très habiles 


faire 


prendre de 
sachant se 
Mais 


des intellhigences jartout 
ous n'AVONS 
le 
attend est 


ment envie de leur 
La 

trop 
ne prends pas 
malheureux égorgé! 
brave Maillet, je 


que ces Frères de la Justice 
L 


atuict 


oder terrain’ perspective qui 


nous éblouissante! 


Voyons, papa, 


cett 


hisure de Qu 


qu 
Lens 


cn dise ce nait 
n 


ontque de vulgaires funustes! 


l’e ne disait plus cela ce méme 
Mile Edmée de Blangard, lor 

id en entrant dans sa Chanfbre pour 

coucher, elle vit son petit chien 
japonais Cloué sur le sol par un lor 
poignard au manche duquel senro 


muscles Couourceux furent rerarés 
Nerviline m'a complètement guéri” — 
E.-V. GREENBURG, Port Antonia. 
Emloy:z Nerviline pour foulures, 
muscies douloureux, névralgies, rhu- 
matismes. Essayez-la pour le lum- 


bago, le mal d'oreilles, le mal de dents, 


un papier pürtant ces mots: 


l 


gi 
jà : 
ré 
l&rid 
,teltent 
urlet 
re 
tcen 
8 [B! 
: 
, 
“ant 
s VA 


partout où il y a une douleur dans 
les muscles. 

l'cfiet est presque magique. Vendu 
en bouteille de 35 sous par tous les 
marchands. 13 


tinua quand même. Et un beau jour, 
son fils, un enfant de neuf ans, dis- 
parut sans qu'il fût possible de re- 
trouver sa trace. On découvrit seule- 
ment dans la chambre du petit Wiily 
“Si vous 
voulez le revoir, hissez à la porte de 
votre demeure un drapeau blanc, pour 
montrer que vous cessez toutes re- 
cherches indiscrètes sur le sort de sir 
Haïry Peulmann'" Le malheureux 
ère fit ainsi, et un matin on trouva 
le petit Willy endormi sur son lit, 
frais et Lien portant. Au réveil, il 
raconta qu'il ne savait pas du tout 
on l'avait enlevé, qu'il s'était 
seulement un jour dans une 
espèce de grotte, où une femme âgée, 
à l'air sévère, venait fui apporter une 
trés bonne nourriture. Elle lui avait 
donné aussi des jouets et des livres 
enfantins, et quand il pleurait en ré 
clamant ses parents, où quand il es- 


commen" 
trouvé 


sayait de l'interroger, elle répondait 
seulement: ‘Ne crains rien, tu rever- 
ras ton père ect ta mère. Ce n'est 


qu'un peu ce ternps à passer.” 

Extraordinaire! s'exclama le dé- 
puté. Ainsi donc, il faut tout sup- 
porter de la part de ces coquins? 
Mais ils en arriveront à nous assas- 
siner! 

Aussi scrait-il plus prudent de 
renoncer À poursuivre votre mission. 
rar elle a l'air de fortement leur dé- 
plaire. 

- Renoncer à... Reculer devant ces 
‘Aches qui se cachent! s'exclama Blan- 
gard avec un geste superbe. Allons 
donc, Gleuze, c'est une plaisanterie! 
Ce serait «Ge la prudence, je 
répète. Ils sauront vous atteindre 
partout, malgré toutes les précautions. 

Blangard se campa en face du con- 
sul, dans une attitude héroïque. 

Mon cher, écoutez bien ceci: le 
gouvernement m'a donné une mis- 
sion, il est de mon devoir d'aller jus*- 
qu'au bout. dussé-je y 
peau. ” 

Ah! très bien! très bien! Vous 
êtes un héros, Blangard' dit le con- 
sul d'un ton admiratff. 

Mais en lui-même il songeait: 

Quel intérêt puissant peut-il bien 
avoir à risquer pareille aventure, à 
braver de tels obstacles? 

il avait pu pénétrer dans l'âme de 
son eatimable ami. il aurait vu que 
celui-ci n'était rien moins que ras- 
suré. Si Blangard avait été ecul, il 
v'utrdait peut-être pas eu le courage 
d'aller de l'avant, quand nême. Mais 


'e 


laisser ma 


aux. vêtements du jeune Bille nous | Maxence et Edmée, furieux contre 
n'en avons pas trouvé moins de qua-|ces erxnemis invisibles, inquiets pour 
tre chez nous, malgré la précaution |l'ébicuissante fortune rêvée, nvaient 
que nous avions eue, après les deux l'Jécidé que l'on poursuivrait coûte que 


coute, et Anatole de LB'angard s'était 
oumis, toujours, à l'omnipo- 
sion de ses enfants. 

Il 


ce 


comme 


tente dé 

L'expédition Blanga:d 
Chait.de la zone dangereuse, 
incontesté du roi des Andes. 


appyro- 
domaine 


Les cinq recrues choisies par Pu- 
het un des grands manitous de la © 
(3. T. étaient venus se joindre à Blan- 
gard et à ses compagnons au termi- 
us de la voie ferrée. De même les 
peones et l'arriero chargé de la con- 
duite des mules de charge, bien ar- 
eux aussi Jisqu'ici, tout's'étmit 
fort bien passé, les Frères dc la Jus- 
tice n'avaient plus donné signe de vie, 
2langard déclarait maintenant que ses 
nfants et Jui avaient été les victimes 


fait un papier portant «cs mot Ui\:s Fe stupides farceurs, et le résultat de 
ju habituel figurant 1° soei expédition lui apparaissait sous les 
| : rères de la jus ice ne soat |vlus rinntes couleurs | 
[Ta Ù umistes Cependant, il commençait à se rem- 
Aux cris d'Edmée B'argurd et si >runir, en voyant les habitations se 
âts accuururent. Le député s'eu aililta re de plus en plus rares, en s'enfon- 
>n hâte «nez le consul, afin de lui de ant chaque jour davantage dars ces 
mander crvenir près de la police nentagres superbes et-inronnues, en 
Ma reçut cette rérc se itendart l'arriero déclarer d'un tor. 
| P ue ja rsible 
jouais 4 LR Frapche ment, senor, je né vous 
ass Cciation et est 1 dis pas suivi pour or ni argent, s: 
vulnérable je e savais que le roi des Andes lais- 
Pourtant, Monsieur Gle vous | -e toujours ve et la’ "4 aux 
n'allez admettre qu'un citcyen!sauvres dtables de mon espece! 
franca's puisse étre mo'es!'é inpurn Dans les estancias. où lusictrs fo's 
ment par ces bandits” s'€cna de petite troupe reçu! ospitalité 
ufé furibond “etait un refrair aussi peu rassurant 
Français où non, tou’ doit p'ier Jamaïs vous ne pass”rez, senor! 
{ levant eux L'année derrière, u7 7 Le Scigreur de la Mocntagne est à 
he Ang'ss qui voy: à travers [qui vous guette. il vous saisira au bon 
e is à disnaru efforts ent, et personne de vous n'echanp- 
it ul d'Angleterre son! b'u pera 
té lineriie Gu guuvcrnemer® L qui trs Et F2: ! 5 au: 
vien. --Æ® COTE Ce COnsUi insistA! |B ‘ængard, dit un jour au député 
toujours, rieénarai! méme reçut del} Je me demande pourquoi vous 
Le mystérieuse Société cet avsrtiss rvez engagé votre fille «t nous-mé- 
| t Si vous re vous ture s dans de parcils dangers, mo 
quille, avus vous punirons 1! con | ousn? £’ A | 
[E l D 


a 


Frottez avec Nerviline | 


Pigot et ses 
l'estancia et océiipés à faire une ma 
nille. se : 

—,Ces braves garçons sont des émi 
grants, désireux de travailler à la nou- 
velle mine que nous allons conquérir, 
et aqueis, naturellement, j'ai fait 
de belles conditions. D’autres vieu- 
dront après eux. Je ne les ai armés 
qu'en apprenant les dangers. très pro 
blématiques à mon aÿis, qui nous at- 
tendaient ici 

Inès ne répliqua rien. Mais si P'an- 
gard pensait l'avoir convaincue. il se 
trompait Sous une apparence très 
gaie, eile avait été toujours fort sé- 
rieuse, réfléchie et très observatrice. 
Orsbien des petits faits ne paseñient 
p£s inaperçus pour elle. Les allures 
des soi-disant émigrants, entre au- 
tres, lui paraissaient ben singulières. 
Ils lui faisaient l'effet de paressenx 
fieffé:, laissant tout faire à l'arricro 
:et aux peones, fumant et jouant À tou- 
tes les haîtes, échangeart des propos 
grossicrs et révolutionnaires, et trui- 
tant avec désinvolture Blangard 
Mixence, qu'ils appela'ent 
geois”. 

Le jeune Bille, seul, semblait mois 
ant} athique à Inès. Son regard était 
plus loyal que celui des autres, €t il 
s'était montré deux ou trois trois très 
obligeant pour la jeune fille ou pour 
son frère. Mais Inès avait été pénihie- 
ment s\ rise en l'entendant un jour, 
dans un village traversé par la p°- 
tite caravane, jricaner et échanger 
avec Lu:et des réficxions grossières à 
‘a vue d'un prêtre. 

De plus. Inès avait de séricux en- 
nuis. Outre les assiduités tenaces de 
Maxence, elle se trouvait én but‘e à 
la malveillance chaque jour plus ac- 
certuée d'Edmée. A vivre ainsi en 
contact permanent avec cette jeune 
fille charmante au moral et au phy- 
sique, la na‘ure basse et envieuse de 
M''e de Plangard avait vu s'éveiller 
une jalousie qui croissait chaque jour, 
et se manifestait par nombre de pe- 
tites méchancetés, par des railleries 
sur la religion, par une affectation À 
parier Cevant Inès de sujets qu'elle 
savait devoir faire rougir la jeune 
fille sérieuse, délicate et pieuse qu'é- 
tait sa cousine. 

Jacques, lui, se contentait de jouir 
sans réserve de cette vie qui lui sem- 
b'ait délicieuse. Il continuait à étu- 
dier la géologie et la minéralogie avec 
l'excellert M. Hamelette, causait avec 
l'arriéro et les peanezs, et évitait les 
futurs ouvriers de la mine. dont la 
physioncmie et les allures lui déplai- 
saient. 


et 


“les Lour- 


En toute autre compagnie, et sans 
la crainte des dangers probables, Inès 
aurait joui délicieusement de ce voya- 
ge Cans un pays où types, costumes, 
habitudes, tout lui était nouveau, où. 
surtout, elle pouvait contempler, à 
mesure que la caravane pénétrait plus 
avant (ans la montagne, de grandio- 
ses et superbes panoramas. La mé- 
daille, il est vrai, son revers 
Des orages des 
pluies diluviennes cbligeaient les voya- 
geurs à s'arrêter ct à sc réfugier dans 
les d'ris élevés la hâ‘e. Ou bien 
encote, maintenant surtout 
que l'on avançait dans la montagne 
quelque angereux passage où il fal- 
lait toute l'extraordinaire adr 
mules pour ne pas choir uu fond d'ef- 
froyäbles, précipices. 

Inès avait £ans cesse 
ques, 


avait 


soudains éclafaient, 


à 
c'était 


«se des 


l'oeil sur Jac- 
savait et un 
peu fou, surtout quand l'air vif de la 
montagne le grisait. rail- 
lait sollicitude excitait 1€ 
jeune garcon 


qu'elie téméraire 
Eïimée se 


de £a et 


Vous voudriez toujours 14 garder 
Inès! Laissez-le donc 
tranquille, il n'y a rien à craindre!. 
Va Jacques, caracole, te 
fera du bien 

Mai; Jacques 
‘an* que 
s'abstenait 

d'Edmée 


18 VOS jupes, 
donc, cela 


qui Be C7 
quelque 


ce faire peine à sa 


eur d'écouter les bons 


nseils 


et modérait l'ailure 


La fatigue continue du matin 
| vient de la constipation 
La fatigue du matin est le résultat 
de sang impur, mauvaise digestion. 
foig paresseux et nerfs fatigués. Lx 
moyen d'obtenir une nouvelle énerg'e, 
v:vifier votre système, est d'em- 
vioyer les pilules du Dr Hamilton 
Eïles vous donneront un appétit ai- 
gu:sé cl uñe borne digestion. Ell:: 
“erforciront le: affa.blis 
liorercant rapidement votre moral. 
-e petits pilule change l'impress:on 
re cn cri 
|e: d'arnbitic”. = 
ames e‘ enfan:s. Ag tables et fa- 
cles à prefidre. &lies nettoient et vivi- 
|! n° sh système. Achetez les pilules 
* Hamil'c: dar u‘es pharmia- 
en boîtes de 295 suus, 15 


orgires ei 


+ dé vi£u- ur, de forc: 


pour hommes 


es, 


*!personne de continuer 


dgnait TO 


Une dame de l'Alberta vante les 
Pilules Dodd pour les 

me H. Anderson it main- 
teñnant d'une parfaite santé 
Czar, Alta, 14 avril (Spé- 


Jéiale) — “Je suis trop heureuse 


de vous dire ce que les Pilules 
Dodd pour les rognons ont fait 
pour moi celte semaine même. 
déclare Mme H, Andérson, qui 
réside ici. J'avais de doulou- 
reux rhumatismes dans la main 
droite et les pieds. Mes jointu- 
res enflaient et ma main deve- 
nait raide. J’essayai toutes sor- 
tes de remèdes, mais sans suc- 
ces. Je lus quelque chose dans 
Valinanach sur les Pilules Dodd 
pour les rognpns. J'en achctai 
une boîte et pris les pilules, ct 
maintenant je suis bien. Quelle 
bonne chose qu'un tel remède! 
Plus d’enfiure et de douleur aux 
jointures. Tout cela grâce aux 
fameuses pilules Dodd pour les 
regnons. Je recommanderuai 
Ÿotre médecine à toutes mes 
connaissances.” 

I n'y a aucune raison pour 
à souf- 
frir, quand l’on peut se procu- 


irer les Pilules Dodd pour les joue les éclairs ininterrompus commen- 


rognons en tout lieu et dans 


Medicire Co. Lid., Toronto 


Ont. 


de sa monture 
temps du roins. 


pour un peu 
Les cultures se faisaient maintenant 
de plus en plus rares, les habitation: 
2 pauvres logis d'indiens s'es- 
saimaient à de longues distances. Par- 
fois, les voyageurs croisaient quelques 
indigères, dont les femmes portaient 
leur enfant sur le dos et filaient du 
coton pour tromper la longueur «du 
chemin... Où bien on apercevait, ü)- 
minant un point stratégique, quelques 
vestiges de fortifications élevées là 
naguère par les Incas. 

Inès, dont l'esprit était très ouvert, 
aurait aimé à connaitre l'histoirgdes 
souverains qui firent atteindre Éeette 
contrée un réel degré de civilisation. 
Mais. autour d'elle, personne n'était 
à même de contenter ce désir. M. 
Hamelette ne connaissait rien en de- 
hors de la science à laquelle il s'’adon- 
nait passionnément, Blangard ne 
s'était jamais soucié de s'instruire «n 
fait d'histoire. Maxence et Edmée 
affec‘aient, ainsi qu'il est de bon ton 
aujourd'hui dans les nouvelles cou- 
ches, de considérer comme non aven 
tout ce qui s'était produit avant 1789. 

“l'année. qui vit un timide essor vers 
la liberté’ 
de B'angard à la tribune. 

Une après-midi, comme la carava- 
ne chevauchait Sous un ciel très pur, 
dans une atmosphère extrêmement 
chaude, l'arriero fit dire à Blangard: 

Häâtons-nous, Senor, 
ge épouvantable va se déchainez d ici 
peu! 

Un orage! s'exc'ama le député, 
par ce temps-là. Il est fou, oé& brave 
Matego! ; ‘ 

Ces gens-là connaissent la mon- 
tagne et se bagent sur des signes qui 
passent inaperçus pour nous, opina 
sagement Maxence. Suivons donc s07 
conseil. 

Les voyageurs se trouvaient en ce 
moment sur un haut plateau, ce qu'on 
appelle là-bas une puma, étendue mor- 
ne et désolée, landes couvertes d'une 
herbe chélive, où souvent siffle une 
bise glaciale, où aussi le soleil brûle 
et cuit tout. Talonnant leurs montu- 
les voyageurs descendirent une 
vente raide, à la suite de l'arriero qui 
semblait admirablement 
tous ces parages. Mais, en dépit de 
hâte, entendirent résonne 
tout À coup au-dessus de Jeurs têt 
le sourd fracas de l'orage. 


res, 


connaitre 


‘eur ils 


————————————————————————————————…—…——————— 


l'arriero. { Vous n'avez pas encore vu 
un orage semblable à celui qui se pré- 
pare.""TT faut qu’en dix minutes nous 


ayon3 gagné un rancho où vous trou- 


verez un abri. 

Au bout Ge quelques instants de 
marche, les voyageurs purent aperce- 
voir le logis en question. C'était une 


à 


de 


éauvre demeure, qui se dressait 
leux cents mètres, sur une 
arge rebord schisteux 
11 est hien bon, l'arriero! 
allons-nous arriver là? 
ma Maxence 

Mais Matcgo se dirigeait déjà, sans 
hésitation, vers 1 


sorte 


Com- 


ment s'excla- 


.n sentir abrupt dont 
la vue é‘uit dérobée par des blocs de 
rre tombés de la montagne. Les 
mules commencèrent à gravir cett® 
montée effrayante. L'oragé se rap- 
vrochait, des) éclairs fulgurants ve- 
uaient aveuglér par instants les voya- 
‘geurs 

Chacun s'était 
dans le sentier 
lochon, en 
bousculé les 
premiers. Inès se 


de angard et 


rière venaien! 
jeune 


pie 


engagé au hasard 
Volette, Luret et Mi- 
bons socialistes, avaient 
autres pour passer les 
trouvait entre M 
M. Hamelette. Der- 
Maxence, Jacques cet le 
Biile 
Un cri d'effroi retentit fout à coup 
| Mzxence ayant soudajnemengt immobi- 
‘ £a monfure, 


laouvement de recul, 
4 


car un or1-, 


Pressons, pressons, senores! dif. 


+ à a 


jee à effraycr. L'orage, en ce mo- 
toute pharmacie ou à la Dodd’'s Enent. 


cet 
1 


celle-ci avait eu un! 
et la mule de 


atssé sur étroit sentier. / et, 


au-dessous #. 


ni ent at 


tre-elle, si rudement qu'e sai 


ant pied, s'était écroutée us ie | 
sombre ravin rocheux qui tri 


Jacques l'eùt suivie dans sa terrible 
chute, si Bilie n'avait eu le temps de 
le happer par le bras.et, avec ure for- 
ce Cont en aurait cru incapable ce 


maigre garçon, ne l'avait maintenu } 
Jusqu.a ce quil fût remis sur ses pieds: 


Inès n'avait vu qué la fin de ce 
bref petit drame. Jacques, maîtrisant 
ie frisson qui l'agitait, lui cria pour 
la rassurer: 

Je n'ai riën du tout! 
pauvre mule! 
Pressons, pressons! dit l’arriero, 
qui était en tête de la caravane. 

D'énormes gouttes de pluig; com- 
mençaienl à tomber. En un instant; 
ce fut le déluge. 

Fort heureusement, le but était 
presque atteint. Encore quelques ins- 
tants, ct la tête de la caravane dé- 
bouchait sur la petite csplanade, cn 
face du rancho. 

Un homine figé, couvert dun pon- 
cho sale, apparut à la porte. 

-— Allez vite aux grottes, senores 
senoras' cria-t-il. 

Is suivirent l'arriero, qui semb'ait 
fort cu courant des aîtres. HKt ils vi- 
rent alors que la paroi schistcus” de 
la montazne était creukfe de grottes 

Is s'engouffrèrent dans l'une d'el- 
les. tirant par la bride leurs mules 


C'est ma 


et 


éctniait 
et 
Nous poux 


avec une violence 


inouie, l'arriere s'écria 
bénir la Pro- 
vidence qui nous a perinis d'atte!nüre 


abri! Autrement, plus d'un 


genores 


e> 


de nous aurait pu rester sur le chemin! 


Jacques sc jeta dans les brasvde 


sa sceur 
Inés, à quel danger j'ai échar- 
pé!… Après Dieu, c'est à lui que 


dois mon salut 

Et, quitant brusquement sa soeur, 
il s'élanca vers Pille, les deux mains 
tendues, £5n franc visage tout rayon- 
nant. 

Une expression de contcntement pa- 
rut sur la physionomie de Bille, 

On a fait ce qu'on a pu, Mon: 
seur Jacques, dit-il en serrant ces 
mains si spontanément offertes. His- 
toire @'avoir de la présence d'esprit 
et des poignets qui ne sotent pas en 
coton. ï 
I s'interrompit en voyant cevant 

Inès. 

Merci, Monsieur Bille, dit la voix 
émue ce la jeune fille. Jamais je ne 
pourrai nsscz vous témoigner ma re- 
connaissance pour ce que vous avez 
fait la! 

Ca 
par'er, 


lui 


d'en 
vrai, Ça 


ne: vaut pas 
Mademoisel!e! 
ne vaut pas la peire! 

Pour 
Bille. le 


la peine 
Non, 


de 
se sentait emba’- 


la première fo:s sa 


frondeur, 


’, selon un mot très applaudi 1 rassé et un tantinet ému. 
Mais il faut dire que vous avez | or 


ct ure drôle d'idée de vous arrêter 
comme ça tout d'un coup, Monsicur' 


vie. | 


STHER 


ot 


DECHIRURE 


Pas de rupture à guérir 


a 


La hernte n'est pas une déchirure, 
mais purement gne faiblesse museu- 
latre dans lu paroi abdominale. Des 
bandages ne font que comprimer les 
muscles afléctés suha les fortifer — 
Au contraire, In pression du coussi- 
net du bundnge ordinaire augmente 
bien souvent cette faiblesse eh ten- 
dant à arrêter la circulation du 
sang. Les PLAPAO-PADS ADHE- 
SIFS de STUART sont entièremont 
difévents — ‘étant applicateurs mé- 
chno-chimiques — faits e 
ment auto-adhésifs pour merssenir 
le tonique des muscles appelé “ 
PAO" continuellement appliqué aur 
leS$ parties affectées et pour réduire 
au minimum tout dinmer de glisée- 
ment et de frict.on douloareuse., Le! 
tissu. ndhésif est; doux comme du 
velours et se fixe nu corps sans 
«courroies ni boucles ni ressorts. ‘Ils 
. “ont fneiles à appliquer. — commo- 
tes peu coûteux. Létenteurs Mé- 
daille d'Or, Rome, Grand Prix, Paris. 
Mention Honoräble, Ixposition du 
Fanama:-l'actiique, San  Franétsco, 
ete Depuis bientôt un quart de 
siècle des masses de témoignages 
féxulisés nous parvenant de ble » 
pays en atleeternt le succès — Obte- 
Nu s<uns interruption ‘de travall. 
L'ubsorption épldermique de Plapao 
utilisuut la thérante mécano: chimi- 
uue tend vers unprocédé de guéri- 
son paturel aprés quot plus n'est 
besoin de porter un bandage. 


Cessez de gaspiller votre temps ‘et 
votre argent pour des appareile dé- 
molés.. Apprenez À fermer l'ouver- 
lure herniaire selon l'intention de la 
nature afin que l1 hernie ne pul 
pas descendre. N'envuyes pas d'ar- 
went - simplement le coupon d'Essal 
ci-dessous l'our votre propre bien, 
écrivez auüujourd'hut demain, ce 
0 
| 
! 
| 
| 


seru peut-être irop tard. 
COUPON MEDATIE 
1 
vessat GRATIS 
PLAPAO LABORATORIES, Inc. 
2247 Stuart Bidg., St-Louis, 


Mo. U.S.A. 


Essai Gratis de 10 
du facteur curatif Plapao et 

le livre illustré sur ln hernie, Pas 
lde déboursé pour cela, ni mainte- 


; 
0 
0 
l Dan ni plus tard , l 
1 
1 
1 
t 


Envoyez-moi 


un 
ljours 


1 Nom 


l'Adresse 


&jcu'a-t-il en £e tournart vers Maxen- 
ce qui se tenait Cans l'ombre, en 
tourmentant nerveusement sa mous- 
tache rousse. 

J'aime bien ça! Comme si cett 
imbécile de bourrique m'avait het 
16 la permission de sarrêter! J'au- 
raïs bien voulu vous voir à ma place, 
Bilie! 

5dmée, cont la physionomie était 
égèrement crispée, se rapprocha de 
son frère. 

A quoi ‘ont bien pu servir ces 
vivations?. Sais-tu cela, Maxen- 
:? intorrogea-t-elle. 

Ma foi, non! Fais-le demander 
‘r inés ou Jacques à l'arriero. 

Le frère et la socur, qui parlaient 

fort b'en l'espagnol, étaient les inter- 

êtes ordinaires de leurs parents. A 

la question d'Inès, l'arriero répondit: 
(A suivre) 


Les Enfants Heureux et Sains 


ainsi que les rs taie se trouvent _ 


dans 


les maisons, où le 


Du DR. PIERRE 


est le remède de famille. Il est la 
l'un de ses enfants se sent malade. 


première aide d'une iuère, 
Il est sain et digne de con 


Ilse trouve dans la boite à pharmacie de millions de maisons ici et 


à l'étranger. 


Préparé d'herbes ct racines püres ne contenant pas de drogues 
nuisibles, il peut être donné aux petits, ainsi qu'aux jeunes et vieux 


de constitution délicate. 


Les droguistes ne le fournissent pas. Four renseignements écrire à 


DR. PETER FAHRNEY & SONS CO. 


2501 Washiogton Blvd. 


CHICAGO, ILL. 


(Délivré libre de tous droks au Canads) 


EXPORT 


LAGER 


The. Deer with à keputatuon - 


IT 3 n° nus, quaud je mobil 
pinines, In HMière { nigary 
une réputation qui a duré — 


e homme rouge errzit Cros les 


ugmenuté — ef n'est répan- 


due à travers l'Ouest d'année ên nunée depuis. . 


roi 


ï ; : nr 4 Compan 
4 stores. 5100.96. st ré, 551.- 
4 Les C3 (PACITE TC 7 - 


connn- 
Tf 


|: LE NOUVEAT 


CAFE OLYMPI 


40 et 50 sous -— Cuisine 
308. BADALL, gérant 


— —— 


AVEZ-VOLS MAL AUX PIEDS 


O8 vous faire opérer, püur 

inirem, appendicite, maladies 

fole et de l'ant e? | Employez 

le grand netiôyeur du ays- 

x, #75 r colis, pontal 

Mweites.-4. Almas, Maïte 1072—11, Ann. 

Motoon, ask. #2 

En 

À VENDRE — Ninon de € rhamivrin, 
‘eue des Maÿrons Trés moderne, 

ne condition Chauffage À vapeur 

, 88,000, Comptant, 8000. ° $35 par 

Intérét 6%. Wanñremser à. 4. A. 

GAS, vue des Meurous. Tét.- 

M2 410. Tt 


f OURR immédiatement Appar- ts. à vertir des . 
ent À 2 chambres, à proximité du G. ALBERT 

dntre de la ville, rue Rmith, sud du S11, édifier , Winnipeg 
Onâway: avec Imxtallation de Frigi #0 772 


fré et poêle électrique 
41, in “Liberté”, 
4, À. Royal. 
— District 

fface, Demeure nx 

, Chaudement construite Taxes peu 
élevées Titre ciair 5400 comptant, 


+ ter facile Tél. 201 481.  Hewrt 
ambault, 154, rue Manson, Naint- 


F'adrenser à 


où téléphon:r 


Hontfner. TI 

A LOUBR — Deux logements de | 

res, très bien décorée enift b #25 
mbre de toilette. 1 ment | Délicieuses pour 

“de 6 chambres, avec chum toi | 
fetie Wadressmer À 4-1. renu, 51%, . : 
vhe den Meurons. Tét, 202 450. Ti Diner de âques 

A VENDUE 7 ODécanion exceptos "| NE 
nélle Maison de T ch : Lres l'lur AMIEUX 


7 
Chers en bois dur, mymtirue chsif 


A éau chaude (Insulatedo A prox 


bussité 


" ! \] Paté de Folie Gras truffé — 
C4 Liberté Boite OS Boite S .35, $1.25, vi. 
, À 4 
À LOTEN — Fuite de ? chan Terrine #1. 
Le ER — Kuite de 7 chambre : : : 
salle de bain privée, poñle électrique « Crème Sandwich — Baite $ . 
er Poe PQ Dore oi 75] Galantine de gibier truflée  $ 
[l L » . . Te » , 

—— + —— {| Galantine de volaille truffée $ . 

FEMME EXPEHIMENTEE, Lex bon | 
ne minute et éuininiete ‘ve sot I] Moatarde franraise— 
désire ne placer chez den Frères où 0 Pot $ 20,5. 
Up où plunmiriure hommes ltéférens | A 
Hadremser à la “Liberté”, Bolte Lt. 16 | 


SPECIAL 
Ginger Ale White Rock—Cais- 
se 50 bout., 13 onces 


e race ennadienne. 
blinanes, 217 le 


vi | 


roues, Aocks, | 

érimentnie à Bird'= 

MIN élève den centaines de poulets de ces | 
s. Demandez notre livre gratuit mur | 


0 
de 


Eau table White 
Douzaine 


Rock— 
$2.00, $2. 


volatiles “Plus de profits avec sos || Eau de table Perrier =— Dou- + 
ronlets”. Escompte nur poulets et éle- || Zzaine $1.75, $2.10 
vêunes. Commandez directe t. , : mn » 
ALEX. TAYLOR ExPERIMENTAs || Hulle d'olive, ler choix, “Bro- 

FARM & HATCHERY , card —Gallon ï #2.95 
302, rue Furby Tél. a Winaipez 1, gallon $2.00 
ON DBMANDE A LOUE 3 , Bouteille 


mMfuce, près de l'église, lowe de | 
quatre plèces, dans haut de maison mo- | 


es ae CURE Diem GER AT Ri h d & Beli (i Lt , 

e i e »r à . élit, The # 

ses Trente Co. of Cansén. 22, es | IC ar veau 1e 6e 
Main. Tél. 29 074. ra Maison fondée 1880 


etrique Mol Munufacturiers de vin et 


A VENDRE — lPoûle €! 


} 
| 
| 

tablett | 

ablette 


fat en parfait état, | pi es four sur importateurs 
le côté avec réchauc Grande - 
-des 0] Héell: oucas:on ERMAUL 
Téiébhome 201 125. ‘ Téléphone 26 922 
TA VENDRE — bavcuse cirque || 288, rue Main Winnipeg 


“Eden‘, parfulte condition Aussi gra 
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atlbérhen toi on Énintdeté idreneent moi mr 


CONSERVES 


.30 
Douzaine 82.00 


$ .20, $ .40, $ .75 


= 
LL 


> 
35 


35 


mophone ‘Connole” avec disques S'a- 
moulin, Naint-Houifnce. 45p 


200, AVENUE PROVENCHER, ST-BONIFACE 


Téléphone 202 670 


Complets et Pardessus 
de Printemps 
Semi-finis ou faits sur mesure 
Grande variété dans les tissus de 
toute nuance 
PARDESSUS DE PRINTEMPS 


VENTE 516.50 et plus 


JOLI CHOIX DE CRAVATES, BAS, ETC. 
POUR PAQUES 


Si vous organisez un pique- 
nique,nous allons au-devant 
de vos besoins 


River Park et Selkirk Park possedent des faci 
lités spéciales de pique-nique pour groupes grands 
üu petits. 

Au Pare de Selkirk on peut recevoir commode 
ment et servir les groupes les plus considérables, 

Pour avoir une journee ideale, retenez un auto 
bus ou uitramnar à votre prochaine excursion. 

Prix raisonnabies 
Tél. 842 254 -842 202 pour plus amples informations 


WINNIPEG ELECTRIC COMPANY 


‘Votre garantie d'um bon service” 


TS 
A. H U O TAILLEUR 


a 


-La Toupin Lumber & Fuel Compagnie Ltée 


538, FUE BERTRAND SAINT-BONIFACE 


Téléphone 201 105 
Marchands de matériaux de constracuion de tous 
genres. Estimés cordial:ment fournis 


A usyi 
Fout s les mietcures quailtés de char on counnres 


McLeod River, Foothills, Champion Prumheiler, 
ou K°ppers Coke 
CHARBON DUR S  RAN,ON 
P'hpyspécs-ux au chyr — E.péd toa à lc: 


sur demande 


recrutement, M. le secrétaire attire 
l'attention des membres sur l'afticle 
que M. le directeur de la Liberté pu- 
bliait le 26 ‘février dernier, en faveur 


offre les meilleurs repas de la ville à | dé la Société Saint-Jean-Baptiste. - 


Autres propositions: renouveler 
l'aboñnement À la Liberté; adresser, à 


225, avenue Portage (vis-à-vis Eaton) | l'occasion de la mort de M. J.-E. Lé- 


vêque, président de la Société Saint- 
Jean-Baptiste de Saint-Bonhiface, une 


se pes de visiter 1-|lettre de condoléances à la famille du 
De G. Albert. Vous éyrétveres un son- 


défunt êt à la Société Saint-Jean-Bap- 


Pieds |tiste de Saint-Boniface; souscrire la 


somme de $5 pour le monument de 
l'abbé Darveau. Adoptées. 

Comme finale, l'on extrait quelques 
faits du rapport du dernier congrès 
de la Société Saint-Jean-Baptiste de 
Montréal. Vivent les bons gardiens 
des minorités canadiennes-françaises! 


Fr Le 28 avril 


Après Pâques, le mércredi suivant, 
il y aura une séance dramatique et 
musicale en notre salle. Deux comé- 
|dies au programme: 

!  ‘“L'Assassin': Mme Pérard, veuve, 
par Mille Y_ Sala, Angélique, par Mme 
© Sainte-Marie; Alfred Ducand, pein- 
tre, par M L. Morissette: le procureur 

{de la république, par M. O. Bourbon- 

{nais: Jean. jardinier, par D. Belair:; 
M le brigadier, par H. Laflèche. 

Entr'acte musical. 


“Le baiser sur le front”: Mme C 
Sainte-Marie remplit le rôle de Ma- 
riette Maillet; M. D. Beñir, celui de 
capitaine Maillet; M. C. Sainte-Marie, 
général Bôurot: Mlle C. Aquin, Mme 
Malentendu, fermière; M. M. Gatien 
fait M. Malentendu, fermier: M. f. 
Mercier, Joseph, ordonnance. 

Le 23 avril au soir! 

Messe de Pâques au Sacré-Coeur 

La chorale est à’préparer une mes- 
se en musique dont voici le program- 


me: 
“Kyrie”, 


Ve 


Es à dns 
+ Ts - 5° 


Li 


» 


“Gloria, ‘‘Sanctus” et 1 

‘“Agrus'” “extraits de Dubois. “Cre- | M 

do", ‘“Benedictus'', messe en ré de- | 
Gans. “Regina Coeli” de Dubois. ï neuf et d'élégance. 

Les solistes Ÿ 


seront Mmes Belair, 
Laflèche et Mille Y. Sala; MM. Lucien 
Glénat, Louis Lavack, Hervé Sala et 
Jack Van der Straeten. 

Organiste, Mme Louise Thibault. 


WINNIPEG 


Au Cercle Molière 


Organisation robuste et fière de ses 
succès, le Cercle Molière peut main- 
tenant collaborer aux oeuvres de cha- 
rité. Aussi décida-{-il, au cours de la 
réunion de samedi dernier, d'envoyer 
un chèque de $25 à la Société Saint- 
Vincent de Pau] de Saint-Boniface et 
un autre de la même somme à l'école 
du Sacré-Coeur 


de Winnipeg, asso- 


ciant ainsi ces deux ocuvres si utiles 


et si méritantes au profit retiré de la 


représentation du Walker. 

11 fut procédé aussi à l'élection €u 
Comité de nomination, chargé de pré- 
parer les prochaines élections du Cer- 
cle. Furent désignés: A. Boutal, Mme 
E. Chauvière, M. Benoist, M. Gatien 
I. Delavignette. 

Mlle A. de Montigny commença le 
programimne artistique. Tout le monde 
sait avec quelle grâce et quel accent 


Ouverture de notre vente 


d'Autos Usagés 


Angle rue Fort et avenue 
Sainte-Marie 
Prix 
spécialement 
réduits 


Direction: Geo. De Gagné 
‘ Prix 
spéelal 
Chevrolet Sedan 192% 
Prix régulier $623 


Chevrolet Conch 1928 
Prix régulier 8550 


Pontince Landau 1927 
Prix régulier $675 


Ford Coupé 1927 
Prix gégulier $325 


$275 
$675 
$475 


Pontiac Couch 1928 
Prix régulier $75) 


Dodg: ‘cear 1926 
Prix régulier $550 


Î 
| 


MOTORS CO. LTD. 


rene ne 
l 


$565,:.: 
$485| .. 
$625, 


CARTER -LATTER 


fique valeur à 


joue cette nouvelle associée de notre 
Nous toujours 
avec plaisir et nous n'avons qu'un dé- 
à nouveau. 


cercle l'entendons 


sir: l'entendre 
.. Mme E. Chauvière avait pensé qui 
Ha dernière conférence de l'année de- 
vait être un sujet de scène. Elle nous 
entraina donc à la suite d'Yvette Guil- 
bert. Peu «e nous ont entendu cette 
d'autrefois, encore célèbre 
dans le monde des café-concerts; mais 


actrice 


tous en ont oui quelques nouvelles de 
la boucne de leurs parents. Nous fü- 
nes donc très intéressés par cette 
promenade à travers la vie d'une fem- 
me qui n'arriva au renom qu'à tra- 
vers bion des difficultés. La meilleure 
façon d'exprimer l'accueil reçu à la 
répéter ici les 
remerciements dits par le Dr Trudel 
président: “Le Cercle Molière, qui doit 
à-Mme Chauvière des concerts et des 
c'ansegtes 


dits 


cepteé 


conférencière est de 


iné- 
reconnaissant d'avoir ac- 
urcroit de travail occasionné 
par une conférence aussi complète et 


toujours. nouveaux et 
lui est 


le 


aussi intéressante.” Plusieurs records 


de chansons d'Y. Guilbert agrémen- 
tèrent la causerie. Mme Belair, ac- 
compagnée de Mme Thibault, nous 


chanta, outre “Bergère légère!"”, quel- 


autres de ces refrains rendus à 


ques 


jamais célèbres par l'artiste française 


M  Scorrer, nouvelle découverte de 
tre organisatrice, accompagné de 
Mioe Thibault, nous enchanta par les 
lodieux de sa flûte. Nous € 
pérons que l'an prochain le reverra 
nous 
réunion 5e termina aux acccnis 
la’ et ‘Dieu sauve |!» 
Pierre de SAINT-DENIS 


vers causent de grands 
aucs chez les enfants. Ils at- 


Les 


HE la lélicate enveloppe 


l'intestin 


de et, si lon ne s'en 
preoccupe pas, ils perceront 
cette cnve'oppe parce que ces 
[ 
| 


Vers sont de ceux qui s'atta- 


lchent aux surfaces intérieures 
let en vivent. Les Poudres à 
Vers de Miller servent non scu- 


lient à eterminer ces vers, 
[imais elles réparent tout le mal 
qu'ils ont causé. 


: Habillez lé 


C’est le moyen 


Coupe ample donnant un ajustement commode 
aux coutures montre la nature soignée du travail. 
res, Carreautés, dés, fonds rayés. 


ee ———_——_————— ————— ———————— 


‘ 


mn 


adopté 


tout laine 


jamais, 


plaire au jeune 
parents. 
Jons longs 


garçon et 


Tattersal. 


pour une bonne raison! Car les vêtements de garçons Eatonia, comme toutes 
A les autres marehandises Eatonia, doivent se conformer au type élevé de qualité 
maintenue par des recherches continuelles et des efforts incessants pour les rendre 
les meilleures valeurs possibles pour leur prix. Et ils ont du style, aussi; le garçon 
habilié avec Ealonia peut avoir l'assurance d'être élégamment vêtu. 


Complets de garçon 
Eatonia : 


{ls sont maintenant en belle serge “Botany” 
} morceaux - 
de pantalons longs 


Autre complet Eatonia 


En serge cheviole tout laine 


Ce complet est une heureuse combinaison de style pour 


d 


Chaque complet a un gilet et deux paires de panta- 


Il] y a des modèles simples avec le gilet croisé, que 
tant de garçons préfèrent. 
croisé genre homme et quelqués-uns ont le gilet chte 
Pointures, 30 à 36 


$18.00 


Section des vêtements de garçons, 5ème étage 


En broadeloth, garanti bon teint 


Pointures, 


$1.35 


12 à 


1412. 


Le tag day en faveur de la lutte 
contre les moustiques, samedi, a rap- 
porté plus de $7,500. Les organisa- 
teurs sont enchantés de leur succès . 

—_— —_ 44 + — 

Pour maintenir l’ordre à 

Jérusalem 


Jérusalem. Des troupes anglai- 
ses sont arrivées ici pour maintenir 
l'ordre le jour de Pâques et prendre 
toutes les précautions possibles. Ce 
dimanche le deuxième 
jour de la pâque des Juifs, en même 
temps que l'ouverture des fêtes mu- 
sulmanes Nebi Musa et des fêtes chré- 
tiennes de Pâques. Les processions 
vont se croiser de tous côtés. ‘ 

Toute la police sera mobilisée, jus- 
qu'aux membres de la fanfare. Atin 
d'éviter des bagarres toujours possi- 
bles entre Arabes et Juifs ou Arabes 
et chrétiens au cours des processions 
et lorsque les Juifs se rendent au Mur 
des Lamentations, le gouvernement a 
publié certains règlements que de- 
vront respecter ceux qui auront l'in- 
tention dimanche de se rendre au fa- 
meux Mur des Lamentations. 


se trouve être 


Travail de 
Dentiste 
A DES PRIX REDUITS 


Les denis sont extralles avec le 
moins de douleur que la science et 
l'outillage modernes le permettent 
Pour ceux qui demeurent en dehurs 
de la ville: Jmbressions faites le ma- 
tin et comp es le même Jour 

Nous achetons l'or, le caoutchouc, 


& , tu s1-nT6esx quantités, et le peu 
de got que nous fJaisuisb VOUS asou 
re dé trés bas prix. 


SAUVEGARDEZ VOTRE SANTE 
S'aitende 


pas les sérieuges complii 
cailôns emêdiez aux Delltes Fhad c- 
luvsités dés maintenant, !l vous en 
coûtera peu de chose el vous évite 
rez de sérieuses difficultés et de 
érusses déperises pour la suite. 
uis vous économiser de l'argrut 
travaux de dentiste, Vencz 
et vous serez couvalneu., 


DR D.-R. JACOB 


ETSES ASSOUCIKS 
2—BUREKAUX—-3 


WIiNNIPFEG HhANDEN 
939, nve. Hussrr 

215%, Fortagce En fuce !n 
Ed. Montsqmerr Banque Mpatrés) 
Heures — A 6. Sotrs. iundi, mer- 


credi et samedi jusqu'à Ÿ heures 
Nens parivas frnaçais 


Chemises qui se<lavent bien et gardeñt longtemps leur apparez- 


Un coup d'oeil 
Modèles rayu- 
Magni- 


Section d'accessoires pour garçons, 5ème étage 


= [#T, EATON C9 


WINNIPEG 


| 


Pr 
+. 


rçon à la manière 
- @aionia FA 


par des milliers de parents cañadiens 


gilet, 2 paires 


Cette année, ils sont plus élégants et plus begux que 
avec un nouveau tissu 
qualité tout laine, couleur bon teint. 


“botany” bleu, serge de 


Complets de quatre pièces, bonne coupe et fini avec 
avec gitet simple ou croisé. Tattersal dernier cri. 
avec gilet simple ou croisé. 
Pointures, 20 à 36. Prix 


$20.00 


Tttersal dernier cri 
PA 


e résistance qui satisfait les 


Il y a également le style 


Prix, 


Chemises de garçons Eatonia 


LIMITED 
:. CANADA 


Pour empêcher les rhumes — ‘Jl 


est peut-être intéressant que vous 
sachiez, ainsi que d'autres”, écrit M. 
J.-J. Klings, de Grand Island, Nebr.. 
‘que j'ai trouvé un gxcellent préven- 
tif contre les rhumes. Depuis de nom- 
breuses années, je prends régulière- 
ment, à l'automne, deux bouteilles de 
Novoro du Dr Pierre, et, depuis cette 
époque, je n'ai jamais plus eu de gros 


Casquettes de Garçons 


En tweed et flanelle tout laine, 
couleurs habillées en gris, faon 
et brun. Styles gracieux cou- 
ronne en huit morceaux, avec 
visière incassable et doublure en 

; satin. 
lité Eatonia. $1.00. 


Souliers de Garçons 


En belle peau de veau, noire 
ou brune, styles Blucher et Bal- 
moral avec 
Ils ont des semelles à trépointe 
Goodyear, des talons en caout- 
chouc 
solide. Souliers hauts et oxfords 
Pointures 11 à 131%, 
$3.75. 
paire, $4.25. 

Section des souliers d'enfants, 


Bretelles de Garçons 


Bretelles en éjastique solide, 
qui se prêtent facilement à tout 
mouvement du jeune corps actif. 
Style 
bouts en cuir, garniture à l'é- 
preuve de la rouille et attaches 
sphériques. 
tes en bleu, mauve et gris. 
Section des accessoires pour 


= es 


Eatonia, $1.00 


Pointures 6% à 7. Qua- 


Section des casquettes de 
»* garçons, 5ème étage 


Eatonia 


$3.75 et $4.25 


— 


bouts demi carrés 


et des semelles en cuir 


la paire, 


Pointures 1 À 5':, la 


nème étage 


D. <<: 


Eatonia, 35 sous 


ee 
Es 


croisé dans le dos avéc 
Couleurs attrayan- 
garçons, 5ème étage 


; Heures de magasin, 
y compris le 
samedi : 


8h30à5h 30 


jette les matières impures et empoih 


sonnées hors du système et par sor 
action sur les organes digestifs, elle 
argmentd l'assimilation des élément: 
nuiritifs, nourrit et enrichit le sang 
et, à cause de cela, fortifie la résis 


tance du corps contre les conditions 


atrr osphériques et les infections. Li 
N'voro est vendu directement, Foi: 
renseignements écrire au ‘Dr Pete 


Fahrney & Sons Co., 2501, Washing 


rhumes comme les précédents hivers.” {ton Blvd, Chivago, I. 


Cette fancuse médecine herbeuse re- 


Voyez les 


Livré exempt de douane au Canada 


tout derniers 


NASH 


Modèles “400” 


Prenez un Nash, Sedan 460 Six Simple et conduisez-le 


sur Lu route. 


Vous aurez La vitesse d'un auto coûteux, 


le pe rectionnement d'un auto coûteux, ln cualité d'un 


auto coûteux nour un montant d'argent raisonnable. 


La 


Distributeurs régionaux de Nash pour Saint-Boniface 
et Norwoo‘: 


GARAGE CONTANT 


Rues Horace et Kenny 


. Norwood 


té sé 


